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La galère 
du vieux 
capitaine 
J E A N B E A U N O Y E R 

J B | vcc Gi l l e s Pel le t ier , j ' ava is l ' im-
W a pression de me re t rouver dans 
un carrefour à In rencontre de plu­
sieurs routes. Laquelle emprun te r? 
Ce vieux fi lm tourné pour l l i t ehcok à 
Québec dans les années 50, intitulé / 
confess, si j e m e souviens b i e n ? Tou­
tes ces années de télévision depuis 
Cap aux sorciers? Le théâtre, celui 
d ' a u j o u r d ' h u i , d ' h i e r ? Le théâ t r e 
d 'été et son rô le de pépére dims Faut 
placer pepére présenté à l onqu ié r e? 
Les bateaux, sa grande passion, la na­
t a t i o n ? Sa d e r n i è r e p e r f o r m a n c e 
dans Douze hommes en colère? | 'ai 
abandonné le bateau au vieux capi­
taine et je l'ai laissé naviguer sur sa 
vie en partageant une pizza sur une 
terrasse d 'Ou t r cmon t . 

Le vieux capi ta ine n'a pas d 'âge. Il 
s'est m ê m e permis d 'ê t re vieux avant 
de prendre de l 'âge. A 27 ans, il per­
sonnifiait un grand-père , le capitaine 
Aubcr t dans Cup aux sorciers: « O n 
avait pensé à Fred Harry à l ' époque 
mais c o m m e il fallait chanter , danser 
et jouer dans cette série présentée à 
toutes les semaines, il fallait un jeune 
coméd ien . M o n personnage intri 
guait te l lement les gens, qu 'on ga­
geait sur l 'âge vér i tab le du comé­
dien » . D'autant plus intriguant, qu'à 
la m ê m e époque , on présentait Un 
simple soldat à la télévision avec un 

Nureyev: 
pour le mythe 
plus que 
pour la jambe 
P A S C A L E B R E N I E L 

cotlnlxyrntion spéciale 

O n nous aurait dit qu'il dansait 
avec une jambe de bois que nous 

y serions probablement allés quand 
même. Par curiosité, pour ne pas re­
gretter de n'y avoir pas été si les criti­
ques s'avèrent positives ou pour pou­
voir dire qu'on a vu et qu'effective­
ment la jambe ne lève plus aussi haut. 
Parce que Rudolf Nureyev, aussi, est 
une véritable légende, et qui plus est, 
ne passe pas souvent par Jolicttc. Et 
que môme s'il lance farouchement, à 
l'aube de la cinquantaine, qu'il ne va 
jamais s'arrêter de danser, il y a fort à 
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Les jeunes mousses sur les planches 
N A T H A L I E G I L B E R T 

D es images de logis minuscules et de beurre 
d 'arachides sur la table, en guise de repas. 

C'est souvent c o m m e ça qu 'on se représente la vie 
des artistes. Les comédiens. . . des êtres bohèmes, 
vivant de 56 jobines ou de l'aide sociale, le plus 
souvent paresseux et habillés de façon excentri­
q u e ? A l l e z donc v o i r ! 

Si ce sombre tableau convien t parfois â certains 
artistes, qu'est-ce qui fait donc courir les centai­
nes de jeunes qui veulent v iv re de cet art diff ic i le 
qu'est le théât re? Qu'est-ce qui les pousse à s'ins­
crire aux diverses écoles si le travail se fait rare? 

Il y aurait tout lieu de réviser l ' idée que se fait 
habituel lement le commun des mortels du métier 
de coméd ien . V o i c i quatre jeunes comédiens , qui. 
fraîchement sortis de leur coqu i l l e scolaire, réus­
sissent. Quat re jeunes comédiens qui ne chôment 
pas, qui démontrent que si l 'avenir n'est pas tou­
jours rose, il n'est pas totalement noir non plus... 

leunes et beaux, ils ont tous la v ingta ine . Leur 
conf iance en l 'avenir ne les empêche tout de 
m ê m e pas d 'adopter une atti tude réaliste face au 
milieu boui l lonnant dans lequel ils v iennent de 
p longer . Ils sont prêts. 

David La H a y e ( p h o t o c i - con t r re ) a 22 ans. 
Deux jours avant la fin de ses trois années de for­
mation à l 'opt ion théâtre du cégep de Saint-Hya­
cinthe, il apprend l ' incroyable nouve l l e : c'est lui 
que le réalisateur Y v e s S imoneau a choisi pour 
camper le personnage principal de son long mé­
trage. Dans le ventre du dragon. 

M ê m e scénario pour les finissants du Conserva­
toire d'art dramat ique de Mont réa l . Quarante tins 
après la sort ie du Refus Global, les 15 finissants 
de la p romo t ion 88 entrent dans la peau des 15 
signataires du manifeste dans la pièce Signer, pré­
sentée à l 'Espace G o jusqu'à ce soir. Merve i l l eux 
hasard... D o m i n i q u e Leduc-Page et Patrice Das­
sault font partie de la distribution. 

El pour Y v o n Roy , d i p l ô m é de l 'École nationale 
de théâtre du Canada en 1986, si le travail ne 
l ' inonde pas, il est quand m ê m e très actif : rôle 
principal dans la mini-série Rock, présentée à Ra­
dio-Canada, une participation importante dans 
Bilosi Blues chez Duceppe et un personnage atta­
chant dans la pièce Import Export, à l 'affiche au 
Vieux Port de Montréa l . 
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Au Spectrum, demain et lundi 

ice vofix tfu Brésil 
A L A I N B R U N E T 

S 
i le Brésil n'avait qu 'une seule vo ix à choisir . Mi l t on Nasci-
mento serait en grande f inale. 

Pour l 'auditoire occidenta l , ce fantastique chanteur est encore 
un phénomène lié aux orei l les spécialisées dans le jazz et autres 
exot ismes tiers-mondistes. Pour les Brésiliens, il représente un des 
très grands véhicules artistiques de la nat ion, un monst re sacré, le 
gen re de vedette qui fait l 'unanimité . Dans chaque peuple, jes 
artistes intouchables se comptent sur les doigts d 'une seule main. 
M i l t o n est l'un d'eux. 

D'ai l leurs. Nasc imento sera probablement la vedet te nat ionale 
du concert brésilien d 'Amni s t i e In ternat ionale (pas le nôtre, mal­
heureusement ) . Vous avez déjà un léger aperçu de la tail le de cet 
artiste qui remplit les stades dans un pays de plus de I40 mi l l ions 
d'habitants, sans compte r les terri toires qu'il est en train de con­
quér i r . Son histoire est d'autant plus fascinante. 

Ici . le statut de Mi l ton est re la t ivement modes te ; env i ron deux 

mi l l ie rs de personnes l 'accueil l i ront au Spectrum, demain soir et 

lundi . Après un premier contact que lque peu réfrigéré à la P d A , il 
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• Le premier roman de Réjean Lcgault a quel­
que chose de la comptine. U n e compt ine dont 
l'action se situe sur le Plateau Mont -Roya l et 
dont les personnages portent des noms aussi 
farfelus que Lapocalypse. Lubréo lc o u U r c d r u e . 
Tout cela fait merveil leusement Roy - Cherricr, 
nous dit (can Basile. 

• Lui qui figure au panthéon des demi-dieux. 
Steve W i n w o o d revient avec un microsillon. 
Roll With It, qui escalade allègrement les mar­
ches du Bi l lboard américain. W i n w o o d , nous 
assure A l a i n Brunet, est un h o m m e intègre et 
n'a jamais délaissé ses sources, tout en transfor­
mant sa carapace de dinosaure. 

Salle Wi l f r id -Pel le t ior Place des Arts 
RMIMvations lekïplwniyutjs 
5 M 8 4 2 2 1 1 2 Ma»»rte s e r v i e 

RedWance do 1 $ 
su» lout htllet d« plus rte 7 $ 
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T É L É V I S I O N 

« RQ est en bonne santé » 
Jacques Girard t race un bilan de son qu inquennat 

D A N I E L 
L E M A Y 

Q u é b e c ) , 

Gi­
rard a quitté 

hier son poste de 
président-direc­
teur général de 
la Société de ra­
dio-télévision du 
Québec (Radio-

poste qu'il occupait 
depuis 1983. En septembre, il se 
joindra à Québécor en tant que 
vice-président du secteur quoti­
diens. 

Radio-Quebec a opéré d'im­
portants virages sous le mandat 
de M. Girard, qui a accepté de 
tracer à La Presse un bilan de 
son quinquennat et de «l'héri­
tage» qu'il laisse à Mme- Fran­
çoise Bertrand qui lui succède. 

«Madame Bertrand va trou­
ver Radio-Québec en bonne 
santé, soutient M . Girard. Au­
tant dans sa programmation — 
l'essence même de l'organisa­
tion — que dans sa structure et 
ses finances. 

Programmation: le défi 
«Radio-Québec est une télé­

vision éducative et culturelle et 
doit le demeurer. Elle ne sera 
jamais une télévision de diver­
tissement.» 

Des études ont démontré qu'à 
travers le monde, les téléspecta­
teurs consacrent 70 p. cent de 
leur temps d'antenne aux émis­
sions de divertissement (films, 
variétés, dramatiques, sports et 
jeux télévisés). A R.Q., cette 
programmation ne compte que 
pour 20-25 p. cent. 

«Notre rôle est plus exigeant 
et se compare au défi que doit 
relever n'importe quel ensei­
gnant : faire passer sa matière le 
plus facilement possible.» 

M. Girard souligne que cette 
contrainte exige un leadership 
plus ferme, qui doit constam­
ment rappeler le mandat et 
mettre en garde contre «l'appel 
des sirènes», c'est-à-dire la ten­
tation de vouloir affronter les 
autres réseaux sur leur propre 
terrain. Mais, ajoutc-t-il, R.Q. a 
de «bonnes traditions par rap­
port à son mandat, à tous les ni­
veaux». 

A l'automne K7. Radio-Que­
bec avait 7 p. cent du marché 
francophone en soirée, contre 
35 p. cent pour TVA, 31 pour 
RC et 15 pour TQS. Environ 45 
p. cent de la population franco­
phone regarde RQ pendant 2,7 
heures par semaine. 

L'innovation 
M. Girard est pleinement sa­

tisfait de l'esprit innovateur qui 
règne à RQ : « Nous avons créé 
de nouvelles formules qui ont 
été appréciées par le public. |c 
pense à Droit de parole, à l'In­
dice, à Parler pour parler. On 
n'avait jamais vu ça, à la télé, 
des gens qui discutent en man­
geant et en prenant un verre...» 

Pour la rentrée, RQ propose­
ra des nouveautés: un magazine 
culturel hebdomadaire d'une 
heure, une emission pour les 9-
12 ans. une pour le public du 
Troisième âge. C'est la vie, du 
type fiction-information sem­
blable à À Plein temps, une 
emission-vedette de RQ. 

L'arrivée de Pierre Roy à la 
vice-présidence des program­
mes, l'an passé, avait causé un 
certain émoi à RQ. «Un gars du 
privé», disait-on. 

M. Girard explique: «Pierre 

M. Jacques Girard 

Roy a été choisi parce qu'il est 
conscient du mandat éducatif et 
de la nécessité d'inventer des 
formules et, surtout, des façons 
de produire.» 

L'élastique... 
Depuis 1983-84, la produc­

tion interne de RQ est passée de 
500 heures à 1 100 heures par 
année et M. Girard se demande 
«jusqu'où on pourra ét irer 
l 'élastique». L'objectif pour 
1990-91 est d'allouer le quart 
des budgets de programmation 
au secteur privé tout en aug­
mentant les programmes-mai­
son. Pour atteindre ce but, RQ 
consacre tous ses nouveaux re­
venus à la programmation. 

Les subventions gouverne­
mentales n'étant indexées que 
pour couvrir les augmentations 
de salaire, les nouvelles entrées 
d'argent doivent obligatoire­
ment venir des «revenus auto­
nomes». Cette année, $15 mi-
lions, dont S>6 millions en mes­
sages publici taires ( sur un 
budget total de $77 millions). 
Sous le mandat de M. Girard, le 
taux d'autofinancement de RQ 
est passé de 4 à 19 p. cent. Mais 
il affirme que le plafond est 
proche... 

«Nous allons rendre notre 
programmation d'après-midi 
plus attrayante aux annonceurs 
mais nos règlements sur la pu­
blicité vont nous empêcher 
d'aller plus loin.» 

La vertu 
Radio-Québec ne diffuse que 

six minutes de messages com­
merciaux à l'heure, contraire­
ment a 12 pour les autres ré­
seaux; aucune émission n'est 
in t e r rompue par la pub, à 
moins de «pauses naturelles» et 
il n'y a aucune annonce de biè­
re. «Des règles que nous nous 
sommes imposées nous-mêmes 

devant le CRTC», précise M. 
Girard en ajoutant que RQ ne 
peut se permettre «aucun com­
promis sur la vertu». 

La vertu, elle est aussi dans 
l'efficacité de la nouvelle struc­
ture de Radio-Québec. L'année 
86 aura été cruciale à cet égard. 
Des coupures de $8 millions 
dans les subventions gouverne­
mentales ont provoqué une 
complète réorganisation de RQ. 
Les comités régionaux ont été 
abolis, le conseil d'administra­
tion est passé de 21 à 15 mem­
bres et 128 postes sur 750 ont 
été coupés. 

«L'ancienne structure, expli­
que M. Girard, était d'une lour­
deur inadmissible, neuf régions 
avec chacune un CA de sept 
personnes, plus les 21 du con­
seil national... 

«Le nouvel organigramme 
nous rapproche de la réalité. La 
structure est plus vive et définit 
clairement les responsabilités. 
C'était ça ou la suffocation.» 

Relations de travail ? Après la 
tempête, RQ a signé «sans grè­
ve» des conventions collectives 
avec ses deux syndicats. 

Relations avec le pouvoir? 
«le n'ai jamais subi la moindre 
pression de quiconque et j'en­
tretenais avec M. French ( le mi­
nistre des Communications) 
d'excellentes relations. l'ai été 
sous-ministre sous le Parti libé­
ral et sous le Parti québécois 
mais je n'ai gardé aucun lien 
privilégié.» 

Relations avec la presse? 
Dans la dernière semaine de 
son mandat, facques Girard a 
annoncé deux émissions haute­
ment prestigieuses: une co-pro-
duction avec la Chine qui sera 
une première mondiale et l'or­
ganisation des championnats 
mondiaux d'orthographe avec 
la France. 

O 

o THEATRE DU CHEMAL-DU-hOIME INC. 

E N C O L I A D O R A T I O N A V E C f - F E R 
PRESENCE PREPONDERANTE DU 

QUEiOEC DANS LA METALLURGIE MONDIALE 

ET TITANE INC. 

i 
^ ^ n ^ T b r i l l a r n r n e n . interprété , . Mise on scène alerte. Un grand 

«Vice & Versa: à recommander pour le rirel» „ „ . „ „ * „ „ „ 
les comédiens. A voir absolument!» 

«Très belle performance de tous 
„D'c*cci icni3 comédiens et le rire au rend«-vou»to 
«Comédie ef f icace. Vice S. 

.La Pressa 
. —CKAC 

— Allo-Vodettea 

» Versa arrache des hurlemenw de rire aux S^cWteura 
qLiVpar moment, crient comme pour une part.e de hockey.., . _ 

.. TEXTE DE 
RAY COONEV 

ADAPTATION DE 
MICHEL DUMONT 

ET MARC GRÉGOIRE 

MISE EN SCÈNE D E 
MONIQUE DUCEPPE 

AVEC: 

BENOIT GIRARD, 
RITA LAFONTAINE, 

RAYMOND LEGAULT, 
ROBERT LAVOIE, 
JEAN-GUY VIAU, 

GABRIELLE MATHIEU, 
SYLVIE GOSSELIN 

ET JEAN DESCHÊNES. 

MARDI AU V E N . 20h30 S A M . 21h00 
JUSQU'AU 4 SEPTEMBRE 

T H É Â T R E D U C H E N A L - D U - M O I N E I N C . 
S A I N T E - A N N E - D E - S O R E L 

• ÉGALEMENT DISPONIBLE FORFAIT: 
CROISIÈRE-REPAS-THÉATRE 
SOREL ET RÉGION 743-8446 

MONTRÉAL ET RÉGION (ligne directe) 393-9022 
AILLEURS AU QUÉBEC (sans trais) 1 (800) 363-9468 

Billets également disponibles chez Billot Plus 288-2828 

PATRIOTE DE STE-AGATH E 2 0 M 

AVEC 

MICHEL FORGET 
GISÈLE DUFOUR 

HENRI CHASSE 
CHRISTINE SÉGUIN 
ANTOINE DURAND 
VIOLETTE CHAUVEAU 
PAUL CAGELET 
CHARLES MAHER 

SCENOGRAPHIE 
MICHEL-ANDRÉ THIBAULT 

JUSQU'AU 4 SEPTEMBRE 
MAR. au VEN. 20H30 - SAM. 19h00 et 22H00 
DIM. 20h00 
Sortie 83 de l'autoroute 15 

RÉSERVATIONS: 
Ligne directe de Mtl 
861-2244 
Ste-Agathe 
(819) 326-3655 

Votre soirée de télévision 

CHOIX D'EMISSIONS 
par Daniel Lomay 

HORAIRE REVISE 

19:00 Q9 — É d i t i o n s p é c i a l e 
«Les dossiers du grand 
écran» font l e point sur 
l'industrie du cinéma en 
France. À la veille du Fes­
tival des films du monde, 
c'est une chance d e resi­
tuer un des importants 
foyers de création. 

21:30 ÇO — «Cr is e t c h u c h o t e ­
m e n t s » 
Karin et Maria sont au 
chevet d e leur soeur 
Agnes, mourante. Un d e s 
grands films de Ingmar 
Bergman, sur les thèmes 
d e base d e l'existence: la 
vie, l a mort, l'amour. Il se 
peut qu ' i l fasse un peu 
chaud c e soir pour ce gen­
re de film qui n'a rien de 
rafraîchissant. 

00:00 0 3 — « L ' h o m m e d e K i e v » 
Un Itiif est accusé d'un 
meurtre qu'il n'a pas com­
m i s et l a police du Tsar 
veut lui a r r ache r des 
aveux. Un des plus forts 
rôles d'Alan Bates. 

13:30 ED — F o r g o H o n C h i l d r e n of t h e 
BO'S. 

Allan Bates 

18 h 30 19 h 00 19 h 30 20 h 00 20 h 30 21 h 00 21 h 30 22 h 00 22 h 30 
© Samedi de rire Baseball: les Expos de Mtl vs les Cardinals de St-Louis. Téléjoumal/Sports Choix des armes(22M5) 

GD CBS Evening News Wonderful World ol Disney Kate and Allie Frank's Place Tour of Duty WestS7th 

CD Mama's Family Simon and Simon The Facts of Lile 227 The Golden Girls Amen Hunter: The Fourth Man. 

O Week ir> Pariiamerrt Road to Seoul Wayne & Shuster Int. Football: Stampeders de Calgary vs Tiger Cats d*Hamilton. 

o Rock'n Pop Le Défi Cascado Eden Ciné m a: "Meurtre eu soleil". Lotto 6/49 (22h53) 

O i Rock'n Pop Le Dèli Cascado Eden Cinéma: "Meurtre au sotea". Lotto 6/49 (22hS3| 

o Regional Contact Star Trek: The Next Generation Movie: "Inspector Maigret". 
• ' <.' • . • 

Spenser For Hire 

® ABC News Star Search Supercarrier Ohara Hotel 

® Samedi de rire Baseball: les Expos de Mtl vs les Cardinals de St-Louis. Téléjoumal/Sports Ciné-action (22h45) 

CD Rock'n Pop Le Défi Cascado Éden Cmèma: "Meurtre «isoleiT. 
•• ! • • • -

j > :> •• ••• • 
Lotto 6/49 (22h53) 

CB Expos Summer '88 Mr. President Baseball; les Expos de M II vs les Cardinals de St-Louis. Frank's Place 

CD Samedi de rire Baseball: les Expos de Mtl vs les Cardinals de St-Louis. Téléjoumal/Sports Ciné-action (22M5) 

CD Passion de la voile Vidèotour cartes post Retraite-action Biondi: M. Harvey. Hollywood: En route vers l'Ouest. CIne-répertoire: ''Crts el chuchotements". 

Q3 Sea Hunt Star Trek: The Next Generation Supercarrier Ohara Hotel 

83 Amateur Naturalist Doctor Who Where There's Life Movie: "Road to Morocco". Conversations M<wfc"Rpad lo Utopia". 

S) Lawrence Welk(l8h) Austin City Limits EveningatPops: Dionne Warwick. Froitf Row Feature"GasEght". 

es Coup de soleil Falcon Crest Quotidienne (19h58) Cinema: "Gonflés à bloc". Le Grand Journal Départements 

s * Innovation Crime File TheMcLaughlmGroup The Day the Universe Changed TheAdverituresofRobinHood:RobinHoodin the Spell. 

CD Auto-moto Edition spéciale: Dossiers du grand écran. Lahaye d'honneur Le Journal (22M0) 

E 4 » Changemertdedemièr«>iieure. —' 
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La chronique des arts 

Les lendemains difficiles 
d'une étude incomplète 

MARIO 
ROY 

I 

quoi diable peut bien servir une étude 
qui brosse le tableau d'une situation pas­

sée et révolue et ce, à partir de données dont 
l'interprétation est complexe, sinon tout à fait 
hasardeuse? 

« Il s'agit avant tout d'une carte géographi­
que de l'industrie. Et, entre vous et moi, le do­
cument va d'abord servir à étayer les positions 

que nous défendons auprès des gouvernements », répond Ro­
bert Pilon. Il est l'auteur du Portrait économique de l'indus­
trie du disque au Québec, dressé pour le compte de l'Associa­
tion québécoise de l'industrie du disque, du spectacle et de la 
vidéo ( ADISQ) et dont La Presse dévoilait les grandes lignes 
dans son édition du 9 juillet. 

Pilon ajoute que, bien sûr, son étude n'avait pas pour but 
d'informer les industriels, qui sont déjà au courant des forces 
et des faiblesses du bizness du disque ; mais plutôt, « de proje­
ter, à l'extérieur du milieu, l'exacte image de la fragilité de 
cette industrie culturelle ». 

L'homme aime bien souligner une ou deux données. 
D'abord, les multinationales ont pratiquement abandonné les 
artistes québécois, soutenus à bout de bras par les compagnies 
de disques locales. Ensuite, celles-ci sont nombreuses mais 
vraiment minuscules si on les compare aux géants japonais, 
allemands ou américains ; conséquemment, même les plus im­
portantes d'entre elles (trois compagnies seulement ont lancé 
plus de dix disques d'artistes locaux en 1985, 1986 et 1987) 
avancent sur une interminable corde raide. 

Quoi qu'il en soit, le compte-rendu en question a soulevé 
quelques remous au sein de l'industrie. 

Les surprises ont été de deux ordres. 
Dans un premier temps, on s'est montré perplexe devant les 

conclusions mêmes de l'étude; étonné que le disque québécois 
— dont on dit qu'il est en pleine renaissance — possède enco­
re une face noire; ébahi devant la nomenclature des huit ar­
tistes les plus présents au palmarès des ventes en 1985,1986 et 
1987 (surtout devant l'absence de certains: Marjo, Michel Ri-
vard, Martine Saint-Clair, pour ne nommer que ceux-là). En­
suite, à leur grande surprise, la majorité des membres du con­
seil d'administration de l'ADISQ ont pris connaissance de 
leur étude en ouvrant la grosse Presse du samedi, comme tout 
le monde... 

« C'est vrai. Mais même si on leur avait donné l'étude, la 
plupart ne l'auraient pas lue!» explique le président de 
l'ADISQ, André Di Cesare. 

Quant à la contestation du contenu de l'étude, elle ne fait 
que s'attaquer à un problème qui ne semble pas près d'être 
résolu: celui de l'impossibilité d'obtenir des chiffres fiables 
sur la popularité relative —calculée en espèces sonnantes et 
trébuchantes— de nos artistes. 

Robert Pilon s'est servi des compilations hebdomadaires ef­
fectuées par Radio-Activité. Il le fallait bien, puisque ce sont 
les seules données actuellement comptabilisables et disponi­
bles. Ces chiffres ( meilleurs vendeurs,'palmarès radio ) consti­
tuent d'excellents instantanés à usage immédiat; mais con­
trairement aux canettes d'aluminium, ils ne sont guère recy-
clabes; en ce sens que leur interprétation, sur une longue 
période, peut aboutir à des conclusions... au pire, fantaisistes 
et au mieux, inutiles. 

« J'ai fait ma thèse de maîtrise sur l'industrie de l'alumi­
nium, dit justement Robert Pilon, et il était possible de con­
naître à la tonne près la production annuelle des six grandes 
compagnies concernées depuis 1920! Dans l'industrie du dis­
que, on est à des années-lumière de ça : les statistiques gouver­
nementales sont tout croches... et arrivent trois ans en retard. 
Quant à eux, les industriels québécois n'ont aucune tradition 
comptable de ce type et ne disposent pas des ressources néces­
saires pour s'y mettre du jour au lendemain ». 

Bref, ce qui s'est passé, c'est que la première étude sérieuse 
(ou plutôt, la première partie d'icelle) portant sur le marché 
québécois du disque, réalisée pour le compte de l'ADISQ et 
rendue publique par elle, s'est révélée décevante pour ceux 
qui espéraient obtenir enfin un tableau convaincant de l'état 
de ce marché. 

Celui-ci excède annuellement les $ 150 millions au Québec. 
Et on ne s'entend guère sur la question de savoir quel pour­
centage de cette somme revient au disque québécois. Robert 
Pilon estime qu'en 1988, nos artistes accapareront 20 à 25 p. 
cent de ce marché; dans un rapport remis au ministère des 
Affaires culturelles en mars dernier, Gilles Pronovost note ce­
pendant que 32,6 p. cent des 518 répondants québécois qu'il a 
consultés ont dit écouter — mais de là à acheter?... — de la 
musique canadienne-française. On est dans le vague, encore 
une fois. 

En tout état de cause, l 'ADISQ tente actuellement de mener 
à terme la seconde partie de cette entreprise, un travail autre­
ment difficile — mais qui donnerait des fruits infiniment plus 
juteux. Il s'agit du questionnaire comptable envoyé à une cen­
taine d'industriels et dont les résultats, compilés sous le sceau 
de la confidentialité, devraient être plus rigoureux. 

Le hic, c'est que, pour l'instant, le processus avance à pas de 
tortue. Robert Pilon parle maintenant « d'une période de trois 
ans qui sera nécessaire pour faire accepter ce concept par une 
majorité d'industriels et, èh conséquence, pour obtenir un 
taux de réponse pleinement satisfaisant ». 

C'est long, très long. Et pendant ce temps, la caravane passe, 
comme on dit. 

Au niveau international, l'industrie évolue au rythme que 
l'on sait —ou que l'on ne sait pas: après la fusion Sony-CBS 
dont on ne soupçonne pas encore toutes les retombées, quelle 
surprise nous réservent les grands de ce monde? Sur le plan 
local, les gouvernements traitent toujours le disque comme 
une oeuvre mineure sur le plan culturel, comme un produit 
marginal sur le plan économique. 

L'ADISQ a tout à gagner — y compris du point de vue de la 
crédibilité — à conduire cette fois-ci son bateau à bon port. 

DOSSIER 
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Michel G . Tremblay, directeur adjoint de l'Information. Bruno 
Dostic, chef de division. Mario Roy, chef de section Musique, 

Spectacles et Politiques culturelles. Fleurette Bélanger et Nicole 
St-Germain, secrétaires de rédaction. 

Journalistes permanents 
Jean Beaunoyer: Théâtre. Serge Dussault: Cinéma. Claude Gin-
gras: Musique. Denis Lavoie: Chanson et Comédie musicale. Da­
niel Lcmay: Radio et Télévision. Jocelyne Lepage: Arts plasti­
ques. Reginald Martel: Littérature. Luc Perreault: Cinéma et 

Vidéo. Alain de Repentigny: Rock et Vidéoclips. 
Pupitre 

Jean-Claude Dussault, Michel Hotte, Gilles Pratte. 
Collaborateurs réguliers 

lean Basile: Essais, lacques Benoit: Vin. Bruno Bisson: Appa­
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À la sortie du 
« monastère », 
des illusions 
qui s'envolent... 

SUITE DE LA PACE D1 

Du boulot, il y en a. II suffit de 
le chercher. Tous sont d'accord 
là-dessus. Mais personne ne pen­
sait en trouver si vite. Pour David 
La Haye, ce fut la surprise totale. 
Il croyait passer un été douillet, 
au repos, à se remettre de trois 
ans d'efforts, de trois ans de tra­
vail intensif. « Je pensais faire 
tranquillement le tour des agen­
ces de casting, envoyer quelques 
curriculum vitae mais surtout 
prendre un peu de recul face à 
mes études. Ca été toute une 
chance. J'avoue que j'étais con­
tent mais très inquiet. » 

David avait une lourde tâche: 
d'entrée de jeu, il est devenu « la 
découverte » du réalisateur. 
« J'aurais mieux aimé qu'on dise 
ça après la sortie du film 
qu'avant! », lance-t-il dans un 
grand sourire. 

Les deux finissants du Conser­
vatoire, eux non plus, n'auraient 
pas rêvé d'une telle chance. 
« Dire qu'il n'y a pas d'emploi, 
c'est dire qu'on connaît mal le 
milieu », affirme Patrice Dus­
sault. « Moi, je ne voulais pas at­
tendre à côté du téléphone. J'ai 
toujours pensé que la job, on la 
créait soi-même la moitié du 
temps. La pièce, c'est un cadeau. » 

Même son de cloche du côté 
d'Yvon Roy. À sa sortie, il était 
un peu découragé, après une der­
nière année difficile. « Mais 
j'étais prêt. Je n'avais pas besoin 
de repos. Je voulais travailler. » 
De septembre à décembre I986, il 
part en tournée avec une compa­
gnie de théâtre pour enfants, La 
Vielle 17. Puis, par pur hasard, il 
se rend porter un c.v.aux Produc­
tions SDA. On lui fait tout de sui­
te passer une audition, et il décro­
che le rôle d'André Michaud dans 
la série Rock. 

Si ces quatre comédiens ne chô­
ment pas, les statistiques les plus 
récentes ne sourient pas toujours 
aux artistes. En effet, selon un 
rapport du ministère des Affaires 
culturelles, le Québec comptait, 
en 1981, 1 055 acteurs profession­
nels dont le revenu total moyen 
tiré de l'exercice de leur art s'éle­
vait à $15 128, soit $16 617 pour 
les acteurs et $13 140 pour les ac­
trices. Leur âge moyen était de 33 
ans. Pour sa part, Statistique Ca­
nada, dans une enquête effectuée 
en 1979 auprès de plusieurs co­
médiens, chiffrait à 30 p. cent le 
nombre de ceux qui exerçaient 
leur profession à temps plein. 

Bien préparés? 
Cinq écoles principales se par­

tagent la tâche de. former les ap­
prentis-acteurs: l'École nationale 
de théâtre du Canada, les Conser­

vatoires d'art dramatique de Qué­
bec et Montréal et les options 
théâtre des cégeps de Sainte-Thé­
rèse et de Saint-Hyacintc. Quel­
ques universités, dont l 'UQAM et 
celle de Montréal dispensent une 
formation théâtrale, mais elle est 
moins axée sur l'interprétation. 

Nos finissants sont-ils satisfaits 
de l'enseignement reçu? Oui, 
mais leurs illusions ont perdu 
quelques plumes au cours des an­
nées. 

« Je suis entrée au Conservatoi­
re à 18 ans», confie Dominique 
Leduc-Pagé. « }e réussissais bien à 
l'école et je me dirigeais vers une 
carrière universitaire tranquille. 
Puis j'ai fait du théâtre au cégep. 
J'ai passé mes auditions à l'école 
et j'ai été acceptée. Moi, je trip-
pais théâtre au début. Je trouvais 
ça très glamour |e me suis aper­
çue que l'école c'est autre chose 
que ça ». 

L'école, c'est le monastère sco­
laire, c'est 70 heures de travail sur 
soi, de concentration mais aussi 
de passion. L'école de théâtre res­
semble à une petite bulle coupée 
du monde où les élèves vivent 
quasiment 24 heures sur 24 en­
semble. 

« Je crois qu'on est bien prépa­
rés au métier, affirme David La 
Haye. Le milieu artistique est 
comme ça. Le matin, tu peux en­
registrer une publicité, l'après-
midi, c'est la post-synchronisa­
tion et le soir, le théâtre. 11 faut 
donc être en forme mentalement 
et physiquement. » 

Dominique Leduc-Pagé et Patrice Dussault. 

Yvon Roy aussi est content de 
sa formation, mais en même 
temps, il aurait souhaité se frotter 
davantage au quotidien du mé­
tier. « Plus on en sait, mieux c'est. 
Ca serait sûrement bon d'avoir 
des cours de comptabilité, de sa­
voir qui aller voir dans les agen­
ces de casting, savoir comment 
négocier un contrat ». En ce sens, 
Yvon Roy reprend les commen­
taires des autres finissants. On 

Yvon Roy. 

n'en sait jamais trop dans ce mé­
tier. 

L'avenir 
Maintenant que le moulin est 

en marche, comment les jeunes 
comédiens, ceux qu'on appelle la 
relève, voient-ils leur avenir? 
Ont-ils perdu leur insécurité? 
« L'insécurité, on va toujours vi­
vre avec, pense Patrice Dussault. 
Mais l'école nous a appris à nous 
fier à nous-mêmes. Donc nous sa­
vons que l'emploi, s'il n'existe 
pas, on doit le créer. » Dans les 
rêves de Patrice Dussault et de 
Dominique Leduc-Pagé, il y a du 
cinéma et de l'écriture... 

Yvon Roy souhaiterait avoir 
davantage de travail. Question de 
mettre à profit son talent et 
d'étancher sa soif du métier. 
« Des fois, je me demande pour­
quoi je fais ce métier-là. C'est tel­
lement difficile parfois. Tu pen­
ses avoir un rôle et finalement, 
on ne te le donne pas. Il y a des 
fois où je me dis que j'aurais dû 
accepter le poste qu'on m'avait 
offert à Air Canada pendant que 
j'étudiais à l'École nationale. 
Mais l'amour du théâtre reprend 
toujours le dessus. » 

Yvon Roy vit maintenant du 
métier. Selon lui, il faut détruire 
le mythe de l'acteur qui ne vit 
que de son art et qui se fiche éper-
dumment des cachets qu'il reçoit. 
« L'argent, c'est important, c'est 
bien certain. Mais il est sûr qu'on 
ne devient pas comédien pour fai­
re un tas de fric. » 

Sans doute pas, mais l'amour 
du public qu'ils reçoivent en mas­
se vient combler des fins de mois 
parfois creuses... 

2— SAISON DE "CENSURE" 
150 REPRÉSENTATIONS LA 1*~ ANNÉE 

3 COMEDIENS 
13 PERSONNAGES 

"CENSURE 

• Le Reine Elizabeth J 
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UNE COMÉDIE DE: 

JOHN TOBIAS 
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TRADUCTION et 

MISE EN SCÈNE: 

MARC LEGAULT 
SUPPLEMENTAIRES 
DEMAIN ET LE 7 AOÛT 

JUSQU'AU 27 AOUT 
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SOUPER - THÉÂTRE 
RÉSERVATION: 
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« F A U T SE 
M A R I E R POUR.. .» 
DE 

BERTRAND B. LEBLANC 

PIECE QUEBECOISE 
du rn .u f j i au vendredi a 
20 h J0 
I- samedi a 17 h et a 21 h 
luvqu'au 27 aoùl 

RÉSERVATIONS: 

(su) 1-456-3224 
Billets en vente 
au Theatre et à 
La Librairie 
Boyer Valleytielrl 

TRANS CANADIENNE 
VERS L'OUEST 
ou autoroule 20 ouest, 
S O R I l t 17. panneau» 
indu aleurs. 

PRIX DE CROUPIS: 
25 personnes et plus saul 
le samedi aset possibilité 
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THIA1RI 
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UNI COMtDTI D'Atm SULTAN i ( A l l l A l t m I \ J • 
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EASTMAN /STUKELY-SUD 

MARIE-JOSEE 
LONGCHAMPS 

GUY GODIN 

CAHOLE 
SEGUIN 
ROGER 

«IICHAEL 
JULIE 

ST-PIERRE 

UNI COMtDK D'Attfl SUITA» t EAU BAttfTI 
t u r t i t m MAMM KOt i i c o i n ncti t MU n i m u a j n 

Mite en tcine et decors d'Yvon Leroux 

avec CLAUDE PRÉFONTAINE 
LUC MELOCHE 
CAROLINE CLAVEAU 
CAROLE CHATEL 
RÉJEAN GUÉNETTE 

Du mercred i au samed i 

S O U P E R , 1 7 h 
Au menu: brochottos, grillades, 

furls dp mor ot table d'hôte 

T H É Â T R E , 2 1 h 
Exposition à artisanat et de peintures 

2 4 1 , rt«c iit G a r t w M t t a n , 
Sthrt-Eiprit ds K t c t c t l m 

T ! S y / - . non), dvectien Rml«n> 

U S O l l i n REGION DE LANAUDIERE 

(514)839-6105 M t l . : 589-4552 

avec la collaboration de fjJJ 
au Théâtre de Marjolaine 

l e s N o n n e s 

une comédie musicale 
d'après NUNSENSE 
de Dan Goggin 
traduction et adaptation: 

Serge Grenier 

Billets: Eastman (514) 297-2860 et 286? 
autoroute (10) des Cantons de l'Est, sortie 106 
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Prix Spéciaux pour Groupes • 
1 PRODUCTION: "Les Productions n « / v n r > LeUonçoIa Inc. " • 
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Roger Lussler Inc. 
C*»l*oll 

SET 
THÉÂTRE 
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île Charron. 
2 4 0 5 iLE C H A R R O N . L O N G U E U I L , Q U E B E C J 4 G I R 6 

u s t S U M c c o M f n i i o î MARC CAMOLf.TTI 

.Benoi i D o g e n o n . Gisèle Bourret. Daniel le Fichoud 

jusqu'au 2 7 août, du mercredi au samedi, à 19 heures 3 0 

THÉÂTRE DE LA DAME DE COEUR 5 1 4 5 4 9 - 5 8 2 8 

611 , rang de La Carrière, Upton, sortie 147 de l'autoroute 20 

T H É Â T R E L E C H A N T E C L E R 

M i s e e n s c è n e : PAUL BUISSONNIAU I. S c é n o g r a p h i e : CLAUDE FORTIN ' 

RÉIEAN LEFRANÇOIS / ELIZABETH CHOUVALIDZÉ 
NATHALIENAUBERT / ROCERGARCÈAU . / JEAN-LOUIS PARIS 

DENYS PARIS / MIRIELLE LACHANCE / ARLETTE SANDERS 
R e p r e s e n t a t i o n s : J U S Q U ' A U 2 7 A O U T 

M A R D I n u V E N D R E D I a 2 0 h 3 0 , S A M E D I à 1 9 h 0 0 e t 2 2 h 3 0 

Réservations et Informations: ( 5 1 4 ) 6 5 1 - 5 2 5 0 

Prix Spéciaux pour Groupes 

P R O D U C T I O N : " L e s P r o d u c t i o n s R 6 | o n r > L o f r a n c / o l s . I n c . " 

SPÉCIAL SOUPER-THÊATRE Shoraion U > S M , a u i v n l 
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DANIEL GAD0UAS 

SYLVIE LÉONARD 

ANDRÉ RICHARD 

PAUL SAVOIE 

ùï 
Misa en scene J 
de / de 
ROBERT 
DUPARC 

A L 'AFFICHE du mar. au ven. 20 h 30; s a m . 19 h et 22 h 30 

10. CHEMIN OES PATRIOTES. ST-ChMES-SUR-RICHELIEU, aul. 20 Est sortit! 113 
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RESTAURANT ADJACENT 
•U THEATRE 

SFf CIAUX POUR GROUPES 
ET CLIENTS OU THEATRE 

RESERVATIONS. (514) U7SS43 

FRANÇOISE LEMIEUX JACQUES 
DESROSIERS 

LOUIS LALANDE 

la Muselière 
MISE EN SCÈNE ET PRODUCTION. LOUIS LALANDE 

DÉCORS: MICHEL DEMERS COMÉDIE D'YVON BROCHU 

• le théâtre d'été 

La G r a n d e 
Coulée i n c . 

HOTEL LE CHANTECLER 
SAINTE-ADÈLE 
AUT. DES LAURENTIDES 
SORTIE 6 7 

MARDI À DIMANCHE: 20 H 3 0 
FORFAIT SOUPER-THÉÂTRE 

SALLE CLIMATISÉE 
SPÉCIAUX POUR GROUPES 

Le Théâtre Mont-Rolland 
présente 

À l'affiche jusqu'au 27 août 
du mercredi au samedi 20 h 30 et les 3,4 septembre 

Mise en t cène 
Richard Nlquette 
Distribution 

Luc Gingras 

Ann Martinot 

Catherine Dominic 

Claude Gasse 

Jean Harvey 

C o r n e d 

Réservations: (514) 229-5171 
r o u t e 

O'KgEFE H 

Sortie 64 de l'Autoroute 
des Laurentldes 

PRESENTENT R E S E R V A T I O N S : ( 5 1 4 ) 2 2 9 - 3 5 9 1 

le Théâtre II va sans dire 

une piece 

d'Alan AyckbourrT 
avec 

P A U L I N E 

M A R T I N 

e t 

M A R C E L 
m Devenez pour un soir 

L E D O E U F 10 M A I , R E D E LA D ( ? S , I N E E DI-
nombreux p e r s o n n a g e s . . . 

Une piece ou vos choix influencent le déroulement des événements 
8 pnrsonnao.es Des scenarios oui chanqent selon les choix du public 

à l'affiche jusqu'au 3 SEPTEMBRE 
Mer . , j e u . , v e n . 2 0 h 3 0 , s a m . 19 h à 2 2 h 

Avec la collaboration do (-^Coscucfes 

Spéciaux pour groupes de 25 personnes et plus ^ ^ _ ^ T \ 
Mont réa l : (514) 8 4 3 - 4 8 8 6 K ingsey Fal ls: ( 8 1 9 ) 8 4 8 - 2 9 9 5 Bil lets " ' 

Plus 2 8 8 - 2 8 2 8 T icke t ron . Route 2 0 , sort ie 185 , d i r e c t i o n K i n g s e y 

Fal ls (ent re DrummondWil le e t V ic tor iav i l le ) . 

T H É Â T R E ^ 
D E S C A S C A D E S 

PRÉSENTE £ \ s * f i f

ù ' S 

\ COMÉDIE 

de Arne Sultan et Earl Barret / Mise en scène: Michéle Magny; 
avec Louise Rémy, François Trottier, Sophie Clément, Lucie 
flouthier, Pascal Rollin, Donald Pilon, 
Raymond Bouchard. 

. réaliste, humourpercutant etlicace.» r M M . „ m m ^ 

magniliquedisKibulioi.^ 

t 1 

t r i A l'affiche jusqu'au 3 septembre f ^ 5 
Mar . au v e n . . 2 0 h 3 0 . S a m , 19 e t 22 h. A d m . : 1 6 , 0 0 $ , s a m . 1 7 . 0 0 S 

S o u p e r - t h e a t r e : 2 4 . 9 5 S . A v e c c ro is iè re : 3 2 , 9 5 $ ( 1 S d e p lus le s a m e d i ) 

n . . - . . . . . . n v n . , n A r * I A OC « f t i k h i * . . . .< i „ 

J u s q u ' a u 2 7 a o û t 

Mercredi, jeudi, vendredi et s a m e d * 20 h 30 

SALLE CLIMATISÉE 
possibilité de croisière - souper-théâtre et autres forfaits. 

Réservations: 1 -514-348-5312 

LA COMEDIE MUSICALE DE L'ANNEE! 
T E X T E S et M I S E E N S C È N E : L A R R Y - M I C H E L D E M E R S 

M U S I Q U E : G E O R G E S T H U R S T O N 

A V E C : 

GASTON L'HEUREUX 
MANON GAUTHIER 
GEORGES THURSTON 

JUSQU'AU 10 SEPTEMBRE 
O U M A R D I A U V E N D R E D I 2 0 t i 3 0 R E S E R V A T I O N S : 
S A M E D I 1 9 h 0 0 et 22 t i30 M T L : ( 514 ) 3 9 3 - 9 0 7 0 

D I M A N C H E 2 0 h 0 0 L O C A L E : (514) 2 2 9 - 7 8 1 1 

LARRY-MICHEL DEMER.': 
CLAUDE GAI 
SYLVIE BOUCHER | i | l l ' \ ' I V I I I I aUlrOSCLI 

BILLET PLUS I 
'COMHCKC K S J M O M S 
I *iim w'io »*i*ri M I 
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THEATRE STE-ADELE 
S O R T I E 6 7 . D E L ' A U T . q E S L A U R E N T I D E S 

amtFW 
• 9 9 5 

LE THEATRE DE L'ECLUSE 
190, iue Laurier Saint-Jean-sur-Richwheu 
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THEATRE 

L'homme de tous 
les théâtres 

SUITE DE LA PAGE 01 

Ci i I les Pel I lier jeune, fringuant, 
délinquant et révolté. Déjii la car­
rière s'annonçait solide et elle n'a 
jamais cessé de l'être. Comme 
l 'homme qui faisait régulière­
ment ses 200 longueurs de piscine 
axant d'aller jouer au théâtre. 
Ouestion de se mettre en forme 
quoi! 

À 63 ans, il est toujours aussi 
droit, entier, vigoureux et sûre­
ment très fier, l'aurais presqu'en-
vic de parler d'un monument 
mais j'ai encore vu trop de ver­
deur, pas assez de gris. Ailleurs, 
aux Etats-Unis surtout, il serait 
un comédien adulé, fortuné, inac­
cessible; ici comme Paul Hébert, 
lean Gascon, |ean-Louis Roulx, il 
faut se battre, longtemps. C'est 
peut-être aussi bien ainsi. 

« l'ai déjà joué avec Géraldine 

Page aux Etats-Unis. Les critiques 
ont descendu la pièce et l'actrice 
mais on parlait d'elle avec res­
pect, en écrivant qu'il s'agissait 
d'une erreur, qu'elle allait reve­
nir en force. Ici. on descend n'im­
porte qui sans égard et on balaie 
tout du revers de la main. Ma 
soeur ( Denise) en a été victime et 
pourtant, il y avait 10 000 person­
nes à son enterrement. 

« La revue l'aris-Mateli consa­
crait cinq pages au boxeur Geor­
ges Carpentier, peu après sa mort. 
H était invité à toutes les grandes 
premières. Ici, on a la mémoire 
courte. Heureusement, la mort 
rend justice. On parle beaucoup 
ces temps-ci de l'ernand Séguin. 
On dit que nous sommes tous 
remplaçablcs mais qui peut rem­
placer Fernand Séguin? Oui peut 
remplacer Denise Pelletier? Elle 
pompait beaucoup d'air et plus 
rien n'était pareil quand elle 
n'était plus là. Elle a subi l'opéra­
tion, tout semblait réussi mais le 
coeur, cet organe autonome, n'a 
plus voulu battre: il en avait as­
sez ». 

C'est peut-être la plus juste ex­
plication de la disparition d'une 
femme que le théâtre n'a jamais 
oubliée. Un temperament, une 
énergie que je retrouve chez 
l'homme qui ne cache pas sa pas­
sion d'acteur. Il pourrait effectuer 
de remarquables mises en scene 
mais « il n'y a rien que j'aime 
mieux que de me mettre au servi­
ce d'un bon texte. J'ai le com­
plexe littéraire. Je place l'auteur 
et le metteur en scène avant le 
théâtre. Les décors et le show me 
dérangent. Il me semble qu'un 
bon metteur en scène, c'est quel­
qu'un qui fait autre chose que de 
choisir une trame sonore, des 
éclairages et des couleurs. Autre 
chose qu'un faiseur de shows ». 

Il ferait des pièces avec rien ou 
presque. Du texte et des comé­
diens, voilà son théâtre. Il faut 
admettre que bien des échecs ré­
cents au théâtre lui donnent rai­
son. 

Et il a fait tous les théâtres, im­
possible de relever tous les rôles. 
Des grands classiques aux person­

nages joualisants, toujours du cof­
fre et de l'envergure. Il a même 
joué les premieres pieces des 
theatres d'été et il en a long à dire 
sur le sujet. 

« On a commencé avaec La mé­
gère apprivoisée, puis Six person­
nages en quête d'auteur, du 
Strindberg par la suite. Vue du 
pont de Miller, du Tenessee Wil­
liams et ce furent tous des succès. 
Avec les années, la qualité a bais­
sé et plus ça va et plus on baisse. 
Tellement qu'on est maintenant 
oblige de proposer un repas (sans 
oublier la croisière) pour attirer 
les gens. On voudrait tuer le théâ­
tre qu'on ne pourrait mieux faire. 
Les gens ne recherchent pas au­
tant le rire qu'on le prétend ». 

Et il respecte énormément Ber­
trand Blierqui a signé Faut placer 
pépùrc que Gilles Pelletier joue 
actuellement à lonquiêrc: «C'est 
notre Pagnol québécois. Dans cet­
te pièce, l'action tourne autour 
d'un vieillard d'une incroyable 
santé qui libère finalement ses 
enfants. Il y a du rire mais beau­

coup de reflexions dans t e l l e 

comédie ». 
Toujours aussi actif. Gilles Pel­

letier se partage entre lonquiêrc 
et Montreal, entre le théâtre et le 
cinéma alors qu'il interprête le 
rôle d'un cure, animateur de 
théâtre dans lèsus de Montreal de 
Denis Arcand. L'histoire tourne 
autour d'un groupe de jeunes co­
médiens qui veulent jouer la pas­
sion du Christ sur le Mont-Royal. 
Le personnage de Pelletier me 
fait penser au père I.egaull mais il 
ne faut pas oublier tous les autres 
prêtres qui se sont intéressés au 
théâtre dans le temps. 

« Les gens de ma general ion, 
sommes issus du théâtre français. 
On a grandi en faisant tous les ef­
forts pour atteindre une qualité 
professionnelle internationale 
lorsque la vague nationaliste a 
tout saborde. Les jeunes se sont 
privés ainsi de nombreuses possi­
bilités. Au fond ce qu'on a sacri­
fié à la qualité, on l'a gagné en 
créativité.... Mais je sais bien que 
la créativité est plus importante. 
Je vois des acteurs de génie qu'un 

n'entend pas au fond de la salle. 
Vaut-il mieux ne pas entendre 
des génies que d'en tendre des 
gens île talent? C'est plus difficile 
d'avoir du talent que du génie...lit 
ca donne des pieces de repertoire 
où chacun joue-comme il peut, 
s a n s unité. Ce qui fut toujours le 
problème au Québec ». 

Mais on avait presque réussi 
celle homogénéité au début de la 
Nouvelle Compagnie Théâtrale et 
Cilles Pelletier me laisse sur une 
belle image alors qu'il interpré-
tait Dom luan avec lean Duceppe 
dans le role de Sganarelle. 

« C'est l'un de mes plus beaux 
souvenirs. Duceppe était t e l l e ­
ment extraordinaire. Tellement 
maternel dans son role. Avec lui, 
j'étais incapable d'élever la voix, 
d'être autoritaire, le mettais ma 
main sur son épaule et je vivais 
l'harmonie parfaite des deux per­
sonnages. Il a été le plus grand 
Sganarelle ». 

El Gilles Pelletier est encore en 
quéie d'auteur. 

rfé/oi '^i/yp/ iCjfajiuÙt' Du mercredi au samedi 

À la Salle André-Mathieu à ficj~nr\A(\ / A - \ 
Sorti» 8, AutOfoute des Laurentide» 0 0 • » W » t U / " » . l 

Le Théâtre du Vieux-Terrebonne présente 

fi. 
COMEDIE DE CHRISTIAN DEDARD 
MISE EN SCENE: DIANE BLAHCHET7E 
SCENOGRAPHIE ET ECLAIRAGES: MARIO BOUCHARD 
COSTUMES RENAUD BELANGER , 

De CHRISTIAN BEDARD 
auteur de SEMI-DÉTACHÉ 

FORFAIT SOUPER-SPECTACLE 

Avec JOHANNE FONTAINE 
FRANCE LABRIE, ARMAND LAROCHE 

Mercredi, jeudi, vendredi el dimanche i 20h30 
Samedi: I8h.et2lh. 

PRIX SPÉCIAUX: GROUPE DE 25 PERSONNES ET PLUS (SAUF VENDREDI ET SAMEDI) 

RESERVATIONS: 492-4777 V | s * WSTERMBD A C C E S S 

Une salle de spectacle neuve et climatisée, dans un site enchanteur./9% ^~*<Qiï-Terrcbonne. 

8 6 7 , RUE ST-PIERRE, TERREBONNE (some 17Est autoroute 25 Nord) 

Jusqu'au 
"Texte et mise en scene 4 Sept. 

R I C H A R D B L A C K B U R N 

Direct ion de la 
concep t i on visuel le 

RENE CHARBONNEAU 

Musique or iginale 

ALAIN BIAIS 

« R i e n de semblable. . . en Amér ique du 
Nord . H (Dcrnntchez, Lu Presse) 

• L a proiet le plus ambit ieux et l ' expér ience 
la p lus réuss ie . . .» (Oassylva, La Presse) 

« R i c h a r d B lackburn et l 'équipe sont de lo 
trempe d e s bât isseurs de pyramides .» 

tCirmen Langlois, CKAC) 

«.. .une lec r i c audiov isuel le en plein air... 
comme si Spie lberg avait débarque à 
Upton. . . i i (Cusson. Showbill) 

La première salle de spectacle extérieure 
au Canada, dotée de bancs pivotants 

munis de bretelles chaullantes. 

Les Laurentides...Montagnes de Plaisir! 

VINCENT BILODEAU - GERMAIN HOUDE 

ISABELLE MIQUELON - YVON BILODEAU 

AU THÉÂTRE DE LA BUTTE 
DE VAL-DAVID 

JUSQU'AU 3 SEPTEMBRE 1 9 8 8 
MARDI AU VENDREDI Â 2 0 H 3 0 

SAMEDI À 19 H ET 2 2 H 
RÉSERVATIONS: 1 ( 8 1 9 ) 3 2 2 - 2 8 1 8 

( 5 1 4 ) 2 8 8 - 2 8 2 8 

LE NOUVEL HÔTEL 

présente 

Les Folles Nuits 
de Jacques Offenbach 

Spectacle 
seulement 
ou tlint'r-s(>#cljclc 

<ht mardi nu samedi 

LE NOUVEL HÔTEL 
17-11» l M U i l r \ , t i ( 1 iHin hi'Nlei ouest M O I H K M I 

9 3 1 - 8 8 4 1 
viiiir ,i r-tuw i n o n i SCVM IOC . 

AU MONT A VILA/PIEDMONT 
SAINT-SAUVEUR 

À L'AFFICHE 
Réservation, tél.: Mil 591-0477 (514) 227-8411 

Le spectacle le plus "swing" de Tété! Radio-Canada 

"Une fête ininterrompue, un party!" Francine Grimaldi 

"Une inépuisable bonne humeur" France Soir 

" I l faut voir le Splendid" Le Figaro 

2 août 

9 août 
16 août 
23 août 
30 août 

• 
A 

• 

LA MAÎTRISE du Cap-de-la-Madeleine 
(choeur 50 voix)* 
WIENER T A N Z E , musique viennoise 
ALAIN T R U D E L , tromboniste* 
L ' E N S E M B L E C A P R I O L E , flûte à bec 
G A S T O N B R I S S O N . pianiste 
•Accompagne car te Grand Orchestre de Chambre des Laurcntides 
IB musiciens sous la ;vect>on oe Haymond Dessaints 

Réservations: Mtl: 591-0477 (514)227-8411 

AU MONT AVILA/PIEDMONT - SAINT-SAUVEUR 

À L'AFFICHE J U S Q U ' A U 1 3 A O U T 

Réservation, tél.: 591-0477 • (514) 227-8411 

Vos hôtes de l'après-spectacle à Saint-Sauveur 

Auberge Saint-Denis 
Forfait disponible entre 80$ et 100$ 

Réservations: Mtl 497-5602 — 227-4766 

© mm i £ s t £ ï f i 
Forfait disponible a partir de 95$ 

Réservations: 866-8224 
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SPECTACLES 

Nasclmento à Montréal 

Un art hautement original, 
rigoureux et performant 
SUITE DE LA PACE D1 

y a deux ans, les plus proches fans 
de ce 1res grand musicien auront 
l'occasion de le voir dans un con­
texte privilégie. Une occasion de 
choix, dirons-nous. 

La facture de Nasclmento 
Depuis 1967, tout ne fait que 

monter pour l'Afro-Brésilien. As­
sez rapidement, il avait propulsé 
cette musique en provenance du 
Minas Gérais, une province au 
nord-ouest de Sao Paulo, où il a 
grandi. Le folklore noir, la sam­
ba, la musique classique et le jazz 

lait autrefois celle de l'artiste en­
gagé; Nascimento est intervenu 
maintes et maintes fois contre le 
racisme dans son pays, il a pris 
ouvertement position contre le 
pouvoir dictatorial et autres in­
justices sociales. Milton n'était 
toutefois pas le genre à clamer ses 
opinions politiques en prêchant. 
Son art reste la brillante manifes­
tation d'une vision du monde à 
différent degrés. 

D'après les Brésiliens les plus 
avertis que je connais, les textes 
de Nascimento évoqueraient une 
poésie lyrique, qui peut tout aussi 
bien aborder le cadre naturel de 
son pays que des réflexions diver­

se métissent allègrement dans 
l'art de ce Brésilien, un art haute­
ment original, rigoureux et très 
performant. 

Le grand mérite de Nascimen­
to, c'est d'avoir rendu populaire 
une musique complexe, forte en 
mélodies et en rythmes, bondée 
d'innovations harmoniques et de 
textures vocales inédites. Comme 
chez tant de grands, on trouvait 
sa musique « difficile » au début 
de sa carrière. C'est peut-être 
pour les mêmes raisons que le pu­
blic occidental qui l'adule, très 
proche de la scène jazzistique, re­
présente le point de départ de son 
auditoire sans cesse grandissant. 

À cette ctiqueite intello, se col-

ses sur la vie et ses expériencees 
personnelles. Pour nous qui ne 
savons à peu près rien du portu­
gais, c'est la musique qui domine 
largement. 

Novateur, Nascimento est aussi 
un chasseur d'étiquettes: « Ce qui 
est important pour un créateur, 
c'est de ne pas s'arrêter avec les 
catégories. Il faut être ouvert 
pour apprendre de nouvelles cho­
ses, des nouveaux lieux, de nou­
velles gens, et conséquemment on 
fait un voyage intérieur qui se 
transmet dans notre propre créa­
tion », de philosopher l'artiste. 
On l'avait dit lyrique? absolu­
ment! 

Quant à sa contribution à la 

musique brésilienne, Nascimento 
ne manifeste pas de fausse modes­
tie: «Musicalement, j'ai apporté 
des valises de nouvelle musique. 
Les gens commencent à peine à 
être familiers à ces musiques. Pas 
seulement les gens en général, 
mais aussi les musiciens, qui s'in­
téressent beaucoup à mon langa­
ge. Mais je crois que la chose la 
plus importante sur laquelle j 'ai 
toujours insisté, c'est le sens de 
l'amitié entre artistes, entre les 
artistes et leur public », souligne 
le créateur. 

Farouchement indépendant 
quant au fast food de l'enregistre­
ment, Nascimento intervient sur 
la commcrcialité de la musique 
actuellement en vogue dans son 
pays, favorisée par la radio et l'in­
dustrie du disque: « II y a deux 
grandes tendances au Brésil. Une 
est très connue et l'autre n'a pas 
d'aide de l'industrie et des institu­
tions. O r cette dernière apporte le 
nouveau son. Des noms? Je ne 
peux en mentionner un ou deux,. 
ce serait injuste pour les autres », 
allègue-t-il. 

Ainsi donc, Nascimento criti­
que ouvertement le réseau des 
médias brésiliens qui, d'après lui, 
s'enlise dans le copiage systémati­
que de la musique anglaise ou 
américaine. Il faut effectivement 
être hyper-branché pour décou­
vrir les jeunes artistes les plus si­
gnifiants de ce pays, comme par 
exemple la fantastique chanteuse 
Marlui Miranda. 

Nascimento et les jazzmen 
Mais comment les Québécois 

(enfin, certains d'entre eux) ont-
ils découvert Nascimento? Com­
me le reste des Nord-Américains: 
fin des années 70, le très grand 
saxophoniste de Weather Report, 
Wayne Shorter, lançait un disque 
solo intitulé Native Dancer, un 
microsi l lon malheureusement 
disparu du catalogue de la multi­
nationale CBS. Un disque fantas­
tique, qui mettait carrément Nas­
cimento en vedette. 

« Lorsque Wayne m'avait invi­
té chez lui en 77, c'était en tant 
qu'ami et non » n tant que collè­
gue. J'habitais chez lui, puis natu­
rellement, nous sommes allés en 

SUITE A LA PACED 18 

Splendide, ce grand orchestre 
D E N I S 
L A V O I E 

V ciens, fran­
çais, fous-fous-
fous, qui se dé­
gu i sen t et 
gambadent sur 
scène, c'est vrai­
ment pas sé­

rieux. Mais qui a envie d'être 
sérieux en ce t?mps des vacan­
ces? 

En fait, le spectacle du Grand 
O r c h e s t r e du S p l e n d i d de 
France est te l lement drôle , 
qu'on en oublie la musique. 
Tout autant comédiens et chan­
teurs que musiciens, la quinzai­
ne de membres de cette troupe 
donnent une performance en­
diablée, un spectacle plus visuel 
que musical. 

Présentée sous le chapiteau 
(l'ancienne tente du Cirque du 
Soleil), au Mont-Avila à Saint-
Sauveur (sortie 60 de l'autorou­
te des Laurentides) jusqu'au 13 
août, la comédie musicale Tam 
Tam au pays des Noirs-Blancs, 
pourrait bien poursuivre sa car­
rière à Montréal cet automne, 
au terme de deux étés dans les 
Laurentides. 

Car c'est le genre de spectacle 
qu'on aime revoir, comme le 
mentionnait un spectateur qui 

en était à sa deuxième présence. 
II avait du mal à rire de tous les 
faits et gestes de cette bande de 
clowns qui s'amusent à nous in­
terpréter une his toire sans 
queue ni tête. 

Aventure rocambolesque, 
style bande dessinée, qui nous 
fait effectuer un tour du monde 
musical farfelu, tout est pré­
texte pour faire rire, y compris 
l'heureuse idée d'inclure quel­
ques blagues à saveur nationale, 
entre autres, sur le mariage de 
Gretsky. 

Du night club parisien jus­
qu'à Katmandou, du méchant 
gangster au super héros, de la 
fille légère à la jeune héroïne, 
c'est une vaste caricature des 
personnages stéréotypés de nos 
modernes contes de fée, que ce 
spectacle de deux heures de pi­
treries. 

Quel beau fourre-tout, quel 
incroyable méli-mélo de costu­
mes (plus de 200) et de situa­
tions. On se laisse emporter par 
la magie du spectacle global: 
musique, couleur, et drôleries. 
Un spectacle qui vaut bien un 
gala du Festival Juste pour rire. 
J'y ai ri autant sinon plus. 

Fantaisiste, frivole, folichon, 
Tam Tam au pays des Noirs-
Blans est un peu tout ça et plus 
encore. Des filles en tenue légè­
re, une tribu africo-amazonien-
ne, un cocktail musico-comi-
que, un spectacle follement dy­
namique. 

Du swing, du comique, du 
mouvement, de l'action (coups 
de feu, kidnapping) comme si 
on avait rassemblé en un volu­
me les pages ôparses de plu­
sieurs bandes dessinées. Beau­
coup de folie avec un tableau 
consacré à un asile de fou, une 
escale à Bagdad... 

Vaste fresque musicale multi-
culturelle qui amène la troupe à 
se déguiser en Arabes, en Mexi­
cains, en canibales et vieux sa­
vants, ou à faire une balade en 
avion, en pirogue et en Cadilac, 
Tam Tam au pays des Noirs-
Blancs est un spectacle qui se 
rit au premier degré. 

Pour tout dire, c'est tout sim­
plement irrésistible que ce spec­
tacle, qu'on aime à revoir tant 
le contenu est riche avec une 
parodie du quizz télévisé, le sor­
cier Maori africain (?) , la fille 
qui transporte un gars sur son 
dos, une allusion aux « soeurs 
Lévesque », le joint que se pas­
sent les hippies, une traduction 
simultanée du grand classique 
Summertime... 

Présenté du mardi au vendre­
di à 20:00 et les samedis à 19:00 
et 22:00 ( 12$), au Mont-Avila à 
Sain t -Sauveur , sortie 60 de 
l'autoroute des Laurentides, le 
spectacle du Grand Orchestre 
du Splendid y tient l'affiche jus­
qu'au 13 août. Pour informa­
tions: 591-0477 (à Montréal) 
ou 227-8411 (dans les Laurenti­
des). 

C H A M P I 0 N N A T 
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Tel : (514) 346-6000 
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"I THINK WE'RE ALONE NOW" 

"I SAW HIM STANDING THERE" 

VENDREDI 9 SEPT, 20H, À L'ARÉNA MAURICE RICHARD 
V I A U ET PIERRE DE C O U B E R T I N ( M É T R O V I A U ) 

BILLF1S MX COMPTOIRS TICKETRON (288-«5l)/COMMANDESTÉliPIION!QL'ES 288-252S 

es concefts $ 
populaires d'été 

Concert populaire Cljj^ 
à l'aréna Maurice-Richard\>-^ 

mercredi 3 août 1988 

Soirée Tchaïkovski 
Orchestre symphonique de Montréal 

Sous la direction musicale de Charles Dutolt 
Solistes: Andrée Azar, violon 

Alain Lefèvre, piano 

TCHAÏKOVSKI Marche pour le 
couronnement 
d'Alexandre III 

TCHAÏKOVSKI La Belle au bols dormant Suite 

ENTRACTE 
TCHAÏKOVSKI Mazeppo Dansecosaque 
TCHAÏKOVSKI Concerto pour piano n° 3, Allegro brillante 

en ml bémol ma|eur, opus 
75 
Alain Lotevre, piano 

ENTRACTE 
TCHAÏKOVSKI Souvenir d'un Heu cher, Méditation 
orch.Glazounov opus42 Scherzo 

Andrée Azar, violon Mélodie 
TCHAÏKOVSKI Roméo et Juliette Ouverture fantaisie 

! Réservations: 255-4222 ! 

RH Métro Viau • Stationnement réservé 

Réservations oour les personnes handicapées: 
Avisez la préposée a la billetterie 

Ville de Montréal 
Service des kiisifS 
et du Développement communautaire 

jCRAFT 
Kraft limitée 

Du 28 au 31 juillet et le 2 août, 

Les Grands Ballets Canadiens 

lancent leurs étoiles 

au Théâtre de Verdure 

du Parc Lafontaine. 

Cinq soirées et une matinée 

de Grands Ballets gratuits 

sous les étoiles. 

Tout un programme! 

C'est le moment 

de se pointer, 

l'entrée est libre. 

Pointez-vous 
au parc 

Lafontaine 

I du MAURIER 

IES SOIRÉES DU MAURIER 

Les 28 et 31 juillet 

et le 2 août à 20hOO : 

Les Sylphides 

(Nault, d'après Fokine/Chopin) 

Après Eden (Butler/Hoiby) 

Le Sacre du printemps 

(Kudelka/Stravinsky) (28 et 31 juillet) 

In Paradisum (Kudelka/Baker) (2 août) 

Les 29 et 30 juillet à 20h00 

et le 31 juillet à 14h30: 

Reach of Children (Hillyer/Mozart) 

La Salle des pas perdus (extraits) 

(Kudelka/Brahms) 

In Paradisum (Kudelka/Baker) 

Ville de Montréal 
1> Ai iV*-r*.(\»»*w* CO«~'^r«*.'.»"« 

ENFIN 
À MONTRÉAL! 
Six expositions pour le prix d'une seule! 

LES AZTÈQUES 

Trésors du Mexique ancien 

HERGE 

Uunivers d'Hergé 

HURRELL 

Charme et séduction: 
Les stars d'Hollywood 

photographiées par Qeorge Hurrell 

VIENNE 

Vienne en concert 

LART GREC 
C O N T E M P O R A I N 

Collection du musée Vorres d'Athènes 

PARIS 

Paris: Qrands Projets 1979-1989 
Architectures capitales 

du 30 juillet au 30 octobre 1988 

Billets en vente au Palais de la Civilisation ou aux comptoirs Ticketron et Billet Plus. 

Renseignements 872-8181 

T1CKETRQN ' @)TELETRDN' 288-2525 — BILLET PLUS 288-2828 

HEURES D'OUVERTURE 
6,50 $ Du mercredi 
4,50$ au samedi de 10 h à 20 h 
4,50 $ Du dimanche 

PRIX D'ENTRÉE 
Adulte 
Étudiant 
Aîné (65 ans et plus) 
Enfant (4 ans et moins) gratuit au mardi 

Ville de Montréal 

de 10 h à 18 h 

Ile-Sainte-Hélène 

Palais de la Civilisation 
. . . . CKAC07-* DAWocrrt !?!23| ^ 

Avec la collaboration de BBSWHB 11107 A I R C A N A D A ® 

Les activités 
d'animation 

au Palais 
de la 

Civilisation 

Palais de la Civilisation 

ACTIVITES E N T O U R A N T 

Vienne en concert 

M i n i - c o n c e r t s 

d ' o r ches t res do c h a m b r e 

Présentés par 

A I R C A N A D A ® 

à la Grande place (rez-de-lagune) 

de 16 h à 18 h 

En t rée gra tu i te 

P r o g r a m m e 

3 0 et 31 jui l let 

1 e ' et 2 aoû t 

Marche Radetsky 
(Strauss) 
Trio no 1 
(Haydn) 

Andante du Concerto 
pour piano no 21 
(Mozart, arrang.) 
•Valse- el «Vilya> 

de La Veuve |oyeuse 
(Lehar) 

Menuet et Trio 
(Weber) 

Trio. K 285 

(Mozart) 
A n Die Musik 

(Shubert, arrang.) 

avec I Ensemble 
du Carré Saint-Louis 

4 , 6, 7 et 8 a o û t 

Quintette pour clarinette 
(Mozart) 

Quatuors à cordes 
(Haydn et Beethoven) 

Septuor 
(Beethoven) 

Quintette à cordes 
(Brahms) 

Quintette pour clarinette 
(Weber) 

avec le Quatuor Saint -Urbain 

Note le programme peut varier 

en (oncl ion des ari istts invites 

U N S O I R À V I E N N E 

( O P É R E T T E ) 

Présenté par 

Ultramar 

à la Grande place (rez-de-lagune) 

d e 1 6 h à 1 8 h 

Les 3, 5, 10 , 12, 14 , 1 7 , 19, 

2 1 , 2 4 , 2 5 , 2 8 et 31 a o û t 

Le groupe Los Nouvelles Variété* Lyriquos 
présente un divertissement poétique et 
musical allant de Mozart |usqu a la valse 
viennoise des Strauss On y raconte au 
passage des anecootes historiques qui 
•créent- une ambiance facile et divertis­
sante, mais réelle et instructive 

D'après une idée originale de Bruno La-
plante, textes de liaison d Albert Millarre. 
mise en scene de Joan Besré et d Albert 
Millaire. scénographie et costumes ri Yvan 
Gaudin. direction artistique de Bruno La-
plante 

ACTIVITES ENTOURANT 

LES AZTÈQUES 
Trésors du Mexique ancien 

T R O U P E D E D A N S E 

A Z T L A N 

à la Grande place (rez-de-lagune) 

les samedis de 16 h à 17 h 
les dimanches de 13 h à 14 h 

E n t r é e gra tu i te 

P r o g r a m m e 

31 jui l let 

7, 2 0 , 2 7 a o û t 

3, 4 , 10 , 11, 1 7 . 18 , 

2 4 et 25 s e p t e m b r e 

Les Concheros 
Danse aztèque 

Guerrero 
El Norte 

Vera Cruz 
Jalisco 

Cette troupe de danse folklorique moKrcame 
professionnelle présente des chorégraphies 
de toutes les regions du Mexique Le mot 
AZTLAN signifie -le lieu des herons el des 
blancheurs-, ce fut le site occupe primiti­
vement par les Aztèques 

Fondée en 1984. cette troupe est dirigée 
par Marra Antonietta Maeck. 

C I N É M A 

Un petit cinéma, au niveau de la Grande 
place, projettera gratuitement d'excellents 
films en français et en anglais se rapponant 
au Mexique, entre autres. -Les sentinelles 
du silence-, commenté par Orson Welles, 
film qui s'est mérité l'Oscar du meilleur 
film documentaire en 1973. Ces films sont 
on présentation continue et d'une durée 
d environ deux heures. 
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SPECTACLES 

Robert Arnyot: il veut réveiller 
notre culture « profonde » 
P A T R I C K G R A N D JE A N 

collaboration spéciale 

A l 'heure des inéga spectacles 
comme celui de Pink Floyd 

ou Aida, on rencontre parfois des 
musiciens hors du commun. Ro­
bert Amyot est de ceux-là. Il est 
un des rares Québécois à avoir 
choisi de vivre de sa passion pour 
la cornemuse, de son art de son­
neur. 

Robert Amyot a jjardé une allu­
re d'aristocrate celte, portant une 
veste ornée de médailles et de dé­
corations fantaisistes, il est de 
-ang royal, par son ancêtre le roi 
celte MacQuarry qui vécut en Ir­
lande au X e siècle. Selon lui. cette 
parenté n'est pas étrangère à l'at­
tirance instinctive qu'il a ressenti 
po i r la musique celtique et la cor­
nemuse qu'il avait... dans le sang. 

«Ça couine, ça hurle, ça grince 
une cornemuse. Quand mes pa­
rents m'emmenaient voir les pa­
rades des regiments anglais avec 
les cornemuses écossaises, j'étais 
' rè> é m u . ma i s je n ' o s a i s pas 
avouer que j 'aimais cet instru­
ment si peu harmonieux. |e me 
suis tourne vers le flûte et la mu­
sique de la Renaissance, car je 
trouvais lit cornemuse écossaise 
trop militaire, tout en conservant 
le réve de devenir un jour son­
neur de cornemuse, de retrouver 
mes racines celtiques.» 

«Au Moyen-Age, le sonneur de 
cornemuse était une veritable ve­
dette, l 'équivalent de nos stars du 
rock ou du c inéma», poursuit Ro­
bert Amyot. Il était de toutes les 
fêtes religieuses et allait de village 
en village, de célébration en ma­
riage, où le son hallucinant de 
son instrument accompagnait la 
procession et faisait danser les 
convives. La cornemuse était as­
sociée à la fète, au plaisir, mais à 
la peur aussi, car on craignait les 
maléfices et les mauvais sorts de 

ces musiciens qui se retrouvaient 
dans la forêt pour jouer et ap­
prendre des airs sur cet instru­
ment « d i a b o l i q u e » , fait de la 
peau cousue d 'une chèvre dont 
l'âme restait prisonnière... 

Lors d'un voyage en France qui 
le conduisit dans le Berry. Robert 
Amyot entendit dès sa descente 
du train le son reconnaissable 
entre mille de la cornemuse. Il 
sympathisa avec des membres des 
confréries de sonneurs et com­
m a n d a la c o r n e m u s e d o n t il 
jouait déjà dans ses rêves. 

La culture «profonde» 
Rapidement, il apprend les airs 

instrumentaux et les chants tradi­
tionnels et va jouer à l'occasion 
de noces et de festivals, rempor­
tant infiniment plus de succès 
qu'Assurancetourix, le barde gau­
lois des aventures d'Astérix. 

Son instrument toujours sous le 
bras, il revient au Québec. «Mon 
but était de donner accès aux 
Québécois à leur culture profon­
de, n o t r e c u l t u r e a r c h é t y p a l e 
francophone», précise-t-il. 

Paradoxalement, les Québécois 
n'ont gardé que le violon de leur 
p a t r i m o i n e f rança i s , d o n n a n t 
naissance à la tradition des vio-
lonneux. Cela constitue une énig­
me, car les premiers colons fran­
çais jouaient et dansaient aussi au 
son d'autres instruments. Une des 
hypothèses avancée veut que la 
rigueur du climat soit responsa­
ble de la disparition des instru­
ments plus fragiles, tels que la 
vielle à roue, la bombarde et les 
différentes co rnemuses qui au­
raient pu être conservés sous des 
cieux plus cléments. 

Avec eux disparut le répertoire 
des airs instrumentaux français 
qui furent remplacés par des airs 
irlandais dont on traduisait les ti­
tres. Dans le cas des chansons, il 
en alla tout au t rement : la langue 
agit comme une barrière et le pa­

tr imoine français fut conservé, 
adapté et enrichi par des généra­
tions entières de Québécois. 

Robert Amyot contribue à réin­
troduire la cornemuse dans le 
paysage culturel québécois en re­
nouant avec la tradition des maî­
tres-sonneurs. Il s'est produit aus­
si bien aux Foufouncs électriques 
qu'au sommet du mal du Stade 
olympique, en passant par les fes­
tivals d'été et les fêtes champê­
tres. 

«Les Montréalais se sont inté­
ressés un beau jour au fromage et 
à l 'expresso qu ' i l s ne conna i s ­
saient pas. Comme je considère 
que la cornemuse vaut bien un 
fromage, je nourris de grands es­
poirs», confessc-t-il. 

En compagnie de Daniel Tho-
non, luthier et joueur de vielle à 
roue, ainsi que de son frère Luc, 
flûtiste, d'Alain Leroux, violonis­
te, et de Clément Demers, joueur 
d'accordéon diatonique, Robert 
Amyot a créé «Ad Vielle que 
pourra». Le groupe est né, il y a 
huit ans, de la rencontre champê­
tre «Vielles et cornemuses», à 
Saint-Patrice-de-Beaurivage, qui 
accueillera la neuvième édition 
de ce festival les 5 ,6 et 7 août pro­
chains. S'y retrouvent musiciens 
et amateurs de folk, le temps d 'un 
sabbat où l'on vient danser, chan­
ter, faire de la musique, échanger 
et apprendre de nouveaux airs ou 
encore faire réparer son instru­
ment en rencontrant des luthiers. 
«On y vient pour avoir de bons 
tuyaux», ajoute Robert Amyot. 

En tournée 
«Ad Vielle que pourra» est en 

tou rnée tou t l 'é té afin de faire 
tourner les danseurs de bourrée 
et d'autres danses traditionnelles. 
Le groupe se produira au Festival 
d'été de Québec et au Festival in­
ternational de folklore de Drum-
mondvi l le . ainsi qu 'au Festival 

Robert Amyot et sa cornemuse: réintroduire la cornemuse dans le paysage culturel québécois... 

Blue Sky. à Kingston, en Onta­
rio... Son répertoire se compose 
de musiques, de chants et de dan­
ses traditionnels des régions de 
France, mais aussi d 'un répertoire 
o r ig ina l des c o m p o s i t i o n s du 
groupe. «Face au folklore, il y a 
deux attitudes possibles: la pre­
mière consiste à le voir comme 
une chose morte, digne des mu­
sées. La seconde consiste à le faire 
vivre et évoluer en l'enrichissant 
de nouvelles compositions, ce que 
n o u s t e n t o n s de f a i r e » , d i r a 
Daniel Thonon, qui fabrique des 
instruments d 'une grande quali­
té. La preuve? Pink Floyd lui a ré­
cemment commandé trois vielles 
à roues. «Ils sont très intéressés 

par les sonorités «nouvelles» de 
l ' instrument. 

«Avec nos instruments, il nous 
serait possible de faire du rock ou 
du jazz, d'accéder à un plus large 
public. Mais, sans être puristes, 
nous voulons composer dans l'es­
prit de la danse et de la fête qui 

est la raison d'être de la musique 
folk», explique Robert Amyot. Le 
groupe ne vise pas le Stade olym­
pique et la célébrité; il cherche 
plutôt à faire découvrir les raci­
nes musicales profondes des Qué­
bécois et, pour le reste, advienne 
que pourra!» 
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RÉGIS 

au Théâtre St-Denis 
le 1 "septembre, à 20 h 

llliésitrc É 
11* I k . . . . ; , 1594 rue St-Denis 
ïll * I f C U I S Renseignements: 849-4 i*H 

Billets en vc-ntu dux c o m p t o i r s 

© T l L W n U N CKAC273 .(^VrnCS) . WÏM 
Théâtre St-Denis 1 2 h à 2 1 h BB2QBÏKBBB M J V L^S ^ ^ ^ ^ 

© T U I T R O N Achats par carte de crédit: 288-2525 (+ Irais de service) 
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UN É T É EN M U S I Q U E... 

• CAMPBELL I 
J 

S A I S O N 1 9 8 8 

Mardi le 2 août 
Parc . g . , Q Harmonie 

Georges-Etienne Cartier de Lachine 

é 

« 4 , 
Dimanche le 7 août 

Carré Dominion 19h30 Lakeshore Concert Band 

Lundi le 8 août 
Parc Lafontaine 19h30 Lakeshore Concert Band 

M? A* ' 
' ' ' 

-
' : * 

Mardi le 9 août 
Parc Lafontaine 19h30 Veterans Band 

Parc Georges-Etienne Cartier 19h30 Tony Stas Band 

* • 

• 

; 

Dimanche le 14 août 
Carré Dominion 19h30 L'Orchestre André Masse 

; Lundi le 15 août 
Parc Lafontaine 19h30 Preville Jazz Band 

Mardi le 16 août 
Parc Lafontaine 19h30 Black Watch Association 

Band (with Pipers) 
Parc i q . ~ n Kirkland 

Georges-Etienne Cartier Concert Band 

Note: 
Parc Lafontaine: Théâtre des Verdures 

Parc Georges-Etienne Cartier: ÀJ'angle des rues 
Notre-Dame ouest et Georges-Etienne Cartier 

H-

i ' 

"- . • • 
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CONCERTS DE MUSIQUE POPULAIRE 

nr> ATTTTTQ x 
t.-

W vjilAl Ullk) 
organisés par 

x 
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W 

LE TRUST ROYAL 
fiduciaire de ta succession Charles Campbell C.R. 

eu elaboration awe te Servit* des arRvités culturelles te la VUto àt Montréal 

Présentation de LA PLUS GRANDE FÊTE DU PIANO JAMAIS VUE À MONTREAL' 
Jamais dans un aussi court laps 
de temps. Montréal n'aura 
accueilli autant de grands noms 
du piano, tous lauréats de prestigieux, 
concours internationaux de 
piano. Dix jours de récitals, con­
certs, «master classes» et confé­
rences à la Place des Arts et à la 
Chapelle du Bon-Pasteur. 

La série de récitals Yamaha à 
la Chapelle du Bon-Pasteur est 
offerte gratuitement. 

ABONNEZ-VOUS 
DÈS MAINTENANT 

• Abonnements à PRIX RÉDUIT 
(15 à 33% de réduction) 
jusqu'au 8 août prochain. 

• Séries artistiques: 
guichets de la Place des Arts <ft> 
(514)842-2112 

• Redevance de 1$ sur tout billet 
de plus de 7$. 

• Séries pédagogiques: 
bureau du Festival 
(514)866-2662 

Renseignements: 
(514) 866-2662 

PROGRAMMATION 1!>88 
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VENDREDI 
9 SEPIEMBRE 

, 2 

'Z 

0) 

SAMEDI 
IO S E P T E M B R E 

DIMANCHE 
I l SEPTEMBRE 

MASTER CLASS 

Mare Durand 
(Canada) 
Les j « u n 0 i :  

6 d 10 an* 

RECITAL 

Josée A l U d 
iCanada) 
Jean-Francu is 
Latour 
(Canadal 

MASTER CLASS 

Marc Durand 
(Canada) 
I es jeunes 
IS à 18 ans 

LUNDI 
1 2 S E P T E M B R E 

MASTER CLASS 

l-eon Fleislier 
(EtaU-Unu) 

RECITAL 
lean s<ulmcr 
ll'anadj) 

MASTER CLASS 

Marc Durand 
(Canada) 
Les jeunts: 
11 à 14 ans 

CONFERENCE 

Harold Schonbvrg 
lEtals-L'nis) 

K K O VAL # 

S A U . K 
M A I S O N S . ! ! VI 

( ( • i K n i i n l t - d u ( o n 
n . u r \ in i , n i . H L U I - i l 

ÛV M U s i q n i it t 
\ l u n l f v . i l h*K. \ i i t M . , 

t l e u r l< . t l l i l i l i l ) 
C O N F E R E N C E 

M A S T E R C I A S S 

Leon Fleisher 
I l ! .1» I II is l 

Louis I • • tu 
(Canada) 

tfffi 

CONCERT 

ORCHESTRE 
SYMPHONIOlir. 
DE MONTREAL 
(Canada) 

Direction. 
Leon Kletsrwr 
(Etats-Unis) 

Solistes Invites: 

Marc-André 
Hamelin 
i Canadal 

Andrei ko il > 
ill R.S.SV 

agit 

cCrx Vi l le d e 
t q y M o n t r e a l ! 

/ Deloitte 
Haskins-3ells 

Harold Schonnerg 
(Etals-Unis) 

RECITAL 

D e n o Hanki 
(Hongrie) 

CONFERE.NCE 

J.-Jacques Naltttv 

.1 - i id - l l 

RECITAI 
Jelfrev Kahane 
il !.•!• l ' i l l . l 

MARDI 
1 3 S E P T T : M U R E 

MASTER CLASS 

Leun Ht.isher 
(États-Unis) 

RECITAI. 

Michel Francs. 
iCanadal 

MASTER CLASS 

Leon Reislier 
(Etals-Unisl 

CONFERENCE 

Jacques Stockti 
(Suisse) 

José FeRhall 
IBrésil/AnglelCTT») 

MERCREDI 
14 SEPIEMBRE 

MASTER CLASS 

James Tocco 
lÉlats-Unis) 

HI c ri A l 

Jacques D e s p ^ 
(Canada) 

M A S T E R C 1 A . V S 

James Tocco 
(Etats-Unis) 

CONFERENCE 

Ghyslaine Guertin 
(Canada) 

J E U D I 
I S S E P T E M B R E 

MASTER CLASS 

James Tocco 
(Elats-Unis) 

Stéphane Lenielin 
iCanad.i) 

MASTER CIvVSS 

James Tocco 
(Elals-Unis) 

C O N F E R E N C E 

Jean-Paul Despins 
(Canada) 

RECITAL 

Gûlier & Sûrttr 
Péklnd 
(Turquie/ 
Allemagne) 

Mikhaïl Rudv 
(U R S.S./France) 

J J t u 

\ E N D R E D I 
16 SEPTEMBRE 

M A S T E R C L A S S 

l i . - i r Berman 
(U.K.S.S.) 

RECITAL 
l.uuiiA ( V j ^ e l l e 
(Canaddl 

M A S T E R C L A S S 

André Lapldnle 
ICanada) 

CONFERENCE 

Gustav A. Alink 
(Hollande) 

I MUSICI DE 
MONTREAL 

Angela Hewitt 
•1 ' • •' 

SAMEDI 
17 S E P T E M B R E 

MASTER C l A S " . 

U j a r (Vcrman 
( U R S S ) 

RECITAL 

Douglas Nrmish 
& 
Dominique Morel 
(Canada) 

D I M A N C H E " 
18 S E P I E M B R E 

MASTER C L A S S 

Andre Implante 
ICanadal 

K I C I l A I . ' 

S A I . L T ; 

M A I S O N N I - U ' V K 

I . . 1 / . 1 1 l ï i ' i i i i . in 

i r . K s . s . i 

CONFERENCE 

Gustav. A. Alink 
(Hnllandel 

Michel Dalberto 
(Erancel 

F/lZiOU T r i z e c 
Lc ministère des Affa ires cuUure l les a cont r ibue 
f inanc iè rement a cet é v é n e m e n t . -. 

ThlSt Central Guarant f / 
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http://lunlfv.il
file:///iitM
file:///ENDREDI
http://sai.lt


LA PRESSE, M O N T R E A L , S A M E D I 3 0 JUILLET 1 9 8 8 

SPECTACLES 

Le chanteur hp) 1 du Brésil 

M I L T O N 
NASCIMENTi 

imanche 
1 juillet 

It t H H Wf« (OwrrOïtt ni il f uns 

à i . tSI.HlUSI i "H l iKWrtMi IMIV I 

GRAND MERCI AUX MONTREALAIS 
QU| ONT FAIT DE SHEAR MADNESS 

NOTRE PLUS GRAND SUCCES 
EN ANGLAIS 

D Î N E R E T 

S P E C T A C L E 
Ne r•••i 1 toute autre ttfren <:.-, c-»* «trt trnrH, 
privtr: ce COCÇM M imeui Ottre jsstiftttie «j nmbre ée pU-
cti t'j jiibîes RtKfMtwtn ifld119nrub.es Taie et pottrteire ta 
«rt Pni i -i • • r - • r ! ; ', '1 '. • ;. - ni i r : et umtfi 

: 7 3 8 5 , B Ô Ù L . D É C A R I E (' 
COIN JEAN-TALON ^ I 

Reservations et renseignements Q 

v , 7 3 1 - 7 7 7 1 ou 7 3 1 - 9 8 6 3 ] 

PETROCANADA P R E S E N T E N T . . . 

L E FESTIVAL D'ETE DE IANAUDIERE 
C E S O I R 2 0 $ 
S a l l e R o l l a n d - B r u n e l l e 
Soirée d e jazz avec Stan Getz , saxophoniste 
Le Trio François Bouraasa en V " partie 
Commandité par Pôtro-Canada 
Série «En concert» a l'église 
d e S t - P a u l d e 1 5 h 3 0 à 1 6 h 3 0 

D I M A N C H E 3 1 J U I L L E T 
L E QUATUOREUDÉMON 
Une coproduction do Radio-Canada 
Réseau F M Stéréo 
Commandité par Hydro-Québec G r a t u i t 

L U N D I 1 e r AOÛT 1 2 , 5 0 $ 
Église d e Sainte-Marle-Salomé 
L E G R A N D E N S E M B L E D E 
S A X O P H O N E S D E MONTRÉAL 
LOUIS LAVIQUEUR, direction 
Concert Scott 

M A R D I 2 AOÛT 1 2 , 5 0 $ 
Église d e S a i n t - P a u l 
ANDRÉ-GILLES DUCHEMIN, flûtiste 
MARIO DUCHEMIN, pianiste 
NICOLE D U C H E M I N , soprano 
Concert Scott ( 
J E U D I 4 AOÛT 1 2 , 5 0 $ ' 
Église d u Précieux-Sang, R e p e n t i g n y 
Récital d 'ALVARO PIERRI, guitariste 
Vllla-Lobos, de Falls et autres 
En collaboration avec la ville de Repentigny 

V E N D R E D I 5 A O U T 1 5 , 5 0 $ 
S a l l e R o l l a n d - B r u n e l l e 
Récital de Marc-André Hamelln, pianiste 
Jeune artiste québécois de l'année 
W A . Mozart, Liszt, Schumann, Codorwsky 
Commandité par Air Canada 

S A M E D I 6 AOÛT 1 2 , 5 0 $ 
Église S a i n t - P a u l - l ' E r m l t e , L e G a r d e u r 
Bouchard et Morisset, pianlstes-duetlistes 
Mozart: Musique n 4 mains 

# D I M A N C H E 7 AOÛT G R A T U I T 
Église d e S a i n t - P a u l 
L E Q U A T U O R A R T I S 
Une coproduction de Radio-Canada 
Réseau FM Stéréo 
Commandité par Hydro-Québec 

-<<;;• L U N D I 8 AOÛT 1 5 , 5 0 $ 
Église d e S a i n t - Q a b r l e l - d e - B r a n d o n 
Orchestre de chambre d e Lyon (Franco) 
Dir. Philippo Fournler, Jean Vall leros, 
guitariste Concert Scott 

M A R D I 9 A O U T 1 5 , 5 0 $ . 
S a l l e R o l l a n d - B r u n e l l e 4Îc>»' S o c i é t é R a d i o - C a n a d a 
Yolandle Paront et Marie-Danlelle Parant, Radio e t télévision 
sopranos 
Dir.: Lorraine Valllancourt 
Chants classique et contemporain 
En collaboration avec le Consoil des arts du 
Canada 

# J E U D I 1 1 AOÛT 
S a l l e R o l l a n d - B r u n e l l e 
Récital de Mourn Lympany, planiste 

• ^ V E N D R E D 1 1 2 AOÛT G R A T U I T 
île d e s M o u l i n s , T e r r e b o n n e 
Orchestre Nations! des Jeunes du Canada 
(National Youth Orchestra ol Canada) 
Dir.: Simon Streatfelld 
(en cas de pluie: Éghse Si-Louis de France) 
En collaboration avec la 
Corporation de l'Ile des Moulins. 

Louis 

D \ N 1 A N C H E 

S A M E D 1 1 3 AOÛT 3 5 
S a l l e R o l l a n d - B r u n e l l e 
Récital d e Frederlca von Stade, 
mezzo soprano 
Martin Katz, planiste 
Commandité par la Société 
nationale des Québécois de 
Lanaudiére. 

\ h i s e e . M c C o r d - d ' h i s t o i r e c a n a d i e n n e 

-=a™ mm 
9 musique 

• SCOTT 

Qprni/igo S T E L L A 
ARTOIS i d u M A U R I E R 

Jouets de A à Zoo 
Jouets et jeux du XIX c et début X X e siècle 

Place aux jouets, l'enfant est Roi! 

6 9 0 , rue Sherbrooke ouest • ( 5 1 4 ) 3 9 8 - 7 1 0 0 
T o u s les jours de 11 h à 17 h . Fermé le m a r d i . 

Métro M c G i l l — autobus 2 4 . Entrée: 2 $ 

L e Musée r e m e r c i e de lour appu i t o s Musées n a t i o n a u x d u C a n a d a , le ministère d e s Af fa i res 
cu l tu re l l es d u Québec, le C o n s e i l d e s a n s d e la C U M , La f o n d a t i o n M c L e a n e t l a Fonda t i on d e la famine Ze l le r . 

m 16 AOÛT 21 H 

PrfJpùlsëz-vous dans l'univers fascinant 
de l'art et des nouvelles technologies! 
Un événement unique 

; Melviri.Prueitt.'}. , 
Los Alamos National 
Laboratory (USA)', 

AGES 
k l . • Laser , H o l o g r a m m e s , A r t Vidéo, 
I l Multimédia, Scu lp tures de lumière 
I l I de d ix pays 

UTUR 88 
( e x p o s i t i o n internationale Invité d'honneur: 

rïïu 3 ju in au 25 septembre " tes 'États -Ur i jsTy 

Pour information: 

514849-1612 

N e w York. B o s t o n , Los A n g e l e s , 
C h i c a g o ; S a n Franc isco • 

Bar 
R e s t a u r a n t 
T e r r a s s e ' 

Tar i fs spéciaux 
et v is i tes guidées ; i 
pour les groupes 

Compétition internationale ToilS'IeS jOlirS : 
•d 'an imat ion par ordinateur: • - " " ^ . v I r. 

. —,votez pour"le meil leur .vidéo d'art d G 12 à 23 lîTOS 
:' (Prix du Public Télévision Quatre Saisons) 

— votez Rour le meil leur vidéo , , . _ . _ _ . N, 
publici taire Vieux-Port de Montreal 
(Prix du Public CFCF-12) ( S t - L a u r e n t de la C o m m u n e l . 

PASSION 

A U G U A Y 
m J \J"X%) 

V o u s a i m e / l e j a z z , l e s a i r s d e B r o a d w a y , l e s c l a s s i q u e s américains, l e c h a n t sacré s i n o n . . . l e r o c k , l e s c h a n s o n s p o p u l a i r e s , l e 

f o l k l o r e québécois e t i n t e r n a t i o n a l . C 'es t l e m e n u q u e v o u s p r o p o s e l a Châ-N-teauguay d u 4 a u 7 août p r o c h a i n a C h a t e a u g u a y 

2 0 s p e c t a c l e s e t c o n c e r t s . 2 0 e n s e m b l e s v o c a u x : d u g r a n d c h o e u r a u p e t i t q u a t u o r , e n p r o v e n a n c e d e s E t a t s - U n i s , d e I O n t a r i o , d u 

Québec e t d e l a F r a n c e . 

C o m m e s p e c t a c l e d e clôture d e c e t t e première C n A - N - t e a u g u a y : l e g r o u p e c a n a d i e n d e réputat ion i n t e r n a t i o n a l e T H E N V L 0 N S . 

V o u s r e g r e t t e r e z d ' e n a v o i r manqué I ! ! 

N C O N E S • I N T E N A T I O N A L E S » 

• D E • L 

JEUDI 4.AOÛT 
2 0 h X SPECTACLECOUVERTURE 
Swee t Ade l ines . Octuor L i t huan ien . Cnante -
Joie e t A u r e u s Quartet 
A rena Cha teauguay 

VENDREDI 5.AOÛT 
11 h00 L£ MOULIN A MUSIOUE 
Présente • A portée de la m a i n • destiné a u i 5 a 
12 a n s 
Po lyva len te H o w a r d S B i l l i ngs 
U h X LA JEUNE CHANTE RIE DE MONTRÉAL-NORD 
Une c h o r a l e de ieunes âgés de 8 i 16 a n s 
Po lyva len te H o w a r d S B i l l i ngs 
2 0 h M MOUNTAIN CITY CHORUS 
Répertoire * b a r b e r s h o p * a u m a s c u l i n 
Po lyva len te H o w a r d S. B i l l i ngs 
20hOO SOCIETE CHORALE OE ST-LAMBERT 
Des oeuvres c o n t e m p o r a i n e s 
Egl ise S t - A n d r e w s 
20 h M MORDICUS 

Du Jut, d e s • s t a n d a r d s • américains et de l a 
fan ta i s ie 
Centre Cu l tu re l Georges P. Van ie r 

t 9 h X CNSEHILE VOCAL 0E MUSIQUE RUSSE 
ANCIENNE 
Mus ique russe de c o m p o s i t e u r s d u X l e a u x v n e 
siècle 
Egl ise SisJoacturn 

P O L Y H O C 
21 US) L'ENSEMBLE VOCAL OE SHERBROOKE ET 
L'ORCHESTRE LYONNAIS 
R t p e r t o u e c lass ique et compos i teu rs liançals 
(B ize t . Rave l . Debussy. . . ) 
Egl ise S l - J o a c h i m 

SAMEDI 6 AOÛT 
15 h 00 MELODIUM 
L a pet i te su i te québécoise d e Mar ie Bernard 
Po lyva len te H o w a r d S. Bi l l ings 
2 0 h 0 0 CHANTE-JOIE 
Répertoire popu la i re québécois et in te rnat iona l 
Po lyva len te H o w a r d S B i l l i ngs 
2 0 h 0 0 JAZZ 6 E M 0 L 0 
J a z z v o c a l f r a n c o p h o n e et ang lophone 
Cour arrière d u Centre Cu l tu re l Georges P. 
Van ie r o u a l'Aréna de Chateauguay 
2 0 f i 0 0 AUREUS QUARTET 
Répertoire c lass ique 
Eg l ise St J o a c h i m 
2Ûh00 BANDE MAGNETO 
Du théâtre et d e l a m u s i q u e e n h a r m o n i e e t 
a v e c h u m o u r 
Cent re Cu l tu re l Georges P. Van ie r 

DIMANCHE 7 AOÛT 

I l h O O USJAMESIENS 
L a M issa B r e w s de Mozar t 
Egl ise St J o a c h i m 
l l h t t CHOEUR IROQUOIS 
Messe chantée en langue i r oquo i se 
Egl ise Chr ist-Roi 
M h CD LES PHILARMONISTES 
L a v o i x dans toutes ses lèsonnances 
Egl ise C t m s t f l o i 
tShOO OCTUOR LITHUANIEN 
Fo lk lo re l i thuan ien 
Centre Cul ture l Georges P. Van ie r 
1 5 h 0 0 SWEET ADELINES 
• Ba rbe rshop - aulémnln 
Cour arriére d u Centre Cu l tu re l Georges P. 
Van ier o u Polyvalenie H o w a r d S Bi l lmgs 
IBhOO LES RHAPSODES 
M u s i q u e sacrée 
Cour arrière d u Centre Cu l tu re l Georges P. 
Vanier o u Polyvalenie H o w a r d S Bi l l ings 
20NOO SPECTACLE OE CLOTURE 
THE NYLONS 
Du r o c k voca l et d u répertoire o r i g i na l 
A/éna de Chateauguay 

• " o u r avoir accès a TOUS 
JZL spectacles et concerts de 
. La Châ-N-teauguay, un seul 
passeport, le macaron au prix 
populaire de 5.00 S. (Accès 
illimité mais, premier arrivé, 
premier servi!). 

Le Club Optimiste de Chateau­
guay assurera la vente du 
macaron dans toute la ville, il 
sera aussi disponible au Centre 
Culturel Georges P. Vanier. 
Seul le spectacle de cloture, 
dimanche le 7 août à 20hOO. 
mettant en vedette le goupe 
canadien <THE NYLONS» exi­
gera de se procurer, en plus du 
macaron, un billet gratuit auprès 
des services récréatifs et com­
munautaires de Chateauguay. 
Informations: 
(5141691-4680. 

iRtSilIlilB 
cinema plus vrai que vrai 

DESTINATION SANTE 

du 15 juin au 16 octobre 88 . 
au VieuxrRort de Montréal- J 

t ® 

Une grande exposition-particïpatibn sur la santé et, en.première à Montréal, du cinéma sur maxi-écran., mm 

Toiis les jours dé 10 h à 22 h.: Renseignements et rès, groupes: 4 9 6 - I M A X . Ext. Montréal 1 -800-36 .3 '9554 . line présentation tiu Vieux-Pprt-de Montréal réalisée par Lavaim Commumcaiions 
I A I K C I T t 

iiiiiiiiiOT- Canadien 

http://ifld119nrub.es
file:///hisee
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Afcncc Francc-Prcssc 

LOS ANGELES 

Selon Cher, son ami Robert est incapable de violence. P H O T 0 L « E , ! A , : 

Le compagnon de Cher arrêté 
te de me tuer. Il a essayé de 
m'écraser, à pleine vitesse, alors 
que je ne faisais rien d'illégal», a-
t-il déclaré. 

Cher, Oscar cette année de la 
meilleure actrice, a volé au se­
cours de son compagnon, au 
cours d'une conférence de presse 
qui a été interdite aux photogra­
phes indépendants et à la presse à 
sensation. « | c sais que Robert 
n'est pas quelqu'un de violent», 
a-t-elle affirmé. 

L'actrice s'est plainte de façon 
générale de ce que sa vie privée 
soit «détruite par les mensonges» 
répandus sur son compte depuis 
25 ans. «D'habitude je m'y fais 
assez bien mais là je commence à 
être vraiment très en colère», a-t-
elle ajouté. 

S A T R I A N I 
LUND115 AOUT - 20H30 

Billets 16.50S en vente au guichet du 
Spectrum & a tous les comptoirs Ticketron 

(+ frais do service) 

• Robert Camilletti, le compa­
gnon de l'actrice Cher, a été arrê­
té et libéré sous caution, hier, 
sous l'accusation d'avoir tenté de 
heurter un photographe indépen­
dant qui se trouvait devant leur 
domicile à Los Angeles. 

L'ancien barman de 24 ans de­
venu lui-même acteur affirme 
qu'il a perdu le contrôle de sa 
Ferrari involontairement, après 
avoir fait un écart pour éviter un 
groupe de photographes. 

Le plaignant, Peter Brandt, qui 
se trouvait debout devant son vé­
hicule quand la Ferrari l'a percu­
té, n'est pas de cet avis: « I l a ten-

LONDRES FUT CONQUIS. .. NEW YORK EN RESTA ÉMERVEILLE 
TOUJOURS À GUICHETS FERMÉS SUR BROADWAY... ET CE DEPUIS 100 SEMAINES. 

C'EST MAINTEN ANTOU JAMAIS MONTREAL! 
DONALD K. DONALD & GARTH H. DRABINSKY prtMfitttrt 

» - : A * i ; : i - •- . i 

'Me s-i M, & -! .. (ut «A 

"M«M.nWft.»i!ivW*«<rt. 

p-r«rî»i .. t« r.'t1 n ii - -

MUTANT IN VIDirrl 

• r . i ' i r ^ r ^ n x ACCOMPAGNÉ DE T I M C U R R Y PREMIERE 
HI VI COMPAGNIE 

, ™ " NATIONALE 0E 

BULLOCK NHAM TOURNÉE 

• R E P R É S E N T A T I O N S 
M A R . 2 A O U T A U D I M . 7 A O Û T 
H i f1 m. 120h • Sim 117* 12lh • Dim. I MUM A tlhM 
JTONVAWASDS 

M e 

Q l R L 

i DIAMADE5K AWARDS 
LAUREN Cl OU VIIBAWABD 
Dl LONDRUp* 

i nu; WM 
1.: !<* I- n't t.i ; , on It 
URKIftt Wi llMltt 
! - • • : : -i ' :>t - k-t 
jin . n . ut 
:i : ' - -

MER. 3 AOUT 21 h 

INVITE SPÉCIAL: THE BLIMINALS 
£•>••<••» Club Soda CHOM. Son Itw Itetoid Mon IContre-vilii 

JEU. 11 AOUT 
21 h CLUB SODA 

I I * 

wnirr 

Q Salle Wilfrid-Pelletier " "Réservations téléphoniques • Redevance do 1S 
« D Place de» Arts (5l4).W2-2112(FraiSdeservice) sur tout Dillel de plus de 7$ 

A N D I" 
H O M M A G E 

A 

wmm 
V I N . SAM. 13-14 AOÛT. 17 H K g g g £ ~ * 

23 AOUT 21 
14,50$ (en avance). 15.50$ Iporlcl 

A U CLUB SODA 

R O Y 
B U C H A N A N 
A 5240, avenue du parc • in!. 2707648 
Vf Billets au Crub Soda et Tickeiron 

BASILIQUE 

NOTRE-DAME 

I 
ORCHESTRE 
SYM PHONIQUE 
DE MONTREAL 
CHARLES 1)1 l'Oll 

MOJART 
AOUT A I9I I . .0 . 

CHARLES DITOIT. chef 
RICHARD ROBERTS, rtohtl 
MOZART: Concerta pour violon no t. K 20? v j c 
TQIAÏKOVSKY: Syin/iboiiii- no 5 

CE FESTIVAL EST 
RENDl POSSIBLE G\i\Œ 

A LA GENEROSITE DE 

POWER CORPORATION 
DU CANADA 

a H y d ' o Q u é b c c 

Billi-Ls individuels: ISS. ISS H "S n i u n i r 

• J U \ comptoirs Tukrinm ( + l.îOS ) 

• auv Kukht'ts de la l'hic des \ris ( + 1 (K)S) SIÈGES RÉSERVÉS. 

présente 

LES MONSTRES 
DE L'HUMOUR 

D E R N I È R E 
S E M A I N E 
mar. au ven., 20 h 30 
sam., 19 h et 22 h 30 

.•.;:f̂  iWUKS^Hyl . K l \ pu-ytm*' 

t»ANRÈEO NETWORK 

r SAM. 13 AOUT, 20 H | 

ILES-
)LWRE 
ZHAND5 

nntit présente 

m 
à Saint-Sauveur 

Mariage d'humour 
avec DENIS HOULE 
etCLABRE JEAN au 10 sept. 

Mar. au ven., 20 h 30 — Sam., 19 h et 22 h 30 

à La Ronde! 

MAINTENANT EN VENTE 
Sam., 20 août 

P a t r i c k N o r m a n 

150, rue Principale — (514) 2 2 7 - 8 5 0 9 

ORCHESTRE DE CHAMBRE McGILL 
SAISON 1988-89 

8 CONCERTS «CONNAISSEURS» 

ALEXANDER BROTT < l u n d i * * > . . 

ch«fdorch«tre.fonjaT»ur avec des solistes de renommée Internationals 
19 SEPTEMBRE, ÊGUSE SAJNT-JEAN-BAPTISTE 

Seetliouen: 
ORATORIO 

« £ t (CljriBt au iflont 
Ù C B tëliuicrs» 

Trois solistes 
renommés. 

Choeur S (-Laurent 
f f f l du MAURIEH Dir.: Ian Edward* 

24 OCTOBRE, THÉÂTRE MAISONNEUVE 

Bach: Concerto 
brandebourgeois 

Telemann: 
Tafelmusik 

NATIONAL TAP 
DANCE COMPANY 

OF CANADA a Hyaro Ùuibcc 

20 NOVEMBRE, THÉÂTRE MAISONNEUVE 

VIVALDI 
TELEMANN 

SAMMARTINI 
Gagnante du prix du 

disque d'orf 

MICHALA PETRI, flûte à bec 

30 JANVIER, THÉÂTRE MAISONNEUVE 

QUATUOR A 
CORDES ORFORO 

Beethoven, Schubert, 
MAUREEN Respighi, Schafor 

FORRESTER, r " * 
contralto Concert célébrité -̂ fOOTOni 

27 FEVRIER, THÉÂTRE MAISONNEUVE 

Tchalkowsky: 
Variations Rococo 

Oanzl: «Variations 
Don Giovanni». 

STANDARD UFE 

LYNN HARRELL, violoncelle  
6 MARS, THÉÂTRE MAISONNEUVE 

M e r . , 3 : . a ô û r % ' 

Honeymoon Suite 
< arliste in^ité^ÀY.wiBE',' 

MOZART, BACH f\ 

SHLOMO MINTZ, C l > BORIS BROTT, 

violon chef d'orchestre 
IS MARS, ÉGLISE SA1NT-JEAH-BAPT1STE (Jeudi) 

BACH: 
Concerto 

VIVALDI: 
Quatre Saisons 

YEHUDI MENUHIN, violon ^ C » N 

10 AVRIL, THÉÂTRE MAISONNEUVE 

BEETHOVEN-
MOZART 

ANTON KUERTI, piano 

Abonnez-vous dès maintenant 

R E N S E I G N E M E N T S : 935-4955 
Abonnement pour8 concerts (parterre et corbeille)-

Abonnement pour 8 concerts (balcon) 

Nom , . 

Adresse , 

140$ 

, 90$ 

, Tél.:'. 
Veuillez adresser un chèque ou mandat-poste, avec enveloppe de retour (timbrée) A: 

Orchestre de chambre McGill, 1745. av. Cedar. Montréal H3G 1A7 

V é n ; / 5 août 

Joe Cocker 
. J e u , 1 1 août 

Kim Miteftell 
Ven. 12 août 

Michel Rivard 
Dim.' , 14 : août 

Fats Domino 
Ven. , 1.9, août 

Cheap Trick 
' V e n . , 2 sept , '. 

Tangerine Dream 
artiste invité: ANDY SUMMERS 

i Sur la Scène Laurentide de 
la Place d'animation à 21 h 

; , . SlÈGt RESERVE POUR LESjCONCERTS 
* :17.6bS INCLUANT ̂ ADMISSION ET TOUS • 

:•' LESMANÉGESENVENTEÀ10USLES . ' 
l ' COMPlDlflS Tf^KE,TR0N . 

Autoportrait 1928 Musôe des beaux-arts au Canada. Ottawa s f l H i 

PAUL-EMILE BORDUAS 
Rétrospective du qrand peintre automatiste canadien (1905-1960), retraçant la diffusion de son oeuvre depuis Montréal, New York et Paris, cette exposition est présentée 

" » r grâce à l'appui financier du 

Musée des beaux-arts de Montréal 6 mai -11 septembre 1988 — * r 

PROGRAMME DE FILMS BORDUAS 

I. Jusqu'au 30 août 

mardis, jeudis, dim. 

12 h 30 (tr.), 13 h 30 (angl.) 

II. Juillet, 6 et 7 août 

sam., dim., 14 h 

Audilorium Ma>well-Cummings 

Entrée libre 

DIMANCHES ESSO-BORDUAS 

Activités pour toute la famille 
Jusqu'au 11 septembre 

dim., 13 h - 1 6 h 

VISITES COMMENTÉES BORDUAS 

Jusqu'au 11 septembre, mer., dim. 

10 h (angl.), 10 h 30 (fr.) 

(saul le 4 septembre) 

3 .50$ 

ATELIERS LIBRES BORDUAS 

Pour tous 

Jusqu'au 27 août 

mer. eu sam., 13 h - 16 h 

AUCIOGUIDE BORDUAS : 3,50 S 

rue Sherbrooke »jest (métro Guy) 
Rense çinements (51-~ ?8b-l600 

• ————^—— 

Du mardi au dimanche de 10 h â 19 h 
Le Musée est terme le lundi 

Billets en vente au Musée aux comptoirs Ticketron et par Teletron 
Droits dçntrée : 1 $ à 6 $ (plus taxe) selon les categaijes 

do Montréal. 
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Un choix d'oeuvres qui trahissent moins son âge 
SUITE D E L A PACE D 1 

parier que les choses n' iront pas 
en s'améliorant. 

Avant le lever du rideau —qui 
soit dit en passant est survenu 
avec une bonne demi-heure de re­
ta rd—, on s'inquiétait de savoir, 
a la lumière de la notice biogra­
phique apparaissant au program­
me, s'il était bien ce danseur étoi­
le soviétique qui saute les tourni­
quets de l'aéroport dans le film 
Les Uns et les Autres. 

Apres la représentation, plu­
sieurs avouaient sur le ton de la 
confidence, entre deux verres de 
vin, qu'ils étaient déçus. Ça ne les 
a pas empêchés de lui réserver, à 

la fin du spectacle, ces applaudis­
sements intenses et prolongés qui 
nous valent la réputation d 'être 
un «bon public». Ça ne les em­
pêchera pas, non plus, de se préci­
piter pour faire autographicr leur 
programme, lorsque la star, élé­
gamment vêtue de noir et coiffée 
de son inévitable béret, fera une 
courte apparition ù la réception 
de fin de soirée avant de disparaî­
tre dans sa limousine. 

Et, e n t r e v o u s et m o i , i l s 
avaient bien raison. Les specta­
teurs, jeudi soir, étaient venus 
voir un mythe. Et c'est le person­
nage qu'ils ont applaudi si cha­
leureusement. Pas sa performan­
ce qui, somme toute, était très 
moyenne. Évidemment, il faut te­

nir compte du fait que si les dan­
seurs de ballet prennent générale­
ment leur retraite autour de la 
quarantaine, c'est que la techni­
que classique a de très grandes 
exigences. Les plus g rands re­
poussent parfois ce moment, et 
c'est bien leur droit, mais il reste 
que cela n'échappe pas au public. 

Nureyev a eu l'intelligence de 
choisir des oeuvres plus contem­
poraines , qui trahissent moins 
l'âge que ne l 'auraient fait les bal­
lets de la période romantique, et 
laissent une place importante à 
l'expressivité, qui ne lui fait pas 
défaut. Mais puisqu'il danse avec 
un interprète beaucoup plus jeu­
ne, la comparaison devient pres­
que inévitable. 

Son partenaire, Charles )udes, 
est un beau et bon danseur, qu'on 
sent un peu sous-utilise dans Les 
deux frères, une pièce très théâ­
trale. Il est intéressant que le pu­
blic de la region, qui n'a proba­
blement pas souvent la chance 
d'assister à des spectacles de dan­
se, puisse voir un interprète de ce 
calibre. 

N u r e y e v sera i t b i en fou de 
« r a c c r o c h e r » ses c h a u s s o n s . 
Tant que la demande y est. pour­
quoi tarir l'offre? Mais il est tout 
aussi légitime d'avoir des attentes 
élevées quant à la qualité d'un 
spectacle dont le prix des billets 
oscille entre 5 0 $ et 1 5 0 $ . D'une 
part, il n'a dansé que deux oeu­
vres sur les cinq au programme. 

D'autre part, même si ce sont des 
choses qu'on ne contrôle pas tou­
jours, on ne pouvait parler de 
c o n d i t i o n s t e c h n i q u e s idéales 
(qualité du son, dimension de la 
scene, etc. ) 

Les danseurs d'Eddy Toussaint 
se sont bien débrouillés, même si 
les solistes masculins m'ont sem­
blé danser avec un peu moins de 
« fini » que lors de leur dernier 
passage à la Place des Arts. Il faut 
dire que la salle est moins vaste et 
que les petits défauts sont plus 
évidents lorsqu'on est tout près. 
Anik Bissonnctte a séduit l'audi­
toire avec ce mélange de grâce et 
de fragilité qui s'appuie sur une 
technique très sûre. 

Peut-être M. Toussaint aurait-il 
du choisir des oeuvres plus récen­
tes, son Pas de deux, extrait de la 
Symphonie du Nouveau Monde, 
t ranchant un peu sur le reste. 

Rappelons que les autres oeuvres 
au programme datent de 1978 et 
1982, alors que la Symphonie a 
été créée en 1987. 

Sans vouloir porter ombrage à 
la compagnie, disons cependant 
que le spectacle n'a pas atteint le 
niveau Nureyev and Friends, pré­
sente au Centre national des arts 
d'Ottawa, en avril. 

SOIREE DE CALA. Ballet de Montréal Eddy 
Toussaint . Au p r o g r a m m e : Souvenance 
(Mus : Diane Justcrl, Cantates de Bach. Pas 
de deux, extrait de la Symphonie du Nouveau 
Monde ( Mus.: Dvorak). Chor.: Eddy Toussaint. 
Solistes: Anik Bissonnette. Louis Robitaille. 
Mario Thibodeau ot Denis Dulude. 
Chants du compagnon errant (chor.: Bejart: 
mus.: Mahler), Les deux frères ichor.: Parson; 
mus.: Stravinski). Avec Rudolf Nureyev e t 
Charles Judes. 
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CINÉMA 

Die Hard: à la défense des Canadiens français ! 

Reginald Veljohnson et Paul Cleason, dans Die Hard. 

Juillet en septembre 

Sébastien Japrisot au cinéma : 
la fascination du bonheur 

S E R G E 
D U S S A U L T 

u c I q u e s 
films cet été 

font des r ece t t e s 
étonnantes malgré 
la canicule . Who 

•
r*M I Framed Roger 

WM Rabbit de Robert 
Zcmeckis, Corning 

to America avec Eddie Murphy, 
la Grenouille et la baleine qui, 
malgré son échec en version an­
gla ise , o b t i e n t en français un 
énorme succès (plus d'un million 
de dollars en six semaines). Et 
maintenant , Die Hard avec Bruce 
Willis. 

Die Hard est construit sur le 
principe des westerns. Un bon. 
Des méchants. Quelques tordus, 
d ' i n n o c e n t e s v i c t imes . . . À la 
grande époque du western, c'au­
rait été John Wayne contre Lee 
Marvin . Dans Die Hard, c'est 
Bruce Willis contre Alan Rick-
man . Le décor à changé. Holly­
wood s'est depuis longtemps ur­
banisé. Le gros de l'action se pas­
se a u t r e n t i è m e é t a g e d ' u n 
bu i ld ing u l t r a -moderne . Bruce 
Willis incarne un flic de New 
York venu sur la Côte Ouest pas­
ser les fêtes avec ses enfants. Il 
tombe sur une douzaine de terro­
ristes, dirigés par Rickman, qui 
veulent mettre la main sur un 
magot de $600 millions. L'opéra­
tion a été minutieusement prépa­
rée et sans Willis tout irait sur des 
roulettes. Seul contre une bande 
puissamment armée que peut-il 
faire? Vous verrez. C'est incroya­
ble. Et souvent drôle. 

La police de Los Angeles veut 
prendre la situation en main. Le 
F.B.I. s'en mêle. La télévision est 
là. Évidemment. Qui risque de 
tout gâcher. En studio, un spécia­
liste pérore, analyse, spécule et 
prévoit... ce qui n'arrive jamais. 

Ces terroristes venus d'Europe, 
sont en réalité de super-escrocs. 
Quand on lui demande quelle 
cause il défend, Alan Rickman ré­
pond : les Irlandais et les Cana­
diens français... en ajoutant en a 
parte : « J'ai lu ça dans le Time 
Magazine... » 

C o m m e n t s o u v e n t d a n s les 
westerns, le héros solitaire incar­
né par Bruce Willis a un acolyte. 
Un obscur sergent (Reginald Vel­
johnson) qui comprend la situa­
tion mieux que ses supérieurs. 
C'est un personnage amusant. De 
la douzaine de terroristes, deux se 
détachent : Rickman, le chef, cul­
t ivé , d ' u n e e x t r ê m e po l i t e s se 
même quand il doit flinguer un 
otage, et A lexand re G o d u n o v . 
Danseur russe passé aux États-
Unis, Godunov fait au cinéma ses 
premiers pas. Dans Die Hard il 
vient bien près d'avoir la peau de 
Bruce Willis. 

Willis est ce que les Américains 
appellent une multi-media star. 
La télévision (.Moonlighting) en 
a fait une vedette. Il a aussi joué 
au théâtre et gravé un microsillon 
dont on a parlé (Bruce Willis: 
the Return of Bruno). Au cinéma, 
il n'a eu, jusqu'à Blind Date avec 
Kim Basinger, que de petits rôles. 
Son nom représente maintenant 
au box office une valeur sûre. 

Die Hard est le troisième long 
métrage de John McTiernan, un 
jeune cinéaste formé à l 'Ameri-
can Film Institute. Comme Die 
Hard, ses deux premiers longs 
métrages (Nomads et Predator) 
é t a i e n t d e s f i l m s d ' a c t i o n . 
M c T i e r n a n c o n t r ô l e pa r fa i t e ­
ment les éléments d 'une intrigue 
complexe. Et il sait maintenir le 
difficile équilibre entre la fantai­
sie et la vraisemblance. Il y a sur­
tou t d a n s son film u n e sa t i r e 
amusante de la lourdeur de l'ap­
pareil policier. 

DIE HARD, de John McTiernan, Astre 1, Place 
Alexis-Ninon 1, Cinéma Pointe-Claire 5, Bras­
sard 3, Carrefour Laval 3. 

M Y R I A M C H A P L A I N - R I O U 
France-Presse 

PARIS 

D eux êtres perdus, orphelins 
et solitaires, fascinés par le 

bonheur des autres, l'un mons­
trueux, l 'autre d 'une innocence 
farouche, qui se t rouvent une 
nuit pour se perdre aussitôt: c'est 
de cette rencontre , bouleversante 
et décisive pour leurs deux vies 
que nous parle Juillet en septem­
bre. 

Douze ans après sa première 
réalisation, Les Mal partis (en 
1976), Sébastien Japrisot aborde 
une nouvelle fois avec humour et 
tendresse des thèmes qui lui sont 
chers : la solitude, l'errance, l 'ob­
session d'un passé tragique, les 
pulsions meurtrières et la quête 
du bonheur —qu'i l traitait déjà 
dans son livre Un Été meurtrier. 
porté à l'écran et César de la meil­
leure adaptation cinématographi­
que en 1984. 

Auteur de nombreux romans 
policiers à succès, laprisot — d e 
son vrai nom Jean-Baptiste Ros­
si — a longtemps hésité avant de 
repasser derrière la caméra, bien 
qu'il ait beaucoup écrit pour le ci­
néma, directement (Adieu l'ami. 
Le passager de la pluie) ou que 
ses l iv res a i e n t é té a d a p t é s à 
l'écran. 

Nous sommes en septembre au 
Cap des Pins, dans les Landes. La 
saison est moribonde et la plage 
désertée. Une jeune fille revient 
vingt ans après au pied du phare 
où, nouveau-né, elle a été aban­
donnée, le 14 juillet, jour de la 
Sainte Camille. 

Camille Juillet — elle préfère se 
faire appeler seulement Juillet — 
revient en ces lieux qui l 'ont vue 
naître pour interroger le passé. 
Elle voudrait surtout retrouver sa 
mère, mais où peut-elle être, qui 
était-elle et qui, après tant d 'an­
nées, pourrait encore le savoir? 

En at tendant de trouver la ré­
ponse. Juillet (Laetitia Gabriell i) 
s'installe dans la vaste villa que 
Mme Dewacker (Giselle Pascal )a 
mise à sa disposition. Avec deux 
valises, une malle en osier et un 
lit, la jeune fille organise un cam­
pement rudimentaire. 

Puis, elle découvre ses voisins, 
Marie (Anne l'a ri I laud l et Jac­
ques (Eric Damain) . Un jeune 
couple, beau, gai et très amou­
reux, avec chez la femme —qui 
tient la rubrique «courr ier du 
coeur » d 'une revue féminine — 
une séduction qui tient du sortilè­
ge. 

Un regard innocent 
Intriguée, at t i rée, bientôt con­

quise par leur bonheur communi-
catif, luillet, de l 'autre côté de la 
haie, commence à les épier, les 
observer, cherche à pénétrer dans 
leur intimité... Rien de vraiment 
trouble dans ce regard innocent, 
qui n'est pas celui d 'un voyeur, ni 
d'un jaloux. 

lamais Juillet ne devient la ri­
vale de Marie, même si celle-ci la 
provoque. Elle ne songe pas à être 
la maitresse de lacques: c'est de 
leur bonheur qu'elle est éprise, 
c'est le spectacle de leur entente 
qui la fascine et l'aide à s'épa­
nouir. /; 

La vision du bonheur des au­
tres, Emmanuel Marbas (Daniel 
Desmars, remarquable en névro­
sé), lui, ne la supporte pas. Sa so­
litude à lui, c'est la haine farou­
che du bonheur. Ces couples har­
monieux, tendrement enlacés, ces 
femmes amoureuses, inspirent à 
Marbas —orphelin comme Juil­
let — une répulsion insurmonta­
ble. Sa solitude à lui, c'est la hai­
ne farouche de ce bonheur. 

Des meurtres 
de porte à porte 
Il faut qu'il détruise, qu'il tue. 

Toute jeune et jolie femme, ma­
riée et heureuse de l'être, est aus­
sitôt menacée, si par malheur elle 
croise sa route. Beaucoup ont déjà 
p é r i , selon un r i te i m m u a b l e . 
Mais, bien que toutes les polices 
le recherchent, il reste impuni. 

Marchand forain, il assassine au 
hasard de ses voyages, de ses ren­
contres, il tue comme il vend, de 
porte à porte, avec une mobilité 
imprévisible qui déroute les en­
quêteurs. 

Quoi de commun entre l'ingé­
nue Juillet et Marbas? 

Rien en apparence: ils vivent à 
des centaines de kilomètres l 'un 
de l 'autre mais leurs destins vont 
bientôt se croiser. Au Cap des 
Pins. Ce n'est pas Juillet que le 
tueur met en péril mais bien sûr 
Marie, dont le couple ne pouvait 
que provoquer la folie meurtrière 
de Marbas. 

Marie est menacée. Marbas est 
impatient de la tuer... Mais, sans 
le savoir, et peut-être parce que 
leurs deux solitudes se sont re­
connues, Juillet va délivrer le fo­

rain de cette fatalité et lui ouvrir 
les yeux sur lui-même. 

Y survivra-t-il? En tout cas, dé­
sormais il est libéré. Quant à la 
jeune fille, libre aussi, désormais 
mure et enfin indépendante, elle 
ira commencer, loin du Cap des 
Pins, une nouvelle existence. 

Ni vraiment réussi, ni vraiment 
raté. Juillet en septembre laisse 
au spectateur un sentiment d'in­
satisfaction: l'histoire est attra­
yante, l 'intrigue originale, mais le 
film m a n q u e crue l lement d 'un 
véritable metteur en scène. 

Quant à la vedette du film, Lae­
titia Gabrielli, son charme et sa 
fraîcheur sont plus évidents que 
son métier de comédienne, et Sé­
bas t i en Japr iso t , r e m a r q u a b l e 
écrivain ou scénariste, manque 
lui aussi de « bouteille » comme 
réalisateur... 

Marie (Anne Pari I laud ) et Jacques (Eric Damain ) jouent avec le feu et la pudeur de Juillet ( Laetitia 
Gabrielli). 

Fanny Bastien dans Poussière d'ange. 

Mieux qu'un 
bon polar 
• Un rêve, Poussière d'ange. 
Un rêve qui a la forme d 'un 
film policier. Bien fait, dans la 
b o n n e t r a d i t i o n f r a n ç a i s e . 
Avec quelque chose en mieux. 
Un rêve qui a des couleurs de 
cauchemar. Deux personnages 
principaux. Un flic (Bernard 
G i r a u d e a u ) qui boi t depu i s 
que sa femme l'a quitté. Barbe 
de cinq jours, la mine dé fa i t e -
Un voyou. Il se fait coffrer par 
des confrères qui ne le recon­
naissent pas. Une jeune fille 
(Fanny Bastien) un peu folle, 
un peu rêveuse, un peu poète. 
Son monde à elle. Fascinante. 
Elle entre dans la vie du flic 
une nuit qu'il guettait d'éven­
tuels voleurs dans un magasin 
où elle s'était installée pour 
dormir. Il cherche à la revoir, 
la revoit, s 'a t tache, n ' a r r ive 
pas à la comprendre. Elle s'in­
vente des parents, un passé, un 
emploi. Vit avec un illuminé 

d a n g e r e u x qui assass ine un 
souteneur. 

Quand le flic sortira de cette 
h is to i re , qu ' i l r e t rouvera sa 
femme, sa vie redeviendra gri­
se. Et tristement monotone. 

Un film i n t é r e s s a n t . Q u i 
doit beaucoup au charme de 
Fanny Bastien, à la prestation 
de Bernard Giraudeau. Et au 
t r a v a i l d e m i s e e n s c è n e 
d'Edouard Niermans, un jeune 
cinéaste français qui n'a tour­
né, à ma connaissance, qu 'un 
autre long métrage, Anthraci­
te. Il a la main sure. Il sait 
créer un climat et sortir de la 
plate imitation de la vie quoti­
dienne. 

S.D. 

POUSSIÈRE D'ANGE, d'Edouard Niermans, 
Complexe Desjardins 2 et Carrefour Uval 
4. 

Bravo pour la guenon ! 
• En sous-titre, Monkey Shines 
porte cette inscription : An Ex­
periment in Fear. Q u ' e s t - c e 
qu'on va vivre, comme terreur! 
Le film commence. Un jogger 
est r enve r sé par un c a m i o n . 
Quadraplégic totale. Du bout 
des doigts à la pointe des orteils. 
Pas d r ô l e , é v i d e m m e n t . Son 
amie le trompe avec son méde­
cin. C'est malheureux. Mais ce 
n'est tout de même pas une e.v-
periment in fear... Une demi-
heure passe. Toujours rien. Un 
savant tripote dans ses cornues, 
injecte une substance tirée d 'un 
cerveau humain à une guenon 
particulièrement débrouillarde. 

Bof... Au bout de quarante-huit 
minutes, une perruche hargneu­
se picosse le nez du paraplégi­
que. On se retient pour ne pas 
rire. 

Elle vient, cette experiment? 
Elle viendra, oui. Mais pas très 
épeurante, quand on se rendra 
compte qu'entre le cerveau de la 
guenon et celui du quadraplégi-
que, une étrange osmose s'éta­
blit. Et que la guenon exauce, 
malgré lui, les voeux les moins 
avouables du malade . Elle se 
c h a r g e r a d ' é l e c t r o c u t e r u n e 
mère acariâtre et possessive, de 
brûler vive l'amie infidèle. 

Le nom du réalisateur, George 
A. Romero, devait être une ga­
rantie de frissons : n'est-ce pas 
lui qui a fait Night of the Living 
Dead et autres experiments in 
fear comme Dawn of the Dead 
ct Crcepshow? 

Aurait-il perdu la formule? 
De toute la distribution, c'est 

encore Ella, la guenon, qui est la 
plus convaincante. 

S .D. 

MONKEY SHINES, de George A. Romero. Pla­
ce Alexis-Ninon 3. cinema Égyptien 2 et 3, 
Cinema Pointe-Claire 6 et Decarie 2. 

Jason Bêche et... la guenon. 
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UNE EXPÉRIENCE HORRIBLE. 
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UN MERVEILLEUX CONTE DE FEES.. . 
TELLEMENT DRÔLE! Une comédie 
associant aventure et romance. 
Hogan est tout simplement 
irresistible. 
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DES ÉMOTIONS FORTES À VOUS DONNER LE VERTIGE ! 
- David Ansen, NEWSWEEK 
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l'envie Irrésistible d'enjamber 
l'écran... 
-LOUISE FRAPPIER GUIDE MT-ROYAL 

«Les parents ne regretteront pas 
une seconde d'avoir accompagné 
leurs enfants. 
—RENE HOMIER-ROY CKAC 

«UN PUR BIJOU» 
—FRANCINE GRIMALDI LA PRESSE 

«On sort de ce film 
plus beau qu'avant.» 
- L I S E BONENFANT LE BAS ST-LAURENT 

«Nous étions plus d'un millier 
le soir de la première à 
succomber aux charmes de 
cette enfant de douze ans. 
- L U C PERREAULT LA PRESSE 
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(BIG est une comédie puissante, 
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a couples de jumelles intervertis dés leur naissance rencontre finalement leur pendant 

BETTE MIDLER 
LILY TOMLIN et LILY TOMLIN M 

BETTE MIDLER! 
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TROUBLE EN DOUBLE 

Les deux font la paire, mais quatre c'est de la folie...!!! 
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Les arts cette semaine 
Les horaires de cette page doivent 

parvenir avant mercredi au 
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CINEMA 

13 h 30, 
En sem.. 

15 h 15. 

AILES DU DESIR (LES) 
Complexe Desjardins (ai: 12 h 15, 16 h 55, 
21 h 15. 
APRES-MIDI EROTI0UE (UNI 
Bijou: 11 h15.13 h 50,16 h 25,19 h, 21 h 40. 
ARTHUR No 2 ON THE ROCKS 
Loews (AI: 12 h, 14 h 20. 16 h 40, 19 h 10, 
21 h 35. Dernier spectacle sam., 23 h 50. 
AU REVOIR LES ENFANTS 
Cineplex (5): 13 h 05, 15 h 10, 17 h 15, 
19 h 20, 21 h 25. 
AVENTURES DE CHATRAN (LES) 
Astre (2): 13 h, 14 h 30. 16 h. 17 h 30. 
Berri <3>: 13 h 30. 15 h 15. 17 h 15, 19 h 15, 
21 h 15. 
Brossard (1). Sam., dim., 13 h 30, 15 h 15, 
17 h 15, 1 9 h 15, 21 h 15. En sem., 19 h 15, 
21 h 15. 
Carrefour Laval (2). Sam., dim., 
15 h 15. 17 h 15, 19 h 15, 21 h 15. 
19 h 15. 21 h 15. 
Dauphin (1). Sam., dim., 13 h 15, 
17 h 15,19 h. En sem.: 18 h, 19 h 30. 
Paradis (31:13 h. 11 h 40,16 h 20,18 h. 
BAMBI 
Cinema V121: 12 H, 14 h. 18 h. 
Dorvaldl: 12 h. 14 h, 18 h. 
Fairview (1): 14 h 10.18 h. 
Greenfield (3): 14 h 10,18 h. 
Laval (31: 12 h. 14 h, 18 h. 
Palace (4): 12 h 10,14 h, 18 11. 
Parisien (3): 12 h 10, 14 h, 18 h. 
Versailles (4): 12 h, 13 h 50.18 h. 
BELLE ET LE VETERAN (LA) 
Berri 12): 13 h. 15 h, 17 h 15,19 h30, 21 h 45. 
Carrefour Laval (5): Sam., dim., 12 h 30, 
14 h 45, 17 h, 19 h 15, 21 h 40. En som„ 
19 h 15, 21 h 40. 
Longueuil (1): 21 h 30. 
BELLMAN AND TRUE 
Cineplex (3): 13 h 10, 16 h 10, 19 h 10, 
21 h 25 
BETELGEUSE 
Chambly: sam., 19 h 30, 21 h 15. Dim.: 
13 h 30, 19 h 30, 21 h 15. Lun. et mar.: 
19 h 30. 
BIG 
Carrefour Laval (1). Sam., dim., 12 h 20, 
14 h 35, 16 h 50, 19 h 05, 21 h 30. En sem., 
19 h 05, 21 h 30. 
Cinema Égyptien (1): 13 h, 15 h 05, 17 h 10, 
19 h 15, 21 h 25. 
Place Alexis-Ninon (2): 12 h 45,15 h, 17 h 10, 
19 h 15, 21 h 30. 
Pointe-Claire (1): 12 h 30. 14 h 45, 17 h, 
19 h 15, 21 h 30. 
BIG BUSINESS 
Loew's (21: 12 h 30, 14 11 45, 17 h, 19 h 15, 
21 h 30. Dernier spectacle sam., 23 h 45. 
BIG TOP PEE WEE 
Dorval (2l: 13 h. 15 h, 17 h, 19 h. 21 h. 
Palace (6): 13 h. 15 h 05, 17 h 10, 19 h 15, 
21 h 20. Dernier spectacle sam., 23 h 25. 
BROADCAST NEWS 
Dauphin (2). Sam.. 13 h, 15 h 30, 19 h; dim., 
13 h, 1b h 30, 18h, 20 h 30; en sem., 19 h, 
21 h 30. 
BULL DURHAM 
Bonaventure (1). Sam., dim.. 12 h 30.14 h 50, 
17 h, 19 h 10, 21 h 20; en sem., 19 h 10, 
21 h 20. 
Faubourg Sainte-Catherine (3): 12 h 50, 15 h, 
17 h 10.19 h 20, 21 h 40. 
Pointe-Claire (2): 14 h, 16 h 30,19 h, 21 h 30. 
CADDY SHACK II 
Cinema de Paris: 12 h, 14 h 20,16 h 40,19 h, 
71 h 20. 
Cine-Parc St-Eustache (4): Dès 19 h. 
Dorval (3): 13 h 10, 13 h 10, 17 h 10, 19 h 20, 
21 h 20. Sauf sam.: 13 h 10,15 h 10, 17 h 10, 
21 h 20. 
Westmount Square: Sam., dim., 12 h 30, 
14 h 40,16 h 50, 19 h, 21 h 15. En sem., 19 h, 
21 h 15. 
CASANOVA II 
Eve: 11 h 30,14 h 20.17 h 05.19 h 55. 
COCKTAIL 
3ogart 11): Sam. et dim., 13 h 15. 15 h 15, 
17 h 15. 19 h 15. 21 h 15. En sem., 19 h 15, 
21 h 15. 
Cinema V (1): 12 h 30, 14 h 45, 17 h, 19 h 15, 
21 h 30. 
Fairview (2): 12 h 15, 14 h 30, 16 h 45, 19 h, 
21 h 15. 
York: 12 h 45. 14 h 55. 17 h 05. 19 h 15, 
21 h 30. Dernier spectacle sam., 23 h 45. 
COEUR CIRCUIT 
Chateauguay (1). 13 h 15, 15 h 15, 17 h 15, 
19 h 15, 21 h 15. 
Cine-Parc Laval (4): Dès 19 h. 
Laval (3): 15 h 40. 19 h 25. 21 h 45. Dernier 
spectacle sam , 23 h 55. 
Omega (1): Sam. et dim., 13 h, 15 h 10. 
17 h 20, 19 h 30. 21 h 30. En sem.: 19 h 30. 
21 h 30. 
Parisien (3): 15 h 40.19 h 20, 21 h 30. Dernier 
spectacle sam., 23 h 40. 
Versailles (31: 12 h 05, 14 h 25, 16 h 45. 
19 h 05, 21 h 30. Dernier spectacle sam., 
23 h 45. 
COMING TO AMERICA 
Cinema V (21:15 h 4G, 19 h 25, 21 h 40. 
Laval (4): 12 h, 14 h 20, 16 h 40.19 h, 21 h 20. 
Dernier spectacle sam., 23 h 40. 
Palace (1): 13 h 30, 16 h 10, 18 h 50, 21 h 30. 
Dernier spectacle sam., minuit. 
Palace (31: 13 h. 15 h 40. 18 h 20, 21 h. Der­
nier spectacle sam., 23 h 40, 
Versailles (4): 15 h 35, 19 h 35, 21 h 50. Der­
nier spectacle sam,, minuit. 
CONFESSIONS PROVOCANTES 
Bijou: 10 h. 12 h 35,15 h 10,17 h 45, 20 h 20. 
CROCODILE DUNDEE (2) 
Chateauguay (2): 19 h 15. 21 h 15. 
Cine-Parc St-Eustache (1): dès 19 h. 
Cine-Parc St-Hilaire (1 ): des 19 h. 
Cine-Parc Vaudreuil (11: des 19 h. 
Greenfield (1): 12 h, 14 h 20, 16 h 40. 19 h. 
21 h 20. 
Laval (1): 12 h, 14 h 20.16 h 40.19 h, 21 h 20. 
Dernier spectacle sam., 23 h 40. 
Loews (3): 12 h, 14 h 20, 16 h 40, 19 h, 
21 h 20. Dernier spectacle sam., 23 h 40. Sauf 
sam., 12 h, 14 h 20,16 h 40, 21 h 20. 
Parisien (2): 12 h 05, 14 h 20, 16 h 40, 19 h, 
21 h 20. Dernier spectacle sam., 23 h 30. 
Versailles (2): 12 h 10, 14 h 30, 16 h 50, 
19 h 10, 21 h 40. Dernier spectacle sam., 
23 h 55. 
DEAD POOL 
Bogart (3). Sam., dim., 13 h 30, 15 h 30, 
17 h 30, 19 h 30. 21 h 30; en sem., 19 h 30, 
21 h 30. 
Dorval (1): 15 h 30,19 h 30, 21 h 30. 
Palace 12): 12 h 30, 14 h 40, 16 h 50, 19 h, 
21 h 10. Dernier spectacle sam., 23 h 20. 
Versailles (5): 12 h 55, 15 h, 17 h 05, 19 h 10, 
21 h 20. Dernier spectacle sam., 23 h 30. 
DERNIER EMPEREUR (LE) 
Dauphin (1): 21 h. 
DERNIER ETE A TANGER 
cmeplex (2): 13 h 05, 16 h 05, 19 h 05, 
21 h 30. 
DIEHARD 
Astre (11:13 h 15. 16 h, 19 h, 21 h 45. 
Brossard (3): Sam., dim.. 13 h 15, 16 h, 19 h. 
21 h 35: en sem., 19 h. 21 h 35. 
Carrefour Laval (3). Sam., dim., 13 h, 16 h, 
19 h, 21 h 45; en sem., 19 h, 21 h 45. 
Cine-Parc Chateauguay (2): dès 19 h. 
Cine-Parc St-Eustache (5): des 19 h. 
Place Alexis-Nixon (1): 12 h. 14h30 , 17 h, 
19 h 30, 22 h. Dernier spectacle sam., mi­
nuit 30. 
Pointe-Claire (51:13 h, 16 h, 19 h, 21 h 45. 
DOUBLE DETENTE 
Ciné-Parc Joliette au crépuscule. 
Paradis (21: 20 h, 22 h. 
EXIGENCE TRES SPECIALE 
Commodore. 
FAMILY (THE) 
Cineplex (4): 13 h 15,16 h 15,19 h, 21 h 35. 
FILATURE 
Ciné-Parc St-Eustache (31: Des 19 h. 
FORBIDDEN PLEASURES 
Eve: 10*110.13 h, 15 h 45,^8 h 30. 21 h 20. 
FRERES'MOZART (LES) 
Berri (5): 13 h, 15 h 15, 17 h iO, 19 h 45, 22 h. 

CO FOR IT 
Cinema L'Amour: 10 h 55, 13 h 55, 16 h 55, 
19 h 55. 
GRANDE AVENTURE DE PEEWEE (LA) 
Cine-Parc de Joliette: au crépuscule. 
GRENOUILLE ET LA BALEINE (LA) 
Astre (4): 13 h, 14 h 40,16 h 20,18 h. 
Berri (1): 13 h 15, 15 h 15, 17 h 15, 19 h 15. 
21 h 15. 
Carrefour Laval (6). Sam., dim., 13 h 15, 
15 h 15. 17 h 15. 19 h 20. 21 h 25; en sem., 
19 h 20, 21 h 25. 
Chateauguay (2): 13 h 15,15 h, 16 h 30. 
Cinema de Montreal (1): 12 h, 13 h 50, 
15 h 35,17 h 20. 
Ciné-Parc Joliette: au crépuscule. 
Cine-Parc Uval (2): Dès 19 h. 
Ciné-Parc Odeon (1, Boucherville): dès 19 h. 
Cine-Parc Vaudreuil (2): Des 19 h. 
Cremazie. Sam., dim.. 13 h 15, 15 h 15, 
17 h 15, 19 h 15, 21 h 15; en sem., 19 h 15, 
21 h 15. 
Longueuil (1). Sam., dim., 13 h 15. 15 h 15, 
17 h 15,19 h 15; en sem., 19 h 15. 
Paradis (2): 13 h 15.15 h, 16 h 40,18 h 20. 
INSOUTENABLE LEGERETE DE L'ETRE IL') 
Complexe Desjardins (3): 13 h 20, 16 h 40, 
20 h. 
JEU DU DEFI ILE) 
Ciné-Parc Laval (4): dès 19 h. 
JOSEPHINE EST DE LA FETE 
Commodore. 
LADY IN WHITE 
Cineplex (6): 13 h 10,16 h 10,19 h, 21 h 10. 
LAST EMPEROR (THE) 
Cineplex (8): 13 h, 16 h, 20 h. 
LIAISON FATALE 
Cinema de Montreal (2): 12 h 45, 14 h 50, 
17 h. 19 h 10. 21 h 20. 
LICENSE TO DRIVE 
Astre (2): 19 h 30, 21 h 10. 
Faubourg Sainte-Catherine (2). 13 h 10, 
15 h 10,17 h 10,19 h 10, 21 h 10. 
Pointe-Claire (3): 13 h, 15 h, 17 h, 19 h, 21 h. 
LOI DU DESIR (LA) 
University: Sam. et dim.: 12 h, 14 h 45,17 h, 
19 h 15, 21 h 30. En sem.: 19 h 15, 21 h 30. 
LUNETTES O'OR 
Complexe Desjardins (4): 15 h, 19 h 20. 
MASOUARADE 
Cine-Parc Laval (3): dès 19 h. 
MIDNIGHT RUN 
Astre (3): 13 h, 15 h 15, 17 h 30, 19 h 45, 
22 h. 
Brossard (2). Sam., dim., 12 h 05, 14 h 25, 
16 h 45, 19 h 05, 21 h 30; en sem., 19 h 05, 
21 h 30. 
Décarie (1). Sam., dim., 12 h, 14 h 25,16 h 50, 
19 h 15, 21 h 40; en sem., 19 h, 21 h 30. 
Faubourg Ste-Catherine (1): 12 h, 14 h 20. 
16 h 40,19 h 05, 21 h 30. 
Place du Canada. Sam., dim., 13 h 30,16 h 15, 
19 h. 21 h 30. En sem.: 19 h, 21 h 30. 
Pointe-Claire (4): 12 h, 14 h 30,17 h, 19 h 30, 
22 h. 
MILAGRO BEANFIELD WAR 
Cineplex (1): 13 h, 16 h, 19 h, 21 h 20. 
MONKEY SHINE 
Astre (2): 19 h 15, 21 h 15. Dernier spectacle 
sam.: 23 h 15. 
Cinéma Egyptien 12): 12 h 30, 14 h 40, 17 h, 
19 h 25, 21 h 45. 
Cinema Egyptien (3): 12 h 30, 14 h 40, 17 h, 
19 h 25, 21 h 45. 
Decarie (2): Sam. et dim.. 12 h 15, 14 h 30, 
16 h 45, 19 h 15, 21 h 45. En sem., 19 h 15, 
21 h 45. 
Place Alexis-Ninon (3): 12 h 15, 14 h 30, 
16 h 45,19 h, 21 h 20. 
Pointe-Claire (6): 12 h 45, 15 h. 17 h 15, 
19 h 30, 21 h 45. 
OFF LIMITS 
Cine-Parc Chateauguay (2): dès 19 h. 
Ciné-Parc St-Eustache (5): dès 19 h. 
ONE MORE TIME 
Guy: 9 h 50, 12 h 30. 15 h 05, 17 h 45, 
20 h 20. 
PERSONAL SERVICES 
Cineplex (7): 13 h 05, 15 h 05, 17 h 05, 
19 h 05, 21 h 05. 
PETIT BON... HOMME 
Berri (4): 12 h 45, 14 h 45, 17 h, 19 h 15, 
21 h 30. 
Cine-Parc Chateauguay (1): Des 19 h. 
Cine-Parc Laval (1): Dès 19 h. 
Ciné-Parc St-Hilaire (2): Dès 19 h. 
Jean-Talon: Sam. et dim., 12 h 45, 14 h 50, 
16 h 55.19 h, 21 h. 
Laval 2000 (1): Sam. et dim.. 13 h 15,15 h 20, 
17 h 25, 19 h 30. 21 h 35. En sem., 19 h, 
21 h 15. 
Longueuil (2): Sam. et dim., 13 h 30.15 h 30, 
17 h 30, 19 h 30, 21 h 30. En sem., 19 h 30, 
21 h 30. 
Paradis (1): 13 h 15,15 h 15,17 h 15,19 h 15, 
21 h 15. 
POLICE ACADEMY V 
Cine-Parc St-Eustache (4): des 19 h. 
POLTERGEIST (3) 
Cine-Parc Laval (3): dès 19 h. 
Saint-Denis (2): 12 h 10, 14 h 30, 16 h 40, 
19 h, 21 h 10. 
POUSSIERE D'ANGE 
Carrefour Laval (4): Sam. et dim., 13 h 05, 
15 h 05, 17 h 05, 19 h 15, 21 h 25. En sem., 
19 h 15. 21 h 25. 
Complexe Desjardins (2): 13 h, 15 h, 17 h, 
19 h, 21 h. 
PRESIDIO (THE) 
Loews (2): 12 h30, 14 h45, 17 h, 19 h 15, 
21 h 30. Dernier spectracle sam., 23 h 45. 
PRIVATE MOMENTS 
Cinema l'Amour: 12 h 30, 15 h 30, 18 h 30, 
21 h 30. 
OUI VEUT LA PEAU DE ROGER RABBIT 
Cine-Parc Chateauguay (3): dès 19 h. 
Ciné-Parc Odéon (2, Boucherville): des 19 h. 
Ciné-Parc St-Eustache (2): dès 19 h. 
Greenfield (2): 12 h, 15 h 45,19 h 25, 21 h 35. 
Laval (21: 12 h 20, 14 h 40, 17 h, 19 h 20, 
21 h 40. Dernier spectacle sam., 23 h 50. 
Parisien (1): 12 h 20, 14 h 40, 17 h, 19 h 20, 
21 h 40. Dernier spectacle sam., 23 h 45. 
Versailles (1): 12 h 25, 14 h 35, 17 h 05, 
19 h 20, 21 h 35. Dernier spectacle sat:*,. 
23 h 50. 
RAMBO III 
Faubourg Ste-Catherine <41:13 h 40,15 h 40, 
17 h 40,19 h 40, 21 h 40. 
Paradis (3): 19 h 45, 21 h 30. 
Saint-Denis (3): 12 h 20, 14 h 40, 16 h 50, 
19 h 10. 21 h 20. 
RANDONNÉE POUR UN TUEUR 
Ciné-Parc Chateauguay (3): des 19 h. 
Cine-Parc Odéon (2, Boucherville): des 19 h. 
Ciné-Parc Tracy (2): dés 19 h. 
RED HEAT 
Palace (4): 15 h 40, 19 h 35, 21 h 45. Dernier 
spectacle sam., 23 h 55. Sauf mer.: 15 h 40. 
21 h 45. 
RENEGADE 
Cine-Parc Laval (2): des 19 h. 
Cine-Parc Odeon (1, Boucherville): dès 19 h. 
Cine-Parc Vaudreuil (2): Des 19 h. 
Laval 2000 (1): Sam., dim.. 13 h, 15 h, 17 h, 
19 h, 21 h. En sem., 19 h, 21 h. 
Omega (2): Sam. et dim. 13 h 30, 15 h 20, 
17 h 10,19 h, 21 h. En sem.: 19 h, 21 h. 
SATISFACTION 
Cine-Parc Chateauguay (1): Dés 19 h. 
Cine-Parc Laval (1): Des 19 h. 
SEXES EN VACANCES 
Carré St-Louis: 14 h, 17 h 50, 21 h 40. 
SHORT CIRCUIT II 
Palace (5I: 12 h, 14 h 20, 16 h 40, 19 h 05, 
21 h 30. Dernier spectacle sam., 23 h 50. Sauf 
jeu.: 12 h, 14 h 20,16 h 40. 21 h 40. 
SMALL TOWN GIRLS 
Guy: 11 h, 13 h 40,16 h 15.18 h 15, 21 h 35. 
STUDIO DE PLAISIRS 
Commodore. 
SUR LA ROUTE DE NAIROBI 
Complexe Desiardins (1): 12 h 30, 14 h 45, 
17 h, 19 h 15, 21 h 30. 
SURPRISES DE LA VIE 
Ciné-Parc St-Eustache (2): des 19 h, 
Ciné-Parc Saint-Hilaire (1): dès 19 h. 
Cine-Parc Vaudreuil (1): des 19 h. 
SUSPECT 
Cine-Parc Joliette au crépuscule. 
TRAQUEE 
Cinema de Montreal (1): 19 h 20, 21 h 10. 

TROUBLE EN DOUBLE 
Cine-Parc St-Eustache (3): Des 19 h. 
Cine-Parc Tracy (2): Des 19 h. 
UNBEARABLE LIGHTNESS OF BEING (THE) 
Bonaventure (2). Sam. dim., 13 h 30, 17 h, 
20 h 30; en sem., 20 h 30. 
VIE EST UN LONG FLEUVE TRANOUILLE (LA) 
Cineplex (9): 13 h 15, 15 h 15, 17 h 15. 
19 h 15, 21 h 15. 
VIRGINITÉ INTERDITE 
Carré St-Louis: 11 h 30, 15 h 25, 19 h 15. 
WALL STREET 
Ciné-Parc St-Hilaire (2): Des 19 h. 
WHO FRAMED ROCER RABBIT 
Bogart (2). Sam., dim., 12 h 30, 14 h 35, 
16 h 40, 19 h 05, 21 h 10; en sem., 19 h 05, 
21 h 10. 
Fairview 11): 12 h, 15 h 45. 19 h 25, 21 h 35. 
Loews (1): 12 h. 14 h 20, 16 h 40, 19 h, 
21 h 20. Dernier spectacle sam., 23 h 40. 
WILLOW 
Imperial: 13 h 30, 16 h 25,19 h, 21 h 35. 
Laval (5): 13 h 30. 16 h 25, 19 h, 21 h 30. Der­
nier spectacle sam., 23 h 55. 
Parisien (4): 13 h 30, 16 h 25. 19 h, 21 h 30. 
Dernier spectacle sam., 23 h 50 
Versailles (6): 13 h 30, 16 h 15, 19 h. 21 h 35. 
Dernier spectacle sam., minuit. 
YOUNG LIKE IT HOT (THE) 
Carré St-Louis: 12 h 45,16 h 40, 20 h 30. 

SALLES DE REPERTOIRE 

Samedi 
ANIMATION CÉLÉBRATION 
Ouimetoscope: 19 h 30. 21 h 30. 
BLONDE EMOUSTILLANTE (UNE) 
Ouimetoscope: 19 h. 
BREAKFAST CLUB 
Ouimetoscope: 19 h 15. 
MANHATTAN 
Ouimetoscope: 21 h. 
MASK 
Ouimetoscope: 21 h 10. 
STRANGERS ON A TRAIN 
Conservatoire d'art cinématographique: 21 h. 
THERESE DESOUEYROUX 
Conservatoire d'art cinématographique: 19 h. 

Dimanche 

ANIMATION CÉLÉBRATION 
Ouimetoscope: 13 h 30. 15 h 30, 17 h 30, 
19 h 30, 21 h 15. 
BREAKFAST CLUB 
Ouimetoscope: 16 h 15, 21 h 40. 
GOODMORNING BABYLONIA 
Ouimetoscope: 14 h, 19 h, 
MALTESE FALCON (THE) 
Conservatoire dart cinématographique: 21 h, 
MASK 
Ouimetoscope. i i h 45,19 h 15. 
PLATOON 
Ouimetoscope: 16 h 30, 21 h 30. 
TETE CONTRE LES MURS (LA) 
Conservatoire d'art cinématographique. 

VARIETES 

SPECTRUM — Dim., lun., 20 h 30. Milton Nas-
cimento. 
LES DEUX PIERROTS (104. Saint-Paul E.) — 
Sam., 20 h, Mark Vinet et le groupe RDA; 
dim., 20 h, Jules Lavoie et le groupe RDA. 
LE PIERROT (114, Saint-Paul E.) — Sam., 20 h. 
Robert S. Bourgeois et Jules Lavoie; dim., 
14 h, Selim. 
THÉÂTRE DE LA VEILLÉE (1371, Ontario E.) — 
Mere, au dim.. 20h30, «Bleu Grenouille», 
conte chanté de Anne-Marie Gélinas et Martin 
Lavoie. Avec-Anne-Marie Celinas, Martin La­
voie et Stéphane Lory, musiciens. Jusqu'à 
dim. 
LES BEAUX ESPRITS (2073, Saint-Denis) — 
Sam., dim., 22 h, Killing Floor. 
BIDDLE'S (2060. Aylmer) — Merc, au sam., 
22 h. Charlie Bibble; dim., 19 h â minuit, Trio 
Bernard Primeau et Laurie Niedzielski, chan­
teuse; lun., 19 h a 24 h; mar., 20 h à 1 h; 
mere, au ven., 17 h a 22 h, Johnny Scott et 
Geoffrey Lapp. 
BIJOU (300, Lemovne) — Mere, au sam.. 22 h, 
Groupe Michael Milsap. 
ZHIVAGO (419, Saint-Pierre) — Mar, au sam., 
20 h a 23 h 30, Groupe Bekar. 
FOUFOUNES ELECTRIQUES (97, SaintC-Cathe-
rine E.) — Sam.. The Asexuals et The Camp­
bells; dim., Texas 1847, show de mode. 
LE BAL SAINT-LOUIS (82. Prince Arthur E.) — 
Sam., dim., Paulo Ramos Band. 
CHECKERS (4514, av. du Parc) — Sam., 21 h, 
Freddie James and Fusion 3. 
L'AIR DU TEMPS — Sam., dim., Luc Beau-
grand Ouartet. 
LE MÉLOMANE (812. Rachel E. — Sam., 22 h; 
dim.. 21 h, Dan Bigras Band. 
RISING SUN (286. Sainte-Catherine 0.) — 
Sam., 21 h. Hommage à The Suprêmes, avec 
Géraldine Hunt et Derek Martin; dim., 21 h, 
Blowdacious Vegetables et Rude Awakening. 
RESTAURANT CLAUDIO'S (124, Saint-Paul E.) 
— Dim., 12 h 30, Greg Smitn Trio. 
CAFÉ THÉLENE (311, Ontario E.) — Sam., 
dim., 21 h 30, Jazz Live. 
BAR 2080 (2080, Clark) — Sam., 22 h, Sonny 
Greenwich, guitariste; dim., 21 h 30, Richard 
Gendreau, contrebassite. 
LA BRIOUE (1419, Drummond) — Sam., dim., 
Streetwise. 
MAISON DES ARTS (Laval) — Sam, 20h. 
22 h 30, Marc-André Chabot avec Jean-Marc 
Létourneau, guitariste; Gilles Lalonde claveci­
niste et Robert Piché, Saxophoniste. 
THÉÂTRE DE L'ÉPI D'OR (Lac Viceroy, Ripon) 
— sam., 20 h 30, Francisco Montes de Oca et 
Roque Carbojo. musique sud américaine. 
SANCHO PANZA (3458, av. du Parc) — Sam., 
21 h, 23 h, Duo John et Danielle. 
CHÂTEAU CHAMPLAIN (Caf'Conc, 1, Place du 
Canada) — «Audace», de George Reich. Avec 
Caroline Farell. Lun. au ven., 21 h. 23 h; sam., 
20 h 30, 22 h 30, minuit 30. 
CENTRE SHERATON (1201, boul. René-Léves-
que 0.) •— La Croisetto: Jacques Ouellet. Dim. 
au ven., 18 h à 22 h — (L'Impromptu) : Gérard 
Lambert. Lun. au sam., 21 h à 2 h. — (Le Point 
de Vue): Suzanne Berthiaue. Lun. au sam. 
LE REINE ELIZABETH (Salle Arthur) — 'Folies 
Folies». Présentation de La Belle Époque. 
Mere, jeu., ven., dim., 20 h 30; sam., 20 h, 
22 h 30. 
LE NOUVEL HÔTEL (1740, Dorchestrer 0.) — 
• Les folles nuits», de Jacques Offenbach. Mar. 
au ven., 21 h; sam., 20 h, 23 h. Jusqu'au 24 
sept. 
THÉÂTRE LES OUATRE PIANOS (150. Principa­
le, Saint-Sauveur-des-Monts) — Les Monstres 
de l'Humour. Mar. au ven., 20 h 30; sam., 
19 h. 22 h 30. Jusqu'au 6 août. 
LE VIEUX CLOCHER (Magog) — Claire Jean et 
Denis Houle. Mar. au ven., 20 h 30; sam., 19 , 
22 h. Jusqu'au 6 août. 

toit. Oeuvres de Tchaikovski, Strauss, Bern­
stein, Auber, Mozart et Borodine. 
BASILIOUE NOTRE-DAME — Mar., 19 h 30, 
•Mozart Plus», avec l'Orchestre Symphonique 
de Montréal. Dir., Charles Dutoit. Richard Ro­
berts, violoniste. 
ST. JAMES UNITED CHURCH (463. Sainte-Ca­
therine 0.) — Mar. 12 h 30, Ian Sadler, orga­
niste. 
EGLISE SAINT-SAUVEUR — Mar., 20 h 30, La 
maitrise du Cap-de-la-Madeleine, choeur de 
chant. 
ARENA MAURICE-RICHARD — Mere, jeu., 
20 h, Orchestre Symphonique de Montreal. 
Dir., Charles Dutoit. Alain Lefèvre, pianiste; 
Andrée Azar, violoniste. Oeuvres do Tchai­
kovski. 
MAISON TRESTLER iDorion) — Jeu. 20 h, Yuri 
Mpyrowitz. pianiste. Oeuvres de Haydn, Schu­
mann, Debussy, Dawson, Chopin. 
SALON CHANTANT CHEZ ROLANDE ROYER 
(88, boul. Saint-Joseph O.l — Ven., 20 h, Pier­
re Laçasse, baryton et Jacques Saint-Jean, 
pianiste. Oeuvres de Beethoven, Chopin, Bé-
caud, Leclerc, Aznavour, Trenet. 
EGLISE SAINT-JOACHIM (Chateauguay) — 
Ven., 20 h. Orchestre de chambre lyonais. 
Oeuvres de Bizet, Debussy, Fauré, Ravel. 

FESTIVAL D'ETE 
DE LANAUDIÈRE 

CECEP DE JOLIETTE (Salle Rolland-Brunelle) 
— Sam., 20 h, Stan Cetz. saxophoniste et le 
Trio Francois Bourassa; ven., 20 h, Marc-An-
dre Hamelin, pianiste. Oeuvres de Mozart, 
Liszt, Schumann, Codowsky. 
CAMP MUSICALE DE LANAUDIÈRE (Saint-
Côme) — Dim., 17 h 30, l'Ensemble Achille 
Fortier; mere, 20 h 30, Thérèse Sevadjian, 
mezzo-soprano; Hratchia Savadjian, violonis­
te; Alex Benjamin, pianiste. 
EGLISE SAINTE-MARIE-SALOMË — Lun., 20 h, 
Le Grand ensemble de saxophones de Mont­
réal. 
EGLISE DE SAINT-PAUL — Mar„ 20 h, André-
Gilles Duchemin, flûtiste; Mario Duchemin, 
pianiste; Nicole Duchemin, soprano. Oeuvres 
de Handel, Schubert, Chopin, Rachmaninoff, 
Mozart, Roussel, Papineau-Couture, Fauré et 
Turina. 
EGLISE DU PRÉCIEUX-SANC (Repcntigny) — 
Jeu., 20 h, Récital d'Alvaro Pierri, guitariste. 
Oeuvres de Villas-Lobos. De Falla. 

CENTRE D'ARTS 
D'ORFORD 

SALLE GILLES-LEFEBVRE — Auj., 20 h. Qua­
tuor Laval, musique de chambre. Oeuvres de 
Boccherini, Haydn, Bartok; mere, 20 h, con­
cert étudiant; jeu., 20 h. Claude Labelle. pia­
niste. Oeuvres de Beethoven, Liszt, Schu­
mann, ven., 20 h, The Modem Jazz Quartet. 
SCENE EXTERIEURE DU CENTRE D'ARTS D'OR­
FORD — Dim. 16 h, Melosphère et Helmut 
Lipsky, violoniste. 
PARC JACOUES-CARTIER (Sherbrooke) — 
Lun. 20 h, stagiaires du Centre d'arts Orford. 

THEATRE 

MUSIQUE 

ORATOIRE SAINT-JOSEPH — Dim.. 11 h. Les 
petits chanteurs du Mont-Royal. Dir., Gilbert 
Patenaude; 15 h, Raymond Daveluy, organis­
te. Mere, 20 h, Pierre-Marie Pincemaille, or­
ganiste. Oeuvres de Durufle et improvisations 
sur des thèmes de R. Daveluy. 
SIR GEORGE-ETIENNE CARTIER (458. Notre-
Dame E.) — Dim , 13 h 15, 15 h. Les Améri­
ques, quatuor baroque. 
THÉÂTRE DES CASCADES (Pointe-des-Casca-
des, autoroute 20, direction Dorion) — Tous 
les dim., 20 h, Quatuor lyrique canadien. Co­
médie musicale et opérette. 
PARC AHUNTSIC — Lun.. 2()h. Orchestre 
Symphonique de Montréal. Dir. , Charles Du-

THEATRE ZOOPSIE (Vieux Port, 844-0756) — 
•Dublin-Lachine», écrit et mis en scene par 
Denis O Sullivan. Spectacle de quatre heures 
présente par 25 comédiens dans le decor 
d'eau et de silos de un kilomètre qui va de la 
rue McGili (angle de la Commune) jusqu'à la 
Cite du Havre, le long du fleuve. Du mere au 
dim.. 19 h. Jusqu au 14 août. 
CHAPITEAU DU THÉÂTRE IL VA SANS DIRE 
(Vieux Port de Montréal, 286-9308) — •lm-
port-Export», de Dominic Champagne. Avec 
Julie Castonguay, Luc Gouin, Vincent Houde, 
Marc Labreche, Dominique Petin et Yvon Roy. 
Du mere au dim., 21 h. Jusqu'au 13 août. 
ESPACE GO (5066, Clark) — -Signer», d'Anne 
Legault et Claude Gauvreau. Samedi, 20 h 30. 
Jusau'au 30 juillet. 
CAFE BAROOUE ARTHUR (Hôtel Reine Eliza­
beth, (514) 861-3511, poste 2237) — «Folies 
Folies». Présentation de la Belle Époque. 
Mere, jeu., ven., dim., 20 h 30; sam., 20 h, 
22 h 30. 
THÉÂTRE LE SAINT-LAURENT (ile Charron, 
(514) 651-5250) — »La bonne adresse», de 
Marc Camoletti. Avec Réjean Lefrancois, Eliza­
beth Chouvalidze, Jean-Louis Paris, Nathalie 
Naubert, Denvs Paris, Mireille Lachance, Ro­
ger Garceau et Ariette Sanders. Du mar. au 
ven., 20 h 30; sam., 19 h. 22 h 30. Jusqu'au 27 
août. 
THEATRE DE L'iLE (Hull, (819) 595-7455) — 
•Clémence», revue humoristique d'après Clé­
mence Desrochers. Conception et mise en 
scene de Claire Faubert. Avec Julie Burroughs, 
Chrystiane Drolet, Claude Lavoie, Micheline 
Marin et Jacques Pariseau. Du mar. au ven., 
20 h 30; sam., 19 h. 22 h. Jusqu'au 27 août. 
THÉÂTRE DES CASCADES (Dorion, (514) 455-
9341) — .Party surprise», d'Arne Sultan et 
Earl Barret. Avec Raymond Bouchard, Sophie 
Clement, Donald Pilon, Louise Rémy, Pascal 
Rollin, Lucie Routhier et François Trottier. Du 
mar, au ven., 20 h 30; sam., 19 h, 22 h. Jus­
qu au 3 sept. 
THEATRE DU VIEUX LAPRAIRIE (247, Sainte-
Marie, Laprairie. 659-3114) — »Andre P. Laga-
ce ou Comment s'en débarrasser...», de Yanik 
Comeau. Avec Stéphane Roy, Jacinthe Larivie-
re et Yanik Comeau. Du mar. au dim., 20 h 30. 
Jusqu'au 14 août. 
HOTEL JEANNEAU (250, St-Joseph, Sainte-
Martine, (514) 427-2585) — «Vive les mariés», 
avec Jacques Charron, Jean-Claude Dècarie, 
Micheline Millette, Clémence Simard et Joce-
lyne Martel. Mer. au sam.: 20 h 30. Jusqu'au 3 
sept. 
THEATRE DE LA MONTAGNE (34S. av. de la 
Montagne, Mont-St-Gregoire, (514) 346-3243) 
— «La ben belle taverne», avec Yvan Duchar-
me, Daniel Loiselle, Bernard Proulx, Michel 
Hébert. Mer. au sam.: 20 h. Jusqu'au 3 sept. 
THEATRE DU FORT CHAMBLY (18B7, rue 
Bourgogne, Chambly. 658-6337) — «Tu veux 
ou tu veux pas», de Nicole Deschènes et Jean 
Chevalier, avec Christine Paquette et Jean 
Chevalier. Jeu. au sam.: 20 h 30. Jusqu'au 3 
sept. 
THEATRE BRASIERVILLE (3425, boul. Laurier, 
Ste-Madeleine, (514) 795-3481) — «La du­
chesse et Edgar», avec Jacques Marquis et 
Jacqueline Fafard. Relâche le samedi. Jusqu'au 
4 sept. 
THEATRE DE LA SUCRERIE INC. (Casselman, 
Ont., (613) 764-5580, 443-5828) — «Peau de 
vache», de Barillet et Gredy. Avec Anouk Si­
mard, Marcel Girard, Marie-France Lambert, 
Jacques Zouvi, Marie Codebecq et Serge Bos-
sac. Du mar. au ven., 20 h; sam., 19 h 30, 
22 h. Jusqu'au 20 août. 
THÉÂTRE DU VIEUX-TERREBONNE (867, Saint-
Pierre, Terrebonne. (514) 492-4777) — «Voi­
sin, voisines», de Christian Bèdard. Avec Jo-
hanne Fontaine, France Labrie et Armand 
Laroche. Du mere au dim., 20 h; sam., 18 h, 
21 h. Jusqu au 14 août. 
SALLE ANDRE-MATHIEU (475, boul. de l'Ave­
nir, Laval, 667-2040 - 2041) — «Té d'trop Té-
trault», d'Isabelle Laieunesse et Francois Guy. 
Avec Diane Jules, Charles Vinson et Pierre La­
belle. Du mere au sam., 20 h 30. Jusqu'au 27 
août et les 3 et 4 sept. 
THEATRE LE GRANCERIT (Maison Andre-
Beniamin-Papineau. Laval, (514) 669-2567) — 
«•Apprends-moi Céline», de Maria Pacômo. 
Avec Sylvie Lemay, Robert Rivest, Diane Pro­
vost et Luc Gauthier. Jeu., ven. et dirn. 20 h; 
sain.. 17 h et 21 h. Jusqu'au 7 août| 
LE MONT TYROL (73, boul. Lac l'Achigan, 

Saint-Hippolyte, (514) 563-1280) — «Deux 
mille ans après Jésus-Christ», de Raymond Lé-
vesque. Avec Jean Richard et Martine Pratte. 
Sam., 20 h. Jusqu'au 30 juillet. A compter de 
ven., 20 h, «Le Million» de Raymond Lêvesque. 
Avec Jean Richard et Martine Pratte. 
THÉÂTRE DE L'HÔTEL CHANTECLER (Sainte-
Adèle, (514) 229-35911 - «La Muselière», 
d'Yvon Brochu. Avec Françoise Lemieux, Jac­
ques Desrosiers et Louis Lalande. Du mar. au 
dim.. 20 h 30. Jusqu'au 28 août. 
THÉÂTRE SAINTE-ADELE (Sortie 67, autorou­
te des Laurentides, (514) 393-9070, 229-7611) 
— «Police», de Larry-Michel Demers. Avec 
Gaston L'Heureux, Manon Gauthier, Georges 
Thurston, Larry-Michel Demers, Claude Gai et 
Sylvie Boucher. Du mar. au ven., 20 h 30; 
sam., 19 h, 22 h 30; dim., 20 h. Jusqu'au 10 
sept. 
THÉÂTRE DU MONT-AVILA (Saint-Sauveur, 
591 0477 — ligne directe de Montréal, (514) 
227-8411) — «Chômage», comédie écrite, 
mise en scene et interprétée par Michel La-
fond. Mario Pierre et Marc Perron. Du mar. au 
ven., 20 h 30; sam., 19 h 30, 22 h 30. Jusqu'au 
28 août. «Le Grand Orchestre du Splendid», 
sous le chapiteau. Mar.au ven., 20 h; sam., 
19 h et 22 h. 
LE PATRIOTE DE SAINTE-AGATHE (Sainte-
Agathe, 861-2244, (819) 326-3655) — «Ins­
pecteur de mes amours», de William van 
Zandt et Jane Milmore. Avec Gisèle Dufour, 
Michel Forget, Henri Chassé, Antoine Durand, 
Christine Séguin, Paul Cagelet, Violette Chau-
veau et Charles Marier. Du mar. au ven., 
20 h 30; sam., 19 h, 22 h. Jusqu'au-4 sept. 
THEATRE DU CENTRE CULTUREL DU LAC 
MASSON (Sainte-Marguerite du Lac Masson, 
861-3988, (514) 228-2513) — «Coup de fou­
dre, ou la Rencontre du deuxième type», de 
John Tobias. Avec Marc Legault, Marie-Michè­
le Desrosiers, René Gagnon et Ginette Cheva­
lier. Ou mar. au ven., 20 h 30; sam., 19 h, 
22 h 30; dim., 20 h. Jusqu'au 27 août. 
THEATRE DE LA BUTTE DE VAL-DAVID (sortie 
76, autoroute des Laurentides, Val-David, 
(514) 288-2828, (819) 322-2818) — «P.S., ton 
chat est mort» de James Kirkwood, adapt. 
d'Andrée Cousineau. Du mar. au ven., 20 h 30; 
sam., 19 h, 22 h. Jusqu'au 3 sept. 
THÉÂTRE DE MONT-ROLLAND (Mont-Rolland, 
(514) 229-5171) — «Sexe à pile», de Josée 
Plourde. Avec Claude Gasse, Jean Harvey, Luc 
Gingras, Ann Martinot et Catherine Dominic. 
Du mere au sam., 20 h 30. Jusqu'au 27 août. 
THÉÂTRE SAINT-ADOLPHE (701, Chemin du 
Village, Saint-Adolphe-d'Howard, (514) 226-
7686) — «Pyjama pour six», de Marc Camolet­
ti. Avec Gabriel Gascon, Marie-Josée Long-
champs. Guy Godin, Carole Séguin, Roger 
Michael et Julie Saint-Pierre. Du mere au 
dim., 20 h 30; sam., 19 h, 22 h 30. Jusqu'au 4 
sept. 

THÉÂTRE DE L'HÔTEL LESAGE (480, Principa­
le, Prévost, (5141 224-5332) — »La Vénus 
d'Ëmilio», avec Sylvie Baillargeon, Eric Michel 
Halle, Robert Maurac. Mer. au sam. Jusqu'au 3 
sept. 
THEATRE DU MONT-TREMBLANT (Mont-Trem-
blant, (819) 425-2734) — -Giuseppe Mastro-
miamiani & Alfredo», revue humoristique écri­
te, mise en scène et interprétée par Yves 
Rousseau et Luc Senay. Du mere au sam., 
21 h. Jusqu'au 6 août. 
THEATRE DU FOL ÉLAN (270, boul. L'Ange-
Gardien, L'Assomption, 585-4894I — -Le bon­
heur, c'est pas bon pour la santé», de Louise 
Matteau. Avec Jean Petitclerc, Raymond Des­
chènes, Johanne Chaste, Normande Godbout 
et Louise Normandin. Jeu. au sam.: 20 h. Jus­
qu'au 3 sept. 
THEATRE DE L'AUBERGE DE JOLIETTE (Joliet­
te, (514) 759-4555) — -Spécialité: fondue chi­
noise», de Richard Niquette. Avec Richard Ni-
quette, Jacques Salvail, Josée Labossiere, Dia­
ne Saint-Jacques et Philippe Ross. Du mar. au 
sam., 20 h 30. Jusqu'au 27 août. 
THEATRE LA MINE D'ARTS (701, 10e rang, 
Sainte-Marcelline, (514) 883-8804) — -Un Cau-
chon dans les pattes», de Jean Pearson. Du 
mere au sam., 20 h. Jusqu'au 3 sept. 
CABARET-THÉÂTRE BELLE-MONTAGNE (Saint-
Jean-de-Matha, (514) 886-2737) — «La danse 
des Baboons-, de John Murray. Trad, de Loui­
se La traverse. Avec Robert Maltais et Danielle 
Proulx. Du mere au dim., 21 h. Jusqu'au 5 
sept. 
THÉÂTRE LES FEMMES COLLIN (Saint-Esprit-
de-Montcalm, (514) 839-6105. 589-4552) — 
•A rideaux tirés», d'Arne Sultan et Earl Bar­
rett. Avec Claude Préfontaine, Carole Chatel, 
Caroline Claveau, Réjean Guénette et Luc Mé­
lodie. Jusqu'au 3 sept. 
THÉÂTRE D'ETE ISABELLE LAJEUNESSE (Cha­
let du Mont-Trinite, Saint-Michel-des-Saints, 
(514) 833-5598) — «Tout un dimanche», d'Isa­
belle Lajeunesse et François Guy. Avec Isabel­
le Lajeunesse, François Guy et Hélène Mon-
doux. Ou mere au dim., 20 h 30. Jusqu'au 4 
sept. 
THÉÂTRE PONT-CHÂTEAU (Coteau-dU-Lac, 
(514) 456-3224) — «Faut se marier pour...», de 
Bertrand B. Blier. Avec Lucille Papineau, So­
phie Lapointe et Yvan Canuel. Du mar. au 
ven., 20 h 30; sam.. 17 h, 21 h. Jusqu'au 27 
août. 
THÉÂTRE LA BELLE ÉPOOUE (Saint-Timothéé, 
(5141 373-3262) — «L'amour ou la fidélité 
conjugale», comédie musicale mise en scène 
par Philippe Grenier. Chorégraphie de Domi­
nique Giraldeau. Direction musicale de Gabriel 
Thibodeau. Du mere au ven., 21 h; sam., 
19 h 30, 22 h 30; dim., 20 h. Jusqu'au 4 sept. 
THÉÂTRE LA RELEVE A MICHAUD (Saint-
Mathieu-de-Beloeil, (514) 464-0089) — «Te­
quila», de Nick Hall. Avec Claude Michaud, 
Jean-Pierre Chartrand, Danièle Panneton et 
Marc Grégoire. Du mar. au ven., 21 h; sam., 
19 h, 22 h 30. Jusqu'au 3 sept. 
THÉÂTRE DE MARIEVILLE (1979. Saint-Césai-
re, Marieville, (514) 861-4938, 460-3033) — 
•Les lois de la pesanteur», de Pierre Goulet. 
Avec Francois Cartier, Denyse Chartier, Vin­
cent Graton, André Lacoste, Michelle Léger, 
Esther Lewis et Lionel Villeneuve. Du mar. au 
ven., 20 h 30; sam., 19 h, 22 h 30. Jusqu'au 3 
septembre. 
CEGEP DE ST-JEAN-SUR-RICHELIEU (30, bout. 
duSéminaire, 348-6264) — «La passion de 
Narcisse Mondoux», de Gratien Gélinas. Avec 
Gratien Gélinas, Huguette Oligny. Jusqu'au 31 
juillet. 
THÉÂTRE DE L'AUBERGE MARIEVILLE (217, 
Chambly, Marieville, (514) 460-2191) — «Les 
trois watts», de Réjean Wagner. Avec Moni­
que Vermont, Réjean Wagner et Nicole Chali-
foux. Ou mere au sam., 20 h 30. Jusqu'au 3 
sept. 
THÉÂTRE MOLSON iSaint-Charles-sur-RIche-
lieu, (514) 584-2293) — «Increvable Hêlolse», 
de Marc Favreau et Micheline Gérin. Avec 
Marie Bégin, Michel Daigle, Marie-Lou Dion, 
Daniel Gadouas, Sylvie Léonard, André Ri­
chard et Paul Savoie. Du mar. au ven., 
20 h 30; sam., 19 h, 22 h 30. Jusqu'au 3 sept. 
THÉÂTRE DU MANOIR DE VERCHÊRES (614. 
Marie-Victorin, Verchères, (514) 583-5232, 
1-800-363-9850) — «Et vogue la galère», tex­
tes et mise en scène de Réjean Wagner. Avec 
Angèle Lamontagne, Véronique Pinette et 
Benoit Paiement. Du jeu. au dim., 21 h. Jus­
qu'au 4 sept. 
BATEAU-THEATRE L'ESCALE (Saint-Marc-sur-
Richelieu, (5141 584-2271) — «Comédie dans 
le noir« et «L'oeil de lynx», de Peter Shaffer. 
Avec Nicole Leblanc, André Montmorency, 
Aubert Pallascio, Lise Thouin, Daniel Brière, 
Luc Guérin, Diane Lavallée et Nielson Vignola. 
Du mar. au ven., 21 h; sam. 19 h, 22 h. Jus­
qu'au 3 sept. 
ÉRABLIÉRE DE VARENNES (2200. Chemin des 
Sucreries, Varennes, (514) 652-6598) — «Cen­
sure», de Laurent et Normand Huard. Du 
mere au sam., 20 h 30. Jusqu'au 3 sept. 
THEATRE DU CHENAL OU MOINE (Sainte-
Annede-Sorel, 393-9022, 1-800-363-9468) — 
•Vice & Versa», de Ray Cooney. Avec Benoit 
Girard, Raymond Legault, Rita Lafontaine, Ro­
bert Lavoie, Gabrlelle Mathieu, Jean-Guy Vlau, 
Jean Deschènes et Sylvie Gosselin. Du mar. au 
ven., 20 h 30; sam., 21 h. Jusqu'au 20 août. 
THEATRE D'ÉTÉ DE SAINT-OURS («555, rang 
sud du Ruisseau, Saint-Ours-sur Richelieu, 

(514) 785-2732) — «Tes bebelles pis dans ta 
cour», de Marcel Gamache. Avec Isabelle De­
nis, Sophie Stanké, Anne Bouffard et Louis G3-
lienne. Du mere au sam., 20 h 30. Jusqu'au 3 
sept. 
THÉÂTRE DE L'ÉCLUSE (Saint-Jean-sur-Riche­
lieu. (514) 348-5312) — -Le tendre à Leten-
dre», comédie écrite et mise en scène par 
Louise Matteau. Avec Francine Morand, Rey-
nald Robinson, Yvan Benoit, Louise Matteau 
et Sylvie Payette. Du mere au sam., 20 h 30. 
Jusqu'au 27 août. 
THEATRE LES ANCETRES (Route 20, sortie 
170, Saint-Germain, (819) 395-2253) — -Si j'ai 
bonne mémoire», monologue écrit et inter­
prété par Georges Dor. Du mere au sam., 
20 h 30. Jusqu'au 20 août. 
THÉÂTRE DE LA CABANE FAMILIALE (2119. 
route 139, Roxton Sud. (514) 378-6881) — 
«Faut marier Ange-Albert», création collecti­
ve. Avec Jacques Lefebvre, Raymond Labon-
te, Murielle Boisvert, Celine Fortin et Sylvain 
Morin. Du mere au sam., 20 h. Jusqu'au 3 
sept. 
THEATRE D'ÉTÉ DE GRANBY (135, rue Princi­
pale, Granby, (514; 375-2262) — «Les Anges 
Cornus», de Jean Daigle. Avec Gaétan Labre­
che, Edgar Fruitier, Sylvia Cariépy, Lénie Scof-
fie et Mireille Thibault. Du mar. au sam., 
20 h 30. Jusqu'au 27 août. 
THÉÂTRE LE DAUPHIN (600. boul. Saint-
Joseph, Drummondville. (514) 478-4141, 1-
800-567-0982) — «Boules a mythes», idée ori­
ginale et mise en scene de Michel 
Chapdelaine, texte de Naphtaline. Du mar. au 
ven., 20 h 30; sam., 19 h, 22 h. Jusqu'au 3 
sept. 
THÉÂTRE DE LA DAME DE COEUR (Upton, 
(514) 549-5828) — Spectacle intérieur.- -Le ca­
deau et autres textes choisis», de Marie La-
berge. Du mere au sam., 19 h 30. Jusqu'au 24 
août. Spectacle extérieur: «L'hymne à J. Nair», 
de Richard Blackburn. Avec Francois Devoyau 
et 70 marionnettes géantes. Mere, jeu., ven., 
sam., 21 h 30; mar. et dim., 20 h 30. 
LE THÉÂTRE DE LA GRANDE COULÉE (Kingsey-
Falls, (819) 848-2995) — «On sait comment ça 
commence...», d'Alan Ayckbourn. Trad, de 
Guy Mignault. Avec Pauline Martin et Marcel 
Leboeuf. Du mere au ven., 20 h 30; sam., 
19 h, 22 h, Jusqu'au 3 sept. 
THÉÂTRE DE LA CHËVRERIE (Saint-Fortunat, 
Richmond, (819) 344-2402) — «Tel père telle 
paire...», de Marie-Thérèse Quinton. Avec Su­
zanne Marier, Charles Mignault, Guy Mignault 
et Martin Drainville. Du mar. au ven., 20 h 30; 
sam., 19 h, 22 h. Jusqu'au 27 août. 
THÉÂTRE DES MARGUERITES (Trois-Rivières 
ouest, (819) 377-3223) — «Para-psycho-folie». 
de Sylvie Lemay. Avec Serge Turgeon, Chantai 
Provost, Pierre Legris et Georges Carrére. Du 
mar. au sam., 20 h 30. Jusqu'au 27 août. 
THÉÂTRE DE LA MAURICIE (Station de Ski, 
Saint-Mathieu-de-Shawinigan (819) 539-5451) 
— «Marche par là, Graziella» d'Aurore Descô-
teaux. Avec Gilles Descoteaux. Bertrand Ga­
gnon, Michèle Benoit, Suzanne Léveillee et Al­
pha Boucher. Du mere au ven., 20 h 30; sam., 
20 h 30,22 h 30. Jusqu'au 27 août. 
THÉÂTRE DE LA MARJOLAINE (Eastman, (514) 
297-2860-2862) — «Les Nonnes», comédie 
musicale d'après Nunsense de Dan Goggin. 
Trad, et adapt, de Serge Grenier. Avec Natha­
lie Gadouas, Suzanne Garceau, Michelle Labon-
té, Monique Richard et June Wallack. Du mar. 
au ven., 20 h 30; sam., 19 h, 22 h 30; dim., 
20 h. Jusqu'au 27 août. 
THÉÂTRE DU THÉ DES BOIS (574, av. du Parc, 
Deauville, (819) 864-9569) — «La carte mira­
cle», de Benoit Champ Roux, François Lanctot 
et André Poulain. Avec Daniel Bolduc, Rita La-
fond, François Lécuyer, Jacques Routhier et 
Jacynthe Tremblay. Du mar. au sam., 20 h 30. 
Jusqu'au 20 août. 
DOMAINE SAINT-LAURENT (Compton, (819) 
835-5464,1-800-567-2737) — «Les Folies à la 
russe 88». Comédie musicale réalisée et mise 
en scène par Jean Blanchette. Avec France 
Castel, Paul Berval, Leo Munger, Richard La-
lancette et Michel Beriault. Du jeu. au dim. 
Jusqu'au 4 sept. 
THÉÂTRE DU PARC JACQUES-CARTIER (Sher­
brooke, 1819) 821-5489) — .La danse des Ba­
boons., de John Stowe. Adapt, de Louise La-
traverse. Avec Danielle Bissonnette et Ber­
nard Fortin. Du mar. au sam., 20 h 30. Jus­
qu'au 27 août. 
THÉÂTRE DU BOIS DE COULONGE (Sillery, 
(418) 681-0088) — «Élémentaire mon cher;.. 
Sherlock Holmes», de Charles Marovitz. Mise 
en scène de François Tasse. Avec Luc Durand. 
Albert Millaire. Denise Gagnon. Marie-Christi­
ne Perreault. Du mar. au ven., 20 h; sam., 
19 h, 22 h. Jusqu'au 27 août. 
THÉÂTRE LA FENIÉRE (Ancienne-Lorette, 
(418)872-1424) — «Et sa soeur...?., de Bricai-
re et Lasaygues. Avec Josée Deschênes, Frank 
Fontaine, Jean Guy, Jacques Leblanc, Hélène 
Leclerc et Marie Saint-Cyr. Sam. et dim., 
20 h 30. Jusqu'à dim. A compter de mar., - U 
menteuse» de Bricaire et Lasaygues. Mise en 
scène de Jean Guy. Avec Josée Deschènes, 
Jacques-Henri Gagnon, Jean-François Gaudet, 
Lise Tremblay et Andrée Vachon. Mar. au 
dim., 20 h 30. 
THÉÂTRE PAUL-HÉBERT (Saint-Jean, île d'Or­
léans, (4181 829-2202) — -Pygmalion», de 
George Bernard Shaw. Avec Jean-Pierre Ber­
geron, Agnès Zacharie, Paul Hébert, Louis 
Fortin, Marie-Ginette Guay, Denise Verville, 
Francine Vernac, François Dupuis, Paule La-
perrière, Sylvain Brosseau, Chantai Côté et' 
Antoine Fafard. Du mar. au dim., 20 h 30. Jus­
qu'au 3 sept. — «Bobépine», création collecti­
ve. Avec Diane Garneau et Marie-Thérèse For­
tin. Du mar. au sam., 18 h. Jusqu'au 3 sept. 
THÉÂTRE BEAUMONT-SAINT-MICHEL (Saint-
Michel-de-Bellechasse, (418) 884-3344) — 
•Haute fidélité», de Ray Cooney. Avec Hubert 
Loiselle, Christiane Pasquier, Jacques Girard, 
Roger Léger, André Samson, Martin Dion et 
Benoit Gouin. Du mar. au ven., 20 h 30; sam., 
19 h. 22 h. 
THÉÂTRE DE L ESTEOUE (Salle du Bois des 
Amoureux, 841, av. du Palais, Saint-Joseph-
de-Beauce, (4181 397-5337) — «Les locatai­
res», de Jacques Diamant. Avec Martin Doyon, 
Hélène Major et Paul-Auguste Querton. Du 
mere au dim., 20 h 30. Jusqu'au 28 août 
THÉÂTRE DE LA ROCHE A VEILLON 1547, av. 
de Gaspé est, Saint-Jean-Port-Joll, (418) 598-
3061) — «La guerre des toiles», de Jacques 
Diamants. Avec Marie-France Carrier, Jean 
Charest, Carole Marceau et André Robitaille. 
Du mere au dim., 20 h. Jusqu'au 28 août. . 
CAFE-THEATRE LE TIT CHAT NOIR (Auberge 
du Faubourg, route 132 ouest, Saint-Jean-
Port-Joli, (4181 598-3301, 598-6455) — -Cher 
mariage», de Monique Miville-Deschènes. 
Avec Yves Massicotte, Julien Bessette et Mo­
nique Miville-Deschénes. Du mar. au sam., 
20 h 30. Jusqu'au 13 août. 
LES CENS D'EN BAS (Grange du Camping oie, 
route 132, (4181724-5994) — «CRAC», deTom 
Topor. Avec Eudore Belzile, Marie-Josée Picar, 
Martine Beaulne et Louis Amiot. Du mar. au 
sam., 20 h 30. Jusqu'au 6 août. 
CENTRE D'ART LE BARACHOIS (Marina de Ma-
tane, (418) 562-1939, 6292) — «Basse-Cour», 
de Brigit Mieho. Avec Jacinthe Harvey, Syl­
vain Miousse. Francois Marquis, Anne-Marie 
Théroux, Pascale Landry et Emile Morin. Jus­
qu'au 6 août. 
THÉÂTRE DU MANOIR RICHELIEU (Pointe-au-
Pic, (416) 665-3703) — «La danse des Ba-
boons., de John Murray. Adapt, et trad, de 
Louise Latraverse et John Stowe. Avec Marie 
Cantin et Denys Picard. Du mar. au sard., 
21 h. Dim., 24 et 31 juillet et 7 août. 
HÔTEL CARTIER (160. de l'Eglise, Tadoussac. 
(418) 238-5566) — «Tiguedou Pac Sac», avec 
Chantai Collin, Thérèse Foumier et Alain Man­
ning. Mer. au dim.: 21 h. Jusqu'au 26 août. 
LA VIEILLE PULPERIE (300, Dubuc, C h i c o u t i n n , 
(418) 543-2729I — «Je m'fais du cinéma», de 
Neil Simon. Adapt, et trad, de Louise Latra­
verse. Avec Robert Toupin, Brigitte Morel et 
Patricia Tulasne. Ou mere au dim., 20 h 30. 
THÉÂTRE DU MONT-LAC-VERT (Herber îv i l l e . 
Lac-St-Jean) — «Faut smarier pour!», do Ber­
trand B. Leblanc. Avec Louis de Santis, Moni­
que Chabot, Josée Cusçon. Mer. au dim., 21 h, 
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BERRI 
SI D o n u è S lo C o m o w i o 2 8 8 - 2 1 1 5 

L A G R E N O U I L L E E T L A B A L E I N E ( G ) 
1 l i - 3 1 5 - S 15 - 7 r 1 S - 9 :1S  

L A B E L L E E T L E V E T E R A N ( 1 4 a n s ) 
1 0 0 • 3 0 0 • 5 1 5 7 3 0 - 9 . 4 5  

L E S A V E N T U R E S D E C M A T R A N ( G ) 
D o l b y S l c r c o 1 : 3 0 • 3 : 1 5 • 5 : 1 5 • 7 : 1 5 • ! 

P E T I T B O N 
1 2 : 4 5 - 2 : 4 5 -

H O M M E ( G ) D o l b y S l e r é o 
5 : 0 0 - 7 : 1 5 - 9 : 3 0 

L E S F R E R E S M O Z A R T ( G ) 
V c n . a M a r d i : 1 : 0 0 - 3 : 1 5 • 5 : 3 0 • 7 : 4 5 • 1 0 : 0 0 

H A G D A D C A F E ( G ) D o l b y S l é r è o 
M e r e , c l J e u d i : 1 : 3 0 - 3 : 0 0 - 5 : 0 0 • 7 : 0 0 - 9 : 3 0 

m BONAVENTURE 
P t o c o B o n o v o n l u i o 8 6 1 - 2 7 2 5 

B U L L D U R H A M ( 1 4 a n s ) / V e r t . : 7 : 1 0 - 9 : 2 0 
S a m . e l D i m . : 1 2 : 3 0 • 2 :S0 • 5 : 0 0 • 7 : 1 0 - 9 : 2 0 
L u n . a u J e u d i : 7 : 1 0 - 9 : 2 0  

T H E U N B E A R A B L E L I G H T N E S S O F B E I N G 
( 1 4 a n t ) / L u n . a u V c n : 8 : 3 0 
S a m e l D i m . : 1 : 3 0 - 5 : 0 0 - 8 : 3 0 

BROSSARD 
Moil Champion 4 o 5 S ° 0 6 

L E S A V E N T U R E S D E C H A T R A N ( G ) 
S a m . e l D i m . : 1 : 3 0 - 3 : 1 5 - 5 : 1 5 - 7 : 1 5 - 9 : 1 5 
L u n . a u V c n . : 7 : 1 5 - 9 : 1 5  

M I D N I G H T R U N ( G ) 
S a m . e l D i m . : 1 2 : 0 5 - 2 : 2 5 • 4 : 4 5 • 7 : 0 5 - 9 : 3 0 
L u n . a u V c n . : 7 : 0 5 - 9 : 3 0  

D I E H A R D ( 1 4 a n « ) D o l b y S t e r e o 
S a m . e l D i m . : 1 : 1 5 - 4 : 0 0 - 7 : 0 0 - 9 : 3 5 
L u n . a u V c n . : 7 : 0 0 - 9 : 3 5 

CARREFOUR LAVAL 
2 3 3 0 . A u i d e l l a u r o n H d o s 6 8 8 - 3 6 8 4 

B I G ( G ) / L u n . a u V c n . - 7 : 0 5 - 9 : 3 0 
S a m , e l D i m . : 1 2 : 2 0 • 2 : 3 5 • 4 : 5 0 • 7 : 0 5 - 9 : 3 0 

L E S A V E N T U R E S D E C H A T R A N ( G ) 
D o l b y S l é r è o / L u n . a u V c n . : 7 : 1 5 - 9 : 1 5 
S a m , e l D i m . : 1 : 3 0 - 3 : 1 5 - 5 : 1 5 - 7 : 1 5 - 9 : 1 5 

D I E H A R D ( 1 4 a n s ) D o l b y S t e r e o 
S a m . e l D i m . : 1 : 0 0 - 4 : 0 0 - 7 : 0 0 • 9 : 4 5 
L u n . a u V e n . : 7 : 0 0 • 9 : 4 5  

P O U S S I È R E D ' A N G E ( G ) 
S a m e l D i m . : 1 :05 - 3 : 0 5 - 7 : 1 5 - 9 : 2 5 
L u n . a u V e n . : 7 : 1 5 - 9 : 2 5  

L A B E L L E E T L E V E T E R A N ( 1 4 a m ) 
S a m . c l D i m . : 1 2 : 3 0 - 2 : 4 5 - 5 : 0 0 - 7 : 1 5 - 9 : 4 0 
L u n . a n V c n . : 7 : 1 5 - 9 : 4 0  

L A G R E N O U I L L E E T L A B A L E I N E ( G ) 
S a m . e t 0 1 m . : 1 : 1 5 - 3 : 1 5 - 5 : 1 5 - 7 : 2 0 - 9 : 2 5 
L u n . a u V e n . : 7 : 2 0 - 9 : 2 5 

CENTRE-VILLE 

2001 Université [7TT1 

C o i n 0 6 M o u o n n o u v o ' 8 4 9 - 4 5 1 8 LSEJ M I L A G R O B E A N F I E L D W A R ( G ) 
1 : 0 0 - 4 : 0 0 - 7 : 0 0 - 9 : 2 0  

D E R N I E R E T E A T A N G E R ( G ) 
1:05 • 4 : 0 5 - 7 : 0 5 • 9 : 3 0  

B E L L M A N A N D T R U E ( a n o . ) ( G ) 
1 : 1 0 - 4 : 1 0 - 7 : 1 0 - 9 : 2 5  

T H E F A M I L Y ( G ) 
1 :15 - 4 : 1 5 - 7 : 0 0 - 9 : 3 5  

A U R E V O I R L E S E N F A N T S ( G ) 
( f r a n ç a i s s o u s - l l l r c s a n g l a i s ) 
1 : 0 5 - 3 : 1 0 - 5 : 1 5 - 7 : 2 0 - 9 : 2 5  

L A D Y I N W H I T E ( 1 4 a n s ) 
1 : 1 0 - 4 : 1 0 - 7 : 0 0 - 9 : 1 0  

P E R S O N A L S E R V I C E S ( 1 4 a n » 

1 :05 - 3 : 0 5 - 5 : 0 5 - 7 : 0 5 - 9 : 0 5  

T H E L A S T E M P E R O R ( G ) 
1 : 0 0 - 4 : 0 0 - 8 : 0 0  

L A V I E E S T U N L O N G F L E U V E T R A N Q U I L L E 
( G ) / 1 : 1 5 - 3 : 1 5 • 5 : 1 5 - 7 : 1 5 • 9 : 1 5 

m COMPLEXE DESJARDINS 
B o n k j i r e 1 2 8 8 - 3 1 4 1 

S U R L A R O U T E D E N A I R O B I ( G ) D o l b y S t é r é o 
1 2 : 3 0 - 2 : 4 5 - 5 : 0 0 - 7 : 1 5 - 9 : 3 0  

P O U S S I È R E D ' A N G E ( G ) 
1 : 0 0 - 3 : 0 0 - 5 : 0 0 - 7 : 0 0 - 9 : 0 0  

L ' I N S O U T E N A B L E L E G E R E T E D E L ' Ê T R E 
( 1 4 a n s ) / 1 :20 - 4 : 4 0 - 8 : 0 0  

L E S A I L E S D U D É S I R ( G ) 
1 2 : 4 5 - 4 : 5 5 - 9 : 1 5 
2 i e m o f i l m : L U N E T T E S D ' O R / 3 : 0 0 - 7 : 2 0 

CRÈMAZIE 
SI D o n i s è Crémone 3 8 8 - 4 2 1 0 

L A G R E N O U I L L E E T L A B A L E I N E ( G ) 
S a m . e t D i m . : 1 : 1 5 - 3 : 1 5 - 5:15 - 7:15 • 9 : 1 5 
L u n a u V e n . : 7 : 1 5 - 9 : 1 5 

LE DAUPHIN 
B e o u D i e n p r è s d ' i b e r v t l l e 721-6060 • 

L E S A V E N T U R E S D E C H A T R A N ( G ) 
O o l b y S t é r é o / L u n . a u V c n . : 6 : 0 0 - 7 : 3 0 
S a m , e l D i m . : 1 :15 • 3 : 1 5 • 5 : 1 5 - 7 : 0 0  

L E D E R N I E R E M P E R E U R ( G ) D o l b y S t e r e o 
9 : 0 0  

B R O A O C A S T N E W S (tr ) ( G ) 
S a m . : 1 :00 - 3 : 3 0 • 7 : 0 0 
D i m : 1 : 0 0 - 3 : 3 0 - 6 : 0 0 - 8 : 3 0 
L u n . a u V e n . : 7 : 0 0 • 9 : 3 0 

ÉGYPTIEN 
1 4 5 5 , rue Peel 843-3112 

STATIONNEMENT $ J 00 

LUN A VEN IAPRES 4 PU I 

SAM, (TOUTE LA JOURNEE) 

B I G ( G ) O o l b y S t é r é o 
1 . 0 0 - 3 : 0 5 - 5 : 1 0 - 7 : 1 5 - 9 : 2 5  

M O N K E Y S H I N E S ( 1 4 a n s ) D o l b y S l é r è o 
1 2 : 3 0 - 2 : 4 0 - 5 : 0 0 - 7 : 2 5 - 9 : 4 S 

LE FAUBOURG 
1616. 9 » - C a m * r l n « O , 932-2421 

M I D N I G H T R U N ( G ) O o l b y S t é r é o 
1 2 : 0 0 - 2 : 2 0 - 4 : 4 0 - 7 : 0 5 - 9 : 3 0  

L I C E N S E T O D R I V E ( G ) D o l b y S l é r è o T H X 
1 : 1 0 - 3 : 1 0 - 5 : 1 0 - 7 : 1 0 - 9 : 1 0  

B U L L D U R H A M ( 1 4 a n s ) D o l b y S l é r è o 
1 2 : 5 0 - 3 : 0 0 - 5 : 1 0 - 7 : 2 0 - 9 : 4 0  

R A M D O « 3 ( 1 4 a n s ) O o l b y S t é r é o 
1 : 4 0 - 3 : 4 0 - 5 : 4 0 • 7 : 4 0 - 9 : 4 0 

JEAN-TALON 

2 n j o t ù l 'osi te P ie - IX 7 2 5 - 7 0 0 0 

P E T I T B O N . . . H O M M E ( G ) 
S a m . e l D im . : 1 2 : 4 5 - 2 : 5 0 - 4 : S 5 - 7 : 0 0 - 9 : 0 0 
L u n . a u V e n . : 7 : 0 0 - 9 : 0 5 

LONGUEUIL 
P l a c e l o n g u e s ! 6 7 9 - 7 4 5 1 

L A G R E N O U I L L E E T L A B A L E I N E ( G ) 
L u n . a u V c n . : 7 : 1 5 
S a m . c l D i m . : 1 : 1 5 - 3 : 1 5 - 5 : 1 5 - 7 : 1 5 

m 

L A B E L L E E T L E V E T E R A N ( 1 4 a n s ) / 9 : 3 0 

P E T I T B O N . . . H O M M E ( G ) 
S a m . c l D i m . : 1 : 3 0 - 3 : 3 0 - 5 : 3 0 - 7 : 3 0 • 9 : 3 0 
L u n . a u V e n . : 7 : 3 0 - 9 : 3 0 

PLACE DU CANADA 
V i o C r i o l e o u C M o m p i o m . 6 6 1 . - 4 5 9 5 

M I D N I G H T R U N ( G ) D o l b y S t é r é o 
S a m . e t O l m . : 1 : 3 0 • 4 : 1 5 - 7 : 0 0 - 9 : 3 0 
L u n . a u V c n . : 7 : 0 0 - 9 : 3 0 

ODEON-LAVAL 
C e n t r e 2000 • B o u l S I M o r t l n 687-5207 

P E T I T B O N . . . H O M M E ( G ) D o l b y S t é r é o 
S a m . c l D i m . : 1 : 1 5 • 3 : 2 0 - 5 : 2 5 • 7 : 3 0 - 9 : 3 5 
L u n . a u V e n . : 7 : 0 0 - 9 : 1 5  

R E N E G A D E ( G ) / L u n . a u V e n . : 7 : 0 0 • 9 : 0 0 
S a m . c l D i m . : 1 : 0 0 • 3 : 0 0 • 5 : 0 0 - 7 : 0 0 - 9 : 0 0 

PLACE ALEXIS NIHON . 
N i v e a u a u M é t r o A N v a t e r « 3 5 - 4 2 4 6 

O I E H A R D ( 1 4 a n s ) O o l b y S l c r c o / 7 0 M M 
1 2 : 0 0 - 2 : 3 0 - 5 0 0 - 7 : 3 0 - 1 0 : 0 0 
C o u c h e I j i q V e n . c l S a m : 1 2 : 3 0  

H I C . ( G ) D o l b y S t é r é o 
1 2 4 5 - 3 0 0 - 5 : 1 0 - 7 1 5 - 9 . 3 0  

M O N K E Y S H I N E S ( 1 4 a n i ) 

1 2 : 1 5 - 2 : 3 0 - 4 : 4 5 - 7 : 0 0 - 9 : 2 0 

POINTE-CLAIRE 
4 1 4 1 TrWMOOftoâtonA* ( t o r * V m * o n ) 4 1 0 - 7 3 1 4 

B I G ( G ) D o l b y S t é r é o 
1 2 : 3 0 - 2 4 5 - 5 : 0 0 - 7 : 1 5 - 9 3 0  

D U L L D U R H A M ( 1 4 a n s ) D o l b y S l c r c o 
2 : 0 0 - 4 - 3 0 - 7 : 0 0 - 9 : 3 0  

L I C E N S E T O D R I V E ( G ) D o l b y S l e r e o 
1 : 0 0 - 3 : 0 0 - 5 : 0 0 - 7 : 0 0 - 9 : 0 0  

M I D N I G H T R U N ( G ) O o l b y S l e r é o 
1 2 0 0 - 2 : 3 0 - 5 : 0 0 • 7 : 3 0 - 1 0 : 0 0  

O I E H A R O ( 1 4 a n s ) D o l b y S l c r c o 
1 : 0 0 - 4 : 0 0 - 7 : 0 0 - 9 : 4 5  

M O N K E Y S H I N E S ( 1 4 a n s ) D o l b y S t é r é o 
1 2 : 4 5 - 3 : 0 0 - 5 : 1 5 - 7 : 3 0 - 9 : 4 5 

m a 

PARADIS 
BiMSUUL HOCMELAGA 354-3110 

m ST-DENIS 

1 5 9 0 . n i e sr-Oenis 845-3222 
P O L T E R G E I S T it 3 ( 1 4 a n s ) O o l b y S t é r é o 
( t r . ) / 1 2 : 1 0 • 2 : 3 0 - 4 : 4 0 • 7 : 0 0 • 9 : 1 0 

R A M B O = 3 ( l r . ) ( 1 4 a n s ) 
1 2 : 2 0 - 2 : 4 0 - 4 : 5 0 - 7 : 1 0 - 9 : 2 0 

SQUARE DÉCARIE 
D o c o n o s u d d o J e a n - T a l o n 3 4 1 - 3 1 9 0 

M I D N I G H T R U N ( G ) D o l b y S t é r é o 
S a m . e t D i m . : 1 2 : 0 0 • 2 : 2 5 • 4 : 5 0 - 7 : 1 5 • 9 : 4 0 
L u n . a u V c n . : 7 : 0 0 - 9 : 3 0 

M O N K E Y S H I N E ( 1 4 a n s ) 
S a m . e t D i m . 1 2 : 1 5 • 2 : 3 0 • 4 : 4 5 - 7 : 1 5 - 9 : 4 5 
L u n . a u V c n . : 7 : 1 5 - 9 : 4 5 

ASTRE . 
S i - L é o n a r d . 9480 l a c o r d a l r e 327-5001 

O I E H A R D ( 1 4 a n s ) O o l b y S t é r é o 
1 : 1 5 - 4 : 0 0 - 7 : 0 0 - 9 : 4 5  

L E S A V E N T U R E S D E C H A T R A N ( G ) 
O o l b y S l é r c o / 1 : 0 0 - 2 : 3 0 - 4 : 0 0 - 5 : 3 0 

M O N K E Y SHINEsTl4"âns) D o l b y S t c r é o 
7 : 1 5 - 9 : 1 5 
C o u c h e t a r d : V c n . e t S a m . : 1 1 : 1 5  

M I D N I G H T R U N ( G ) D o l b y S t e r e o 
1 : 0 0 - 3 : 1 5 - 5 : 3 0 - 7 : 4 5 • 1 0 : 0 0  

L A G R E N O U I L L E E T L A B A L E I N E ( G ) 
1 : 0 0 - 2 : 4 0 - 4 : 2 0 - 6 : 0 0 

L I C E N C E T O D R I V E ( G ) / 7 : 3 0 - 9 : 1 0 

MONTRÉAL 
1 5 8 4 . M t - R o y o i S P o p i n o a u 5 2 1 - 7 8 7 0 

T R A Q U E E ( G ) / 7 : 2 0 • 9 : 1 0 

L A G R E N O U I L L E E T L A B A L E I N E ( G ) 
1 2 : 0 0 - 1 : 5 0 - 3 : 3 5 - 5 : 2 0  

L I A I S O N F A T A L E ( 1 4 a n s ) 
1 2 : 4 5 - 2 : 5 0 - 5 : 0 0 - 7 : 1 0 - 9 : 2 0 

OMEGA 
C e n t r e M o n 2675 c h . C h a m b t y L o n g 647-1122 

C O E U R C I R C U I T « 2 ( G ) 
S a m . c l D im. : 1 : 0 0 - 3 : 1 0 • 5 : 2 0 - 7 : 3 0 - 9 : 3 0 
L u n . a u V e n . : 7 : 3 0 - 9 : 3 0  

R E N E G A D E ( G ) / L u n . a u V e n . : 7 : 0 0 - 9 : 0 0 
S a m . e t O l m . : 1 : 3 0 • 3 : 2 0 • 5 : 1 0 - 7 : 0 0 • 9 : 0 0 

PARADIS . -
8215. H o c h e l a g o 354-3110 

P E T I T B O N . . . H O M M E ( G ) 
1 : 1 5 - 3 : 1 5 - 5 : 1 5 - 7 : 1 5 - 9 : 1 5  

L A G R E N O U I L L E E T L A B A L E I N E ( G ) 
1 : 1 6 - 3 : 0 0 - 4 : 4 0 - 6 : 2 0 

DoljBTEnDElTNTETi4~ans")78:00 - 1 0 : 0 0 ~ 

L E S A V E N T U R E S O E C H A T R A N ( G ) 
1 : 0 0 - 2 : 4 0 - 4 : 2 0 - 6 : 0 0 

R A M D O n 3 ( I r . ) ( 1 4 a n s ) / 7 : 4 5 - 9 : 3 0 

CINE-PARCS 
L E F I L M P R I N C I P A L 

E S T P R E S E N T E E N P R E M I E R 

CINE-PARC TRACY 
R o u i e 3 0 ( s o r t s » 1 7 » ) 7 4 2 - 3 5 4 5 

C R O C O D I L E D U N D E E « 2 ( I r . ) ( G ) . 
2 i c m c l i l m : S U R P R I S E S O E L A V I E  

T R O U B L E E N D O U B L E ( G ) 
2 i è m c l i l m : R A N D O N N E E P O U R U N T U E U R 

C I N É - P A R C O D É O N 
Trans-Can. ( s o r t i * 9 5 ) 

L A G R E N O U I L L E E T L A B A L E I N E ( G ) 
2 l é m c l l l m : R E N E G A D E  

R O G E R R A B B I T ( 1 4 a n s ) 
2 i c m c f i l m : R A N D O N N É E P O U R U N T U E U R 

C I N É - P A R C C H À T E A U G U A Y S 9 1 - 1 3 1 0 | I 
8 k m d u p o n t M e r r i e r « m C M f e M u g u a y . l a 

6 P E T I T B O N . . . H O M M E ( 1 4 a n s ) 
2 i e m e l i l m : S A T I S F A C T I O N  

D I E H A R O ( 1 4 a n s ) 
2 i c m e l i l m : O F F L I M I T S  

R O G E R R A B B I T ( G ) 
2 i è m e l i l m : R A N D O N N É E P O U R U N T U E U R 

C I N É - P A R C L A V A L 
Auto, d m U u r a t i t k l M ( s o r t i t 1 4 ) 8 2 2 - 5 6 5 5 

P E T I T B O N . . . H O M M E ( G ) 
2 i c m e l i l m : S A T I S F A C T I O N 

MONTREAL 

15X4 M! ROYAL t 5?l 76) 

wmm 
2 i o m o f l t M A U 

C l l l t - P A S C 

v JT « « « « i o n I G_ y 

A H G L A I J I Jff^ï 

m CINÉ-PARC ST-EUSTACHE 
riCUTE 15 ISQR1IE ? t | J ; 2 K t O 8?3 -170 : 

DAUPHIN 
BE'iUBltU • IflEBVIllE 721-6060 

S T A L L 0 N 1 

R A M B O I I I 14» 

VERSION FRANÇAISE 

1 5 » »Ut ST-DENIS 1I5-3.1?: 

PARADIS 

8?1S RUE HOT.HEIAGA 351-3110 

CHATRAN EXPLOSI 
AU BOX-OFFICE INTERNATIONAL P 

"Ma condition 
c;est d'être libre. 
Je le suis du fond 
des temps et 
demarace...;; 

Àm. 

V , 

/>v\à 

éros 

I ATTRACTION ^ 

sont des aîÉnaux. f S 
UnfilmdeMASANORI HATA 

Montage CHIZUK0 OSADA Son MIN0RU H0BU0KA • TETSUYA 0HASHI Photo HIDEO FUDJII • SHINJIT0MITA 

Musique RYUISEI SAKAMOTO Producteur exécutif HARUO SHIKANAI Produit par MASARU KAKUTANI • SAT0RU OGATA 

Une production FUJI FILM D , S T R I B u n o n 

f f I4UI4NCÊ! 

L A G R E N O U I L L E E T L A B A L E I N E ( G ) 
2 l c m c t i l m : R E N E G A D E  

P O L T E R G E I S T « 3 ( f r . ) ( 1 4 a n s ) 
2 i c m e l i l m : M A S Q U A R A O E  

C O E U R C I R C U I T 0 2 ( 1 4 a n s ) 

2 l c m c l i l m : L E J E U D U D E F I 

C I N É - P A R C V A U D R E U I L 
T r a r i s - C a n . d o n i t 3 ) 4 S 5 - 5 1 S 4 

C R O C O D I L E D U N D E E « 2 ( t r . ) ( G ) 
2 r é m c l i l m : S U R P R I S E S O E L A V I E 

L A G R E N O U I L L E E T L A B A L E I N E ( G ) 
2 i è m e l i l m : R E N E G A D E 

C I N É - P A R C S T - E U S T A C H E 
R o u t e 1 5 ( t o r r l . 2 1 ) 4 7 2 - 8 6 6 0 8 7 9 - 1 7 0 7 

C R O C O D I L E D U N D E E » 2 ( t r . ) ( G ) 
2 l è m c l i l m : S U R P R I S E S O E L A V I E 

R O G E R R A B B I T ( G ) 
2 i c m c M m : S U R P R I S E S D E L A V I E 

T R O U B L E E N D O U B L E ( G ) 
2 l c m c l i l m : L A F I L A T U R E  

C A D D Y S H A C K ( G ) 
2 l e m o l i l m : P O L I C E A C A D E M Y V 

D I E H A R D ( 1 4 a n s ) 
2 i « m e l l l m : O F F L I M I T S 

C I N É - P A R C S T - H I L A I R E 
Route 2 0 ( S o r t i . 1 1 5 ) 467-040? 

C R O C O D I L E D U N D E E " 2 ( I r . ) ( G ) 
2 l c m c l i l m : S U R P R I S E S O E L A V I E 

P E T I T B O N . . . H O M M E ( G ) 
2 r o r r c l i l m : W A L L S T R E E T ( I r . ) 

U N NOUVEAU SERVICE TELEPHONIQUE 
CHEZ ClNEPLEX O D É O N - DE 11:00 A . M . ^ 10:00 p . m . 

POUR TOUT RENSEIGNEMENT CONCERNANT FILMS, HORAIRE, 

CINÉMAS ET LOCATIONS, UN SEUL NUMÉRO: 8 4 9 - F I L M 

RENSEIGNEMENT CONCERNANT FILMS, HORAIRE, fJ 

LOCATIONS, UN SEUL NUMÉRO: 8 4 9 - F I L M • 1j 

L'INSOUTENABLE 
LÉGÈRETÉ [gj 
DE L'ÊTRE /g£ 

DESJARDINS 

QASIt AIRE 1 f 8S-31-I1 

BROADCAST 
# N E W S S 

E N V E R S I O N F R A N Ç A I S E 

DAUPHIN 
. B f A U D I l N • I B 1 H V I U I 7 2 H 0 6 Û 

Tj 

.1590 RUE S I -DENIS Mi 3222 CINEMA CAPITOL 

2icmo FILM AU CINE-PARC 

CINÊ-PARC LAVAL 

«Cl OIS-MMMMI-. SOKIII i l - i.'.'))'! 

CINE-PARCS 

ClNEPLEX ODEON 

. w m m . 
rSUPER ETE 88 C N C O L L A B O R A T I O N A V I C 

GAGNEZ 
une des 2 
voitures PROBES (modèle GL) 

^ l<j . . -g p- Tirage le 7 septembre 19M. 

***** 
fïlETRO SORTIE 2 

A POINTE-CALUMET MO OUEST 

i 
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Les arts cette semaine 
SUITE DE LA PACE D 11 

THEATRE OU MONT JACOB (Jonquicre, <d18l 
5U2-7587I — >Un amour de décorateur-, de 
Harvey Parker Adapt, de Pierre Labello. Avec 
Denis Bernard, Sophie Faucher, Marie Mi-
chaud, Chislain Tremblay et Roger Larue. Ou 
mar. au sam.. 20 h 
THEATRE LE PALACE (Jonquicre. (418) 548-
6505) — «Faut placer popere». de Bertrand 0 
Leblanc Avec Cilles Pelletier, Françoise Grat-
ton, Catherine Jalbert et Recent Cauvin. Du 
mar. au dim 20 h 30 Jusqu au 5 sept. 
THEATRE DU CUIVRE (145. Taschereau 0.. 
RouynNoranda. 18191764-5Ï75) — <Les hauts 
et les bas d la vie d'une diva: Sarah Bernard 
par eux-mêmes-, de Jean-Claude Germain. 
Avec Alice Pomcrleau et Bernard Lemieux. 
Merc leu, ven . sam., 21 h. Jusqu'au î sept. 
CABARET DE LA DERNIERE CHANCE (146, 8e 
rue. RouynNoranda. (819) 762-9222» — -Les 
zombres de la zone "2"». Creation collective. 
Avec Rachel Lortie. Anne-Marie Perron Nicole 
Perron. Lise Pichette et Barbara Poirier. 
Merc, ieu.. ven.. sam., 21 h. Jusqu'au 3 sept. 
SALLE AUCUSTIN-CHENIER (9. Notre-Dame-
de-Lourdes. Ville-Marie, (8191 622-1362) — 

• Les mensonges de papa-, de Jean-Raymond 
Marcoux. Avec Odette Caron, Martin Heroux, 
Daniel Lavoie et Louise Nadeau. Du mar. au 
ven.. 20 h 30; sam.. 19 h, 21 h 30. Jusqu'au 20 
août. 
THEATRE NORMICK PERRON (Base de plein air 
du Lac Mouner, 1819) 757-4525. 757-3759) — 
• Lucky Luciano-, de Marie-Therese Quinton. 
Avec Yvette Lavoie, Denise Beauchesne, 
Louis-Jean Deslauriers et Michel Pilon. Ven., 
71 h; sam., dim.. 20 h. Jusqu'au 4 sept. 
RESTAURANT CARE-RADIO (63,1re Av. ouest. 
Amos) — A compter de ven.. -Une brosse-, de 
Jean Barbeau. Avec Jean Ladouceur. Philippe 
Laferrierc et Gaston Guenettc. Ven.. sam.. 
21 h. Jusqu'au 27 août. 

a 10 h; jeu., ven . 12 h a 20 h; sam , dim . 12 h 
a 17 h. 
GALERIE WADDINGTON (1504 Sherbrooke 0.) 
— Oeuvres de Andres, Avery. Pierre Beaulieu, 
Borduas, Chadwick, Comtois, Cumoe, Di Leo. 
Dine, Fafard, Forrestall, Gordon, Knowles, La-
liberte. Lefkovitz, Lemieux, Letcndrc, Lind-
zon. McCall, McEwen. Mead, Michcner, Moli-
nari. Paladino. Pellan. Pcreduhotf. Raffalli. 
Riopello. Scherman, Sorensen, Stewart, Ta­
pies. Thauberçier et Winterer. 
GALERIE WESTMOUNT (4935 A. Sherbrooke 
0.1 — Peintures et sculptures d artistes cana­
diens. Jusqu a dim. 
GUILDE CANADIENNE DES METIERS D'ART DU 
OUEBEC (2025, Peel) — Porcelaine de Harlan 
House. 
MAISON DES ARTS DE LAVAL (1395, boul de la 
Concorde 0.. Laval) — Oeuvres de Allard. Ben-
simon, Bcrthiaume, Brazeau, Brunet, Carey. 
Oodoyard. Delorme, Garcia. Lampron, Lange-
vin, Laperriere. Perreault. Poirier. Trottier et 
Wenster. Mar. au ven., 13 h a 17 h, 19 h a 
22 h; sam , dim., 13 h 30 a 17 h. 19 h a 22 h. 
MAISON DE SIR GEORGE-ETIENNE CARTIER 
(458. Notre-Dame E) — -Papineau et son 
temps -, documents originaux. 
TAVERNE INSPECTEUR EPINGLE (4051, Saint-
Hubert) — Exposition Groupe des 14, 2e vo­
let Oeuvres de R. Bourdeau, CP. Cauthier, 0. 
Cauvreau, P. Goulag, Regis. P. Pépin. A. Vail-
lancourt. Jusqu'au 14 août. 

CTALI-RIES 

MUSEE D ART CONTEMPORAIN (Cite du Ha­
vre) — Exposition - Les temps chauds-. Tous 
les jours, 10 h a 18 h, sauf lun. Jusqu'au 11 
sept. 
MUSEE DES BEAUX-ARTS DE MONTREAL 
(1379. Sherbrooke 0.) — Exposition «Paul-
Emile Borduas-. Jusqu'au 11 sept. Dim., 13 h 
a 16 h. - Borduas: formes, lignes et couleurs-; 
dim., mere, 10 h 30, visite commentée de 
I exposition. 
MUSEE McCORD (690. Sherbrooke 0.) — Ex­
positions -ivalu: traditions du vêtement 
inuit» et «0 obscure clarté-. Mere, au dim., 
I I h a 17 h. 
MUSEE MARC-AURELE FORTIN (118, Saint-
Pierre) — Exposition -Centenaire Fortin-, 
Mar. au dim.. 11 h a 17 h. Jusqu'au 18 sept. 
CHATEAU DUFRESNE-MUSÉE DES ARTS DECO­
RATIFS DE MONTREAL (Pic-IX et Sherbrooke) 
— Expositions «Les integrations murales de 
Claude Vermette-, - Le legs Louis d'Amours-
et «Au-deta de l'objet-. Mere, au dim., 11 h à 
17 h. Jusqu'au 4 septembre. 
CHATEAU RAMEZAV (280, Notre-Dame E.) — 
• Montreal en couleurs», aquarelles du XlXe 
siècle. Tous les jours 10 h a 17 h, 
MUSEE D'ART DE SAINT-LAURENT (615, boul. 
Sainte-Croix. Saint-Laurent) — Exposition 
•Aurelio Sandonato: Art et architecture-. 
Une ville utopique. Mar. au ven., dim., 12 h a 
17 h. Jusqu au 16 oct. 
PLACE DES ARTS (Hall de la Salle Wilfrid-Pelle-
tier) — - Estampes 87-. 
VIEUX-PORT DE MONTREAL — Exposition 
• Images du futur 88-. Tous les jours, 12 h â 
23 h. Jusqu'au 25 sept. < Via Design•. Jusqu'au 
30 sept. 
ARMADA (52, Le Roycr 0.) — Oeuvres de Ro­
bert Daigneault. 
L'ART VIVANT (221. Saint-Paul O.l — Oeuvres 
des artistes de la galerie. 
BIBLIOTHEOUE NATIONALE (1700. Saint-De­
nis) — - Refus global et ses environs». Lun. au 
ven.. 9 h a 19 h. 
BISTRO SAINT-JOSEPH (364, Saint-Joseph 0.) 
— - Les fiances de la mer», photographies de 
Sophie T. Lindsay. 
CENTRE INTERNATIONAL DE DESIGN (85. 
Saint-Paul 0.) — A compter de mere, «Le 
concept japonais de l'espace-, oeuvres de 
Fred Thompson, Jusqu'au 21 août. 
CENTRE SAIDYE-BRONFMAN (5170, chemin 
de la Cote-Sainte-Catherine) — Exposition 
• L'époque Tata Lun. au jeu., 9 h a 21 h; ven., 
9 h a 17 h; dim.. 10 h â 17 h. Jusqu'au 8 août. 
COURS MONT-ROYAL (1455, Peel) — « Impres­
sions Viennoises», photographies. Jusqu'au 13 
août. 
GALERIE ARTES (102, av. laurier 0.) — Pein­
tures, aquarelles, sculptures, estampes d'ar­
tistes canadiens et internationaux. 
GALERIE DES ARTISANS DU MEUBLE OUEBE-
COIS (88. Saint-Paul E.) — 20e anniversaire. 
Retrospective de 25 exposants dont C. Sus-
can, T. Guite. M. Golriz, D. Goddard, Carol et 
Tim Levesque, M. Tremblay et autres. Jus­
qu au 31 août. 
GALERIE LAURIENNE-BAZINET (5451, Sher­
brooke 0.) — Oeuvres de A. Bittar, G. Caston-
guay. S. Cosgrove, L, Fortier, M.A. Fortin. E. 
Maltais, H. Masson, R. Montpetit. J . Perreault 
et R. Richard. Mere, au dim., midi a 17 h. Jus­
qu'au 9 août. 
GALERIE PIERRE-BERNARD (4511, Saint-De­
nis) — Oeuvres de Roger Alexandre, U. Bruni. 
R.C.A.. Roger Cantin, F. lacurto, Arist Gagnon, 
Pierrette Lavigne, Pierre Philippe, Ron Simp-
kins et autres. Merc., ven., sam.. dim., 12 h a 
17 h; jeu., 12 h a 20 h. 
GALERIE CONCORDIA (1455. de Maisonneuve 
O.l — Oeuvres de jeunes contemporains. Lun. 
au mere.. 10 h â 20 h; sam., 10 h a 17 h. 
GALERIE DES 5 CONTINENTS (1225, av. Gree­
ne) — -Les fleurs, la mode et les oiseaux», 
gravures et textiles. A compter de mar. 
GALERIE BERNARD-DESROCHES (1444, Sher­
brooke 0.) — Oeuvres de Marc-Aurêle Fortin, 
Stanley Cosgrove, Jean-Paul Lemieux. Robert 
Pilot, Suzor-Côté. 
GALERIE ESPERANZA (2144, Mackay) — Pein­
tures de Dennis Hwang et photographies de 
Hilo Chen. Jusqu'au 27 août. 
GALERIE FOKUS (68, Duluth E.) — -Omega-, 
Jusqu'à dim. 
GALERIE JOCELYNE-GOBEIL (1390 B, Sher­
brooke 0.) — Artistes joalliers québécois con­
temporains. Mar. au ven., 11 h a 18 h; sam., 
11 h â 1 7 h . 
GALERIE CLAUDE-LAFITTE (1446, Sherbrooke 
0.) — Oeuvres de Borduas, Riopelle, Pellan, 
Fortin, Krieghoff, Morricc, Gagnon, Holgate, 
Roberts, Lemieux, Homyak, Boudin, Chagall, 
Kisling, Laurencin. Miro, Picasso, Renoir et 
viaminck. 
GALERIE LAURIER (1111. Laurier 0.) — Oeu­
vres d'Alice Nourian. Tous les jours. 13 h a 
21 h. Jusqu'au 2 août. 
GALERIE LEE • VERRE D'ART (1518. Sherbroo­
ke 0.) — Artistes de la galerie. 
GALERIE MARIE-ANASTASIE (4334. Saint-De­
nis) — Artistes de la galerie. Mere, au sam., 
15 h â 18 h. 
GALERIE MICHEL-ANGE (430. Bonsecours) — 
Oeuvres des peintres Rene Richard, Adrien 
Hébert, Ozias Leduc, Suzor-Côte, F.A. Verner, 
M.A. Fortin, Clarence Gagnon, Léo Ayotte, 
Lome Bouchard et Joseph Legare. 
GALERIE PINK (1456, Notre-Dame 0.) — -Sto­
ve Front Art» , oeuvres des artistes de la gale­
rie. Jeu. au sam., 13 h a 17 h Jusqu'au 21 
août. 
GALERIE SYLVERSTONE (1618. Sherbrooke 0.) 
— Oeuvres d'Alex Wyse, peintre-sculpteur. 
Patrick Amiot. sculpteur, David Bolduc, pein­
tre. Kayo 0 Young, céramiste, Maurice Sa­
voie, céramiste, et Karl Schantz, verre. Mar. a 
ven.. 10 h â 18 h; sam.. 10 h â 17 h; dim., 13 h 
a 17 h. 
GALERIE 6200 (6200. boul. Léger) — Oeuvres 
de Rito Caltabiano, Aline S.-Buqueiro, Jean 
Cusson. André Dumont, Jacqueline Darche et 
Lise Poirier. Tous les jours, 13 h â 21 h. Jus­
qu'au 19 août. 
GALEBIE 2043 (3877. Saint-Denis) — Petits 
formats des artistes de l a paierie. Mere.. 12 h 

H O R S M O N T R E A L 

AXE NEO-7 (205. Montcalm, Hull) — - Polari­
té-, oeuvres de L. Bourdon, J . Devine, W. En-
nes, G. Lahey, M. Rheault, M. Snow et I. Stan-
dish. Mar. au dim., 12 h a 17 h. 
BIBLIOTHEOUE GABRIELLE-ROY (350, Saint-
Joseph, Quebec) — -Femmes de parole et 
d'écologie». Oeuvres de M. Dineau, D. Boulay-
Dube C. duPont, Y. Froment. P. Gagnon, L, 
Fontaine, M J . Noiseux, M.J. Musiol, J . Plourde 
et autres. Sam., dim., 12 h a 18 h. 
BIBLIOTHEOUE MUNICIPALE DE GREENFIELD 
PARK (225. Empire, Greenfield Park) — Huiles 
sur toile de Nicole Marchterre. Lun., jeu.. 12 h 
a 17 h. 19 h a 21 h; ven.. 12 h a 17 h. 
CENTRE D'EXPOSITIONS LEON-MARCOTTE 
(222, Frontenac, Sherbrooke) — -L'art québé­
cois de la nature». Mar. au dim., 12 h 30 a 
17 h. 
CENTRE D'EXPOSITIONS DE SAINT-HYACIN­
THE (405. Saint-Simon, Saint-Hyacinthe) — 
• Objets d'art et d'artisanats des peuples 
francophones». Sam., dim.. 13 h a 17 h. A 
compter de- jeu. 
COMPLEXE ALFRED-DALLAIRE (2159. boul. 
Saint-Martin E.. Duvernay) — Peintures de 
Pierre Basilieres, Georges Dedoyard, Liliane 
Fournier. Pierre-Yves Lamarche, Bertrand Du­
mas, Marcel Delorme, Mireille Houle et Roger 
Ricard. Tous les jours, 10 h a 21 h. Jusqu'au 20 
sept. 
GALERIE D'ART A (4201. boul. Sainte-Adèle, 
Sainte-Adele) — Sam., huiles de Jules Michel; 
huiles et aquarelles de Jean-Pierre Lafrance et 
Anatole Golod. 
GALERIE ARTS SUTTON (7, Academy. Sutton) 
— «Ateliers Graphia» de Montreal et «L'Es­
tampille» de Dunham. Jeu. au dim., 11 h a 
17 h. Jusqu'à dim. 
GALERIE D ART DE L'ILE DES MOULINS (Terre-
bonne) — Oeuvres a l'aquarelle, au fusain et a 
la sanguine d'Andrée S. Groot et peinture1; a 
l'huile de Roger Ricard. Sam., dim., 13 \< a 
20 h. 
GALERIE D'ART DE PIEDMONT (Piedmont) — 
Peintures et dessins de Surrey, Bellefleur, 
Masson et P.V. Beaulieu. 
GALERIE D'ART STEWART-HALL (176, Bord de 
Lac, Pointe-Claire) — A compter de mar., 
oeuvres d'Ilona Arnold-Maguid, céramiste et 
• Jerry Jaworowski - 1919-1975», illustrations 
et dessins. Lun. au ven., 14 h a 17 h; lun., 
mere., 19 h a 21 h. 
GALERIE DES ARTISTES-PEINTRES CRÉA­
TEURS ASSOCIES DU OUEBEC (206, Saint-Eus-
tache, Saint-Eustache) — Oeuvres de pein­
tres canadiens. Tous les jours, 11 h a 17 h, 
sauf lun., ven. 
GALERIE DU CENTRE DE LA SOCIETE CULTU­
RELLE OE SAINT-LAMBERT (475. Victoria, 
Saint-Lambert) — Oeuvres de la collection 
permanente. Mar. au ven.. 12 h a 17 h, 19 h a 
21 h: dim.. 13 ha 17 h. 
GALERIE D'ART DU PARC (864. des Ursulines. 
Trois-Rivieres) — 3e exposition-concours de 
la Biennale nationale de céramique. Mar., 
mere., dim., 12 h a 17 h; jeu., ven., sam., 12 h 
a 17 h, 19 h 30 a 21 h 30. Jusqu'au 28 août. 
GALERIE ALINE-DALLAIRE (2750, boul. Marie-
Victorin, Longueuil) — Oeuvres d'Egbert Mar-
day, peintre sculpteur du Groupe des Cinq, 
Tous les jours, 10 h a 21 h. Jusqu'au 8 août. 
GALERIE DES CRÉATEURS ASSOCIES (2495, de 
l'Eglise, Val-David) — Oeuvres de Jacob Lah-
mi, peintre. Sam., dim., 10 h a 17 h. Jusqu'à 
dim. 
GALERIE RICHARD-HEVEY (80, Morin. Sainte-
Adele) — Oeuvres de H. Champagne, P. Tou-
gas, A. Leimanis, M. Fecteau, A. Arts, F. lacur­
to, R. Cantin, Basque, M. Gagnon et autres. 
Ouvert sam., dim. 
GALERIE 8 (239A, Principale. Saint-Sauveur-
des-Monts) — Sam., de 13 h a 22 h; dim., de 
13 h a 19 h, sculptures de Domingo Cisnevos, 
Jeann Fahh, Gerard Gendron et Peter Whal-
ley. 
GALERIE D'ART LA RELEVE (1950. boul. de la 
Concorde, Laval) — Oeuvres des artistes de la 
galerie. Lun., mar., 11 h â 17 h 30; jeu., ven., 
11 ha 21 h;sam., 11 h a 17h. 
GALERIE PIERRE-BERNARD 1141, Champlain, 
Hull) — Aquarelles et huiles des artistes de la 
galerie. Jusqu'au 17 août. 
GALERIE PORT-MAURICE (8400. Lacordaire. 
Saint-Leonard) — Aquarelles de Guiseppina 
Nitta Cifali. A compter de mere., huiles sur 
toile d'Emmanuel Pierre-Charles. Lun., 13 h a 
21 h 30; mar., mere., jeu., 10 h a 21 h 30; 
ven., 10 h a 17 h. 
GALERIE CLAUDE-RENELLE (446, Saint-Jac-
ques. Saint-Jean-sur-Richelieu) — Oeuvres de 
Jean-Pierre Lafrance, Roger Alexandre, Michè­
le Joanette, Thérèse Laçasse et Lucille Zauhar. 
GALERIE ZANETTIN (28, Côte-de-la-Montagne, 
Québec) — - Noces de Callas», peintures de 
Suzanne Laurendeau. 
HÔTEL DE VILLE DE MACOG (7, Principale E.) 
— A compter de jeu., oeuvres de Borenstein, 
Coburn, Edson, Kriegoff, Lemieux, Roberts et 
Surrey. Dim. au ven., 11 h a 17 h. 
MAISON DES ARTS DE LAVAL (1395, boul. de 
la Concorde. Laval) — Oeuvres d'artistes la-
vallois, E. Allard, H. Bensimon, J. Berthiaume, 
S.B. Brazeau et autres. Mar. au ven., 13 h a 
17 h. 19 h a 22 h: sam., dim., 13 h 30 a 17 h. 
19 h a 22 h. Jusqu'au 4 septembre. 

CAMPAGNE DE 
FINANCEMENT 
1 9 8 8 

+ 
Tu y crois. 
Aide-la! 

DONNEZ GENEREUSEMENT 
À LA CROIX-ROUGE! 

MAISON DES ARTS DE PIEDMONT (Piedmont) 
— Oeuvres de P -V. Beaulieu, F. lacurto, Rio­
pelle, F. Nemoth. Rousseau. Pellan et Ayotte 
MAISON LOUIS-H.-LAFONTAINE (314, Marie 
Victorin, Boucherville) — Aquarelles de John 
Miscione. Jeu. au dim., 14 h a 16 h 30, 19 h a 
21 h. 
MAISON RODOLPHE-DUGUAY - «L'été se 
marie en blanc ». exposition de scenes d'hiver 
de Rodolph Duguay et spectacle de marion­
nettes géantes. Exposition de Roland Pichet. 
Mere, au dim. Jusqu'au 28 août. 
MAISON VALOIS (331, Saint-Charles, Dorion) 
— Exposition de peintures a I huile des finis­
sants de lEcole de peinture Raymonde Le Bel 
Mere, au ven . 13 h a 20 h; sam., 13 h a 17 h; 
dim., 10 h a 20 h. 
MUSEE D'ART DE JOLIETTE (145. Wilfrid-Cor-
beil. Juliette) — «Influence majeure» Hart 
House et le groupe des sept, 1919-1953». 
Mar au dim . 12 h a 18 h. 
MUSEE BEAULNE (96. Union. Coaticook) — 
• Les reveries du promeneur planétaire», oeu­
vres de Germaine Normand. 
MUSEE DE LACHINE (110, chemin LaSalle, la-
chine) — Oeuvres de Pierre Leblanc. Alfred 
Saint-Hilaire et Gilles Boisvert. Mere, au dim.. 
11 h 30 a 16 h 30. 
MUSEE LAURIER (16, Laurier 0.. Arthabaska) 
— • Le monde d Alfred Laliberte -, sculptures. 
Lun. au ven., 9 h a 12 h. 13 h 30 a 17 h; sam., 
d im. 13 h 30 a 17 h. Jusqu'au 31 août. 
MUSEE MARSIL (349, Riverside Drive, Saint-
Lambert) — Sculptures de Michelle Heon, Isa­
belle Leduc et Gilles Morisette. Mar. au ven,, 
11 h a i 6 h ; s a m „ dim., I 3 h a i 6 h . 
MUSEE DU PATRIMOINE (Saint-Adolphe-d'Ho­
ward) — Exposition de coquillages, collection 
de M. Martin Guilbert. Mar., jeu., 19 h 30 a 
21 h 30; mere.. 9 h a 12 h; sam.. 14 h â 16 h: 
dim., 11 h a 14 h. 
MUSEE DU OUEBEC 11, av. Wolfe-Montcalm. 
Québec) — «Poésie des lieux-, oeuvres de 
Marc-Aurele Fortin. Jusqu'au 14 août. 
MUSEE MINERALOCIOUE ET MINIER (671. 
boul. Smith, Thetford-Mines) — • C.A.R.A. Clin 
d'oeil à l'été-, huiles, acryliques, encres de 
Chine et aquarelles. Mar. au ven., 13 h 30 â 
17 h; sam., dim.. 13 h à 17 h. 

Coup de foudre une des plus 
délicieuses surprises de l'été 

J E A N 
O E A U N O V E R 

L a pièce Coup 
de foudre 

fait par t ie des 
délicieuses sur­
prises de l 'é té . 
Du théâtre diffé­
rent, intelligent, 
bien monté, bien 

joué et qui se vit comme le char­
me d'une nuit d'été. Parce que 
c'est romantique, naïf jusqu'au 
comique et souvent surprenant. 

L'histoire de deux couples 
qui s'ennuient dans le quoti­
dien d'un bloc appartement. Un 
jour, le mari de l'appartement 
202, entre par mégarde au 204 
et s'installe sur le lazy-boy com­
me si de rien n'était. Les loge­
ments se ressemblent tellement 
dans ce bloc qu'on n'y voit pas 
de différence. Il converse avec 
une femme qui n'est pas la sien­
ne jusqu'à ce qu'il s'aperçoive 
qu'il n'est pas chez lui. Mais, le 
mari de l'un et la femme de 

l'autre, sont les heureuses victi­
mes du coup de foudre. Ils 
s'émerveillent l'un île l'autre ci 
oublient le reste du monde... et 
le mari légitime qui fait son en­
trée. Pas grave, il comprendra 
ce grand amour imprévu. 

Le p rob lème , c'est que le 
mari (interprété par Marc Lc-
gault) ne comprend rien. Il ne 
comprend que le langage des as­
surances, étant l'agent d'une 
grande compagnie qui assure la 
vie et la mort et son zèle le 
pousse à vouloir vendre une po­
lice d'assurance... au nouvel 
amant de sa femme. 

Les tourtereaux s'envolent 
vers le premier hôtel mais man­
quent cruellement d'argent. Il 
faudra donc revenir à la maison 
et affronter la dure réalité et 
surtout la femme de l'amant (si 
vous me suivez toujours). 

En somme, il s'agit d'une ren­
contre du deuxième type. Deux 
êtres oui perdent contact avec 
la réalité (tous les passionnés 
ont vécu cet état bienheureux) 
et qui se brisent les ailes par la 
suite sur le plancher des vaches. 

C'est d'un comique poétique. 
Une pièce qui semble légère 
mais qui soulève en même 
temps certains problèmes du 
couple. Un petit bijou dans le 
genre. La premiere mise en sce­
ne de Marc Legaull est une bel­
le rêussiste. Il a su donner un 
rythme soutenu à celte pièce 
qui passe trop vite et il a égale­
ment permis à Rene Gagnon de 
nous offrir une extraordinaire 
performance sur scène. À mon 
avis, René Gagnon a été le meil­
leur comédien cet été. Il faut le 
voir jouer avec une rare subtili­
té l'amoureux transis, l'amou­
reux déçu, naïf, faible mais tou­
jours noble et digne. Il éclate de 
fraîcheur. Ginette Chevalier de 
Québec, en étonnera plusieurs. 
Marie-Michéle Desrosiers prou­
ve qu'elle est bien plus qu'une 
chanteuse. Marc Legaull est dis­
cret mais efficace. 

Ln somme, une excellente 
distribution, un texte particu­
lièrement original. 
COUP DE FOUDRE de John Tobias, traduc­
tion et mise en scene de Marc Legault avec 
Rene Gagnon, Ginette Chevalier, Marie-Mi­
chèle Desrosiers et Marc Legault. Au centre 
culturel du Lac Masson jusqu'au 27 août. 

FAMOUS PLAYERS 1 
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Une équipe d'élite de la Marine américaine est emprisonnée en 
Corée du Nord. Le Pentagone ne les considère pas irremplaçables 
mais, pour cinq jeunes héros, ils le sont... Et ils vont risquer leurs 

vies pour les ramener à la maison. 
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ECOUTEZ CHOM-FM POUR 
VOUS MÉRITER UNE 

INVITATION À L'AVANT-
PREMIÈRE LE JEUDI 4 AOÛT. 

CâQftt 97.7 fit! 

T 
H 
E RESCUE 

VERSION ORIGINALE ANGLAISE 

À L'AFFICHE 
VENDREDI 

5 AOÛT 

eMUbkeltoe 

VISIONNE MENT SPÉCIAL 

2 P O U R 1 C E S O I R 
« * * * * L E FILM LE PLUS CINGLE 
ET LE PLUS SEXY DE L'ÉTÉ.» 

JOHN 
CLEESE " W A N D A 

JAMIE LEE 
CURTIS 

KEVIN 
KLINE 

M I C H A E L 

P A L I N 

VERSION 
ORIGINALE 
ANGLAISE 

METRO-GOLDWYN-MAYER.MICHAELSHAMBERG/PROMINENT FEATURES**™. 
A FISH CALLED WANDA" JOHN CLEESE JAMIE LEE CURTIS KEVIN KLINE MICHAEL PALIN " " " T S JOHN CLEESE "«5 JOHN CLEESE* CHARLES CRICHTON 

ÏSZS STEVE ABBOTT MICHAEL SHAMBERG »"$ CHARLES CRICHTON 
' W T O l r.t.lliIYV M O I I I V T U I . S W . 

LOEWS © 
or.4 STL' CATHERINE W 0 0 1 !A27 

in OTm£<Bxar m 1] 
MiVAt *wr 6.11 HÎ bo) 

A 19 h C E SOIR 
SUIVI DE «CROCODILE DUNDEE II» 

en V.O.A. à 21 h 20 

A 19 h 20 C E SOUR 
SUIVI DE «CADDYSHACK II» 

en V.O.A. à 21 h 20 
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CINÉMA 

EN PRIMEUR 
COCKTAIL 
Film américain ( 1988 ) de Rogor Donaldson. 
Scenario: Hcvwood Gould, d'après son ro­
man. Imaqes: Dean Slmler. Musique: J Peter 
Robinson Avec Tom Cruise, Bryan Brown, Eli­
sabeth Shue. Lisa Barnes. 104 min. York, Ci­
nema V, Falrvlew 2, Bogart 1 . ( 0 ) . 

• Malgré son jeune Age, Brian Fla­
nagan est le barman le plus ap­
précie de New Y o r k ; il a appris 
son metier sous l'égide d'un as de 
la profession, Doug Coughl in . 
Brian fait merveille dans la con­
fect ion de c o c k t a i l s dé tonan ts 
aussi bien que dans la poursuite 
d'amours passagères. Il n'affiche 
qu 'une a m b i t i o n , deveni r mil­
lionnaire grâce aux tuyaux que 
lui passent divers clients du mon­
de de la finance. Brian en vient à 
s'attacher de façon stable à une 
jeune et charmante comédienne, 
mais il ne trouve pas facile de se 
débarrasser de ses habitudes de 
séducteur. 

LA LOI DU DÉSIR 
( La loy del deseo ) 
Film espagnol (19871 de Pedro Almodovar. 
Scenario: Almodovar, images: Angel Luis Fer­
nandez. Montage: José Salcedo. Avec Eusebio 
Poncela, Carmen Maura, Antonio Banderas, 
Miguel Molina, Manuela Velasco. Bibi Ander­
sen. 101 min. Version française: Université 
( 18 ans). 

• Pablo Quintero, cinéaste répu­
té, est un homosexuel qui a de 
nombreuses aventures tout en 
é t an t f o l l e m e n t a m o u r e u x de 
Juan, j e u n e e m p l o y é d'un ba r 
d'Andalousie. Il est aussi attaché 
à sa soeur Tina, une actrice trans­
sexuelle qui fut jadis son frère, 
ainsi qu'à la fillette dont elle est 
la mère adoptive. Un nouvel ami 
de P a b l o , A n t o n i o , se p r e n d 
d'une jalousie féroce envers Juan 
et en vient à la tuer. L'enquête 
policière qui s'ensuit cause divers 
ennuis à Pablo et à ses proches. 

MONKEY SHINES 

Film américain ( 1 9 8 8 ) de George A. Romero. 
Scénario: Romero, d'après le roman de Mi­
chael Stewart . Images: James A. Contner. 
Montage: Pasquale Buba. Musiaue: David Shi­
re. Avec Jason Beghe, John Pankow, Kate 
McNeil. Joyce van Patten. Christine Forrest. 
11} min. Place Alexis Nihon S, Square Decarie 
2, Egyptien 2 , 3, Peinte-Clalrc 6. ( 14 ans). 

• À la suite d'un accident, un étu­
diant, Allan, a perdu l'usage de 
ses membres et est cloué à un fau­
teuil roulant. Pour l 'aider en di­
verses fonctions, on lui fait don 
d'un capucin, petit singe spéciale­
ment entraîné dans l 'assistance 
aux infirmes. Allan s'attache ra­
pidement à cette gentille guenon 
qu'il appelle Ella. Ce qu'il ne sait 
pas c'est qu'Ella a été soumise à 
des expériences en laboratoire où 
on lui a injecté des cellules de cer­

veau humain . Cela semble lui 
avoir donné des facultés percepti­
ves exceptionnelles qui lui per­
mettent de partager les joies mais 
aussi les haines d'Allan. Et voici 
que certaines personnes qui ont 
encouru la colère de l 'infirme se 
mettent à mour i r mystérieuse­
ment. 

PETIT BONHOMME 
Film américain (1988 ) de Penny Marchall. 
Scénario: Gary Ross e t Anne Spielberg. Ima­
ges: Barry Sonnenfeld. Montage: Barry Mal-
kin. Mus ique : H o w a r d Shore. Avec T o m 
Hanks, David Moscow, Jared Eushton, Robert 
Loggia, Elizabeth Perkins, John Heard. 104 
min. Version française: Berrl 4, Jean-Talon. 
(G). 

• Deux copains aimant énormé­
ment les jeux électroniques rè-

- w 0& 

1 

Bette Midler est en vedet te 
dans Trouble en double. 

vent d'attirer les filles. Seulement 
voilà, ils n'ont que douze ans. Un 
jour, au carnaval local, l'un d'eux 
s'amusant sur une vieille «machi­
ne a souhaits» demande à être 
grand. Le lendemain matin, se re­
gardant dans le miroir, il se dé­
couvre un corps de jeune adulte. 
Chassé de chez lui par sa mère, 
qui le prend pour un autre, il part 
à New York où il est engagé par 
le directeur d'une compagnie de 
jouets qui partage le même en­
thousiasme que lui pour les nou­
veaux gadgets. Devenu vice-prési­
dent de la firme, notre héros se 
retrouve dans les bras d'une fem­
me d'affaires super-sexy. Mais à 
l 'intérieur de son grand corps, il a 
gardé son innocence d'enfant et 
cette situation le rend tout dé­
semparé. 

POUSSIÈRE D'ANGE 
Film français ( 1 9 8 7 ) d Edouard Niermans. 
Scenario: Jacques Audiard. Alain Le Henry et 
Niermans. Images: Bernard Lutic. Montage: 
Yves Deschamps. Jacques Wi t ta . Avec Ber­
nard Giraudeau, Fanny Bastien, Fanny Cotten-
çon, Joan-Piorre Sentier, Michel Aumont. Luc 
Lavandier. Gerard Blain. 94 min. Complexe 
Desjardins 2. Carrefour Laval 4. (G) . 

• Simon Blount est inspecteur de 
police mais on pourrait facile­
ment le prendre pour un clo­
chard. Abandonne par sa femme 
Martine, il erre de bar en bar et se 
soûle sans se soucier de son appa­
rence. Il garde pourtant le regard 
assez v i f pour r e m a r q u e r une 
étrange jeune fille, Violct ta , avec 
qui il se trouve enfermé une nuit 
dans un supermarché. Au cours 
de son travail policier, il doit en­
quêter sur une série de morts vio­
l e n t e s a u x q u e l l e s V i o l e t t a ne 
s emb le pas é t r angè re . Par ai l­
leurs, l'une des victimes se trouve 
être un amant de Martine. Simon 
se trouve entraînée par là dans 
des complications surprenantes. 

SUR LA ROUTE DE NAIROBI 
(Whi te Mischief) 

Film anglais 119B71 et Michael Radford Sce­
nario: Radford et Jonathan Gems, d après le 
livre de James Fox Images: Roger Deakins. 
Montage: Tom Priestley. Musique: George 
Fenton. Avec Sarah Miles, Joss Ackland, John 
Hurt, Greta Scacchi. Charles Dance. 100 m . 
Version français Dcslardlns K G ) 

• Au Kenya en I 9 4 I , la haute so­
ciété anglaise se la coule douce: 
réceptions, bals masqués, parties 
de cartes, matchs de polo... alors 
que l 'Angleterre croule sous les 
b o m b e s a l l emandes . Une j o u r 
pourtant, un fait divers trouble 
cet univers mondain: Lrroll, un 
noble Écossais, est découvert as­
sassiné au volant de sa voiture sur 
la route de Nairobi. Sir Brough-
ton, r iche propriétaire ayant fui 
l 'Angleterre au début de la guer­
re, est suspecté du meurtre, Dia­
na, sa ravissante épouse, ayant été 
la maitresse d'Erroll . Mais il y a 
d'autres suspects car Erroll était 
admiré et jalousé pour ses nom­
breuses conquêtes féminines. 

TROUBLE EN DOUBLE 
(Big Business) 
Film américain ( 1988) de Jim Abrahams. Sce­
nario: Dori Pierson et Marc Rubel. Images: 
Dean Cundoy. Montage : Harry Karamidas. Mu­
sique Lee Holdndgc. Avec Dette Midler. Lily 
Tomlin, Michèle Placido, Fred Ward, Edward 
Herrmann. Barry Primus. Joe Grifasi. 9B min . 
Version française. Parisien 5, Greenfield Park 
S . ( G ) . 

• Par le jeu des circonstances, la femme d u n 
riche industriel new-yorkais donne naissance 
a des jumelles dans un pet i t hôpital de cam­
pagne. Une infirmière distraite mêle les bé­
bés avec deux autres jumelles, enfants d'un 
couple local, si bien que l'une des filles du ri­
chard grandit chez les campagnards alors que 
sa contrepartie profite de la fortune de ses 
supposés parents. Trente ans plus tard, un 
conflit industriel occasionne une rencontre 
entre les deux couples de fausses jumelles. 
Les filles de la campagne se rendent â New 
York pour protester contre la fermeture de la 
fabrique qui les emploie par une importante 
corporation. Cet te compagnie est dirigée a 
leur insu par leurs deux soeurs, avec qui elles 
ont une for te ressemblance. La presence dans 
le m ê m e hôtel des quatre femmes occasionne 
maints quiproquos. 

Allan Mann le quadrlplégique ( Jason Beghe), e t Ella, sa pet i te bète 
malfaisante, dans Monkey Shines. 

bijou' 
K • « P I M » U • ••:< )l Il 

JOHM HOLMES 
: i e a » g n o v n ~ 

Plu,i!nd,tlK>TKrH.* Ptumllnd.ÈPOTK FILM 

EVEil | tfWWam 
1?N8lrt S I ' l M j n C N T I o l l f t l CUT » MAISWINIUVt 

V I D E O A PARTIR DE $9?5 

ECOLES 

SHIATSU 
Formation professionnelle 

C E N T R E 
DE S H I A T S U 
YUKI RIOUX 

directrice 
Yuki Rioux, diplômée du 
Kimura Shiatsu Institute 

et du Nippon Shiatsu 
School d e Tokyo 

Sexologue et auteure de 
Shiatsu et sensualité 

aux Éditions de l'Homme 

* Certificat émis après 300 h. de cours 
• W e e k - e n d d'initiation, 

24 - 25 septembre 

Soirée d ' i n f o r m a t i o n , 3 0 août 

524-7818 
Le centre offre aussi des 

séances de Shiatsu 

MICHAEL KEATON... 
Dans un 

film inattendu... 

30 remarquables 

.... jours dans la vie d'un 

. homme simple. 

WARNER BROS, PRÉSENTS 

AN IMAGINE ENTERTAINMENT PRODUCTION 
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Milton 
Nascimento: 
le plus 
fantastique 
potentiel 
vocal 

SUITE DE LA PAGE D 6 

studio, el <.;i a donné le disque 
était avant lout un disque de Nas­
cimento, non p;is un disque de 
Shorter (rires). Mais non, c'était 
une collaboration d'égal à êjt.'il », 
raconte le chanteur. 

A partir de cette collaboration, 
Nascimento devint la coqueluche 
des plus hot jazzmen américains. 
Le pianiste Hcrbie Hancock, le 
guitariste Pat Metlieny ont parti­
cipe à quelques reprises aux dis­
ques de Nascimento. « Au mo­
ment où j ' a i rencontré Pat, nous 
sont devenus immédiatement de 
bons amis, nous avons échangé 

beaucoup d'idées, cl je puis dire 
que sa guitare sonne comme ma 
voix ». i!e parabolcr l'artiste. 

Comment explique-t-il que les 
jazzmen americans l 'ont d'abord 
découvert? « C'est bien normal, 
s o u l i g n e Mi l ton ; les jazzmen 
comme Wayne Shorter , l lerbie 
Hancock ou Pat Metheny ctaient 
alors les artistes plus ouverts à la 
musique du Tiers-Monde, consé-
quemment à ma musique ». affir-
me-t-il. 

Mais ce n'était qu'un debut. 
Depuis lors n o m b r e d 'a r t i s tes 
comptent enregistrer avec Mil-
ion, et ce dans un futur relative­

ment rapproche; parmi ccux-la . 
S t i n g . Eric C l ap ton et le G i l 
Evans O r c h e s t r a sont au pro­
gramme... C'est dire que sa recon­
naissance in te rna t iona le prend 
de nouvelles proportions, assez 
gigantesques merci. Parait même 
qu'il vient de faire un véritable 
tabac au lapon. 

A Montreal , il vient avec un 
tout nouveau groupe île sept mu­
siciens, tous des Brésiliens. Par 
après, il rentre au pays pour y en­
registrer un nouveau microsillon 
sur étiquette CBS, qui sera distri­
bué internationalement. Son der­
nier, Yaurctc (qui signifie pan­
thère no i r e ) sera officiellement 

mis en marche au Québec dans 
environ deux semaines. 

On sait, bien sur, que d'autres 
méga-stars d'envergure interna­
t ionale proviennent du Brés i l : 
depuis la génération de la bossa 
nova ( De Moraes, lobim, Gilbcr-
to, et tous les propagandistes de 
cet te vague des années 6 0 ) , il y a 
eu évidemment la défunte chan­
teuse Elis Regina (peut-être la 
plus grande de toute l'histoire de 
la musique populaire brésilien­
ne ) , des gars comme Gi lbcr to Gil 
ou Gaelano Veloso sont hyper-
connus chez eux, sans compter les 
jeunes générations rockeuses qui 
poussent —les groupes Titans, 

• A U X E N D R O f T S S U I V A N T S : ' > ' : , : • 
t c i n e m a PALACE e t D O R V A L F A M O U S P L A Y E R S 

Lcgiao Urbana en sont des exem­
ples. 

Au firmament des étoiles brési­
lienne!.. Nascimento est probable­
ment celui qui délient le plus fan­
tastique potentiel vocal, il a mar­
qué la musique mondiale de ses 
propres inflexions, associant cet­
te voix riche, au registre particu­
lièrement étendu, à une façon 
unique d'assembler les sons. On 
peut pratiquement dire que Nas­
cimento a sorti le Brésil de la bos­
sa nova, tout comme l'ont aussi 
fait les musiciens l lcrmeto Pas-
coal, F.gberto Gisrnonti, cl autres 
i nnova teu r s de sa g é n é r a t i o n . 
C'est dire qu'il a carrément fait 
école. 

Mt Ml \ s \ v : i iri* u . u Ih.n.» i ..mp, 

VERSION FRANÇAISE AUX 4 CINÉMAS 
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COUCHE TARD v e n sam 1 1 : 2 5 
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I LNTRE L M A I 

1 : 3 0 - 4 : 1 5 - 7 : 0 0 - 9 : 3 5 
COUCHE T A R D v e n sam 1 2 : 0 0 

1 : 3 0 - 4 : 2 5 - 7 : 0 0 - 9 : 3 0 
C O U C H E TARD v e n cam 1 1 : 5 5 

1 : 0 0 - 3 : 0 0 - 5 : 0 0 - 7 : 0 0 - 9 : 0 0 
V.O. ANGLAISE A L'IMPERIAL EN 7 0 M M 
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d u D é s i r 
on film de 

P e d r o A l m o d o v a r 
• • LE CINÉASTE LE PLUS TALENTUEUX DE 
L'ESPÀGNE.CONTEMPORAINE- VILLAGE VOICE 

POUR CEUX ET CELLES QUI ONT 
A I M E « L A CAGE A U X F O L L E S » . 

• W - ' I ^ H M 
U!.H S U CAIHtRINE t 

FRANÇAISE I 

T o u » l o i s o i r s 7 : 1 5 - 9 : 3 0 
sam dim 1 2 : 0 0 - 2 : 4 5 -
5 : 0 0 - 7 : 1 5 - 9 : 3 0 

LE «SHACK» EST DE RETOUR! | # r l i i u r 2 Q 

ON THEROCKS 
LOEWS <$) 

9!>4 STL CAÎMEHi»» O 

V.O. ANGLAISE 
- 2 : 2 0 -

: 1 0 - 9 : 3 5 

« V.U. ANULA 
I 1 2 : 0 0 - 2 : 
V 4 : 4 0 - 7 : 1 

S M i l a d û M a s o n R o b e r t S a c k D p C a n n o n D i n a Merrill 
Jonathan Silverman Brian McNamara Marsha Warfieid 

Pau l Bartel iri Randy Quaid hJUQWJ Chase Jan Aykroyd 

C O U C H E T A R D ven »«m 1 1 : 5 0 

ARNOLD SCHWARZENEGGER i 
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3 : 4 0 - 7 : 2 5 - 9 : 4 5 
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ven dim lun mar m e r e Jeu 
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V.O. 
ANGLAISE 1 2 : 4 5 - 2 : 4 5 - S : 0 O - 7 : 1 5 - 9 : 3 0 

C O U C H E TARD ven sam 1 1 : 3 0 

1 2 : 0 5 - 2 : 2 5 - 4 : 4 5 - 7 : 0 5 - 9 : 3 0 
COUCHE TARD ven nnm 1 1 : 4 5 

V.O.A. AU PALACE 

«Le rôle le plus hilarant 
de Murphy.» 
Peter Travers. PEOPLE M A G A Z I N E 

«Eddie, le vrai prince de la comédie... 
Des rires majestueux. Vous passerez 
un moment divin.» 

G " 

Pal Collins, WWOR-TV 

«C'est plus qu'un grand 
comique, c'est un acteur 
merveilleux... Un vrai régal 
dans le rôle du prince...» 

Joe l Sicgcl. 

G O O D M O R N I N G A M E R I C A 

E D D I E M U R P H Y 

C O M I N G T O m 
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AUCUN LAISSEZ-PASSER 
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von cam 1 1 : 2 0 

3 : 3 0 - 7 : 3 0 - 9 : 3 0 1 2 : 5 5 - 3 : 0 0 - 5 : 0 5 - 7 : 1 0 - 9 : 2 0 

C O U C H E T A R D 

v e n « a n l i W O 

T o u s log s o t r s 7 : 3 0 - 9 : 3 0 
sam ci:-i 1 : 3 0 - 3 : 3 0 -
5 : 3 0 - 7 : 3 0 - * : 30 



Le CRTC 
s'attaque 
aux « lignes 
ouvertes » 

P R U C Canadienne 

III HI 

• hicc aux critiques de nombreux 
auditeurs de la radio cl de télé­
spectateurs, le CRIC a annoncé 
son intention, hier, de s'immiscer 
dans le domaine delieai des emis­
sions dites de lignes ouvertes. 

Il a donc propose une série de 
directives à l'intention des diffu­
seurs, qu'il demande au publie de 
commenter avant le fa septembre. 
Après cette date, une nouvelle po­
litique sera élaborée et elle devra 
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être appliquée dans tous les cas de 
tribunes radiophoniques et télévi­
sées. 

Dans le passe, le CRTC a blâmé 
certains diffuseurs pour ne pas 
avoir traité equitablement cer­
tains sujets ou pour avoir permis 
des remarques désobligeantes au 
cours d'émissions de lignes ouver­
tes. Mais il n'avait jamais édicté 
de règles de conduite. 

Voici quelques-unes des propo­
sitions formulées le Conseil tie la 
radiodiffusion et des télécommu­
nications canadiennes: 
n Enregistrement îles appels et 

diffusion, retardée, afin de per­
mettre l'élimination des propos 
injurieux des ondes. 

• Choix d'invités qui s'engagent a 
l'avance a ne pas faire de remar­
ques offensantes. 
• Mesures prises pour qu'une 
émission ne puisse être contrôlée 
par des groupes qui ne font valoir 
qu'un seul point tie vue. 
• Courtoisie a l'égard des invités, 
afin qu'ils ne soient pas harcelés, 
insultes ou ridiculisés. 
H Assurance que les renseigne­
ments donnés sont exacts. 

D 19 

21 spectacles à la Transat 
C f i w Canadienne 

QUÉBEC 

• Un éventail de 21 spectacles, 
avec Martine St-Clair et Daniel 
Lavoie comme tètes d'affiche, 
seront présentes gratuitement 
au Vieux-Port de Quebec pen­
dant les 10 jours de festivités 
précédant la Transat, du 11 au 
2l août. 

Le spectacle le plus couru 
sera sans contredit l'événe­

ment spécial du 20 août, veille 
du depart de la course, alors 
qu'une douzaine d'artistes qui 
ont enregistre leurs chansons 
sur etiquette Trafic se produi­
ront a l'Agora du Vieux-Port, 
dans un spectacle improvise. 

A lui seul, mentionnent les 
organisateurs, Daniel Lavoie 
devrait être sur scene pendant 
une bonne heure lors de celle 
soiree d'improvisation qui de­
vrait durer de 201130 ù 25 h 30. 

FAMOUS PLAYERS j Matinées tous les jours dans la majorité de nos salles tout aù long dë l'été. 
Consultez l'horaire des films. 

BP REDECOUVREZ L ' A N I M A T I O N 
À SON MEILLEUR. 

Dans le film le plus applaudi de Tannée. 

lillWtt 
VERSION FRANÇAISE DE 

•WHO FRAMED R O G E R RABBIT 

^JMIIfflfllTOIBJHini I » q n r « 
»r.»:>. l ' . r . i l I I . • :.• • - j-i-t : 

All Warner Bros, cartoon charactora ara trademarks ol Warnec Bros.. Inc. • - 1988 Wa/nor Bros, Inc. Woody Woodpecker* 
^ 1947 Waltor lantz Productions. Inc. &eUv Booo' -_ 1988 Floischor Studios. All cartoon choractors nro usod by pormlualon 

AUCUN LAI5SEZ-PASSER 

Le PARISIEN © 
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1 2 : 2 0 - 2 : 4 0 - 5 : 0 0 - 7 : 2 0 - 9 : 4 0 1 2 : 2 0 - 2 : 4 0 - 5 : 0 0 - 7 : 2 0 - 9 : 4 0 

COUCHE T A R D sam 1 1 : 4 5 C O U C H E TARD 
v e n sam 1 1 : 5 0 

BETTE MIDLER . LILY TOMLIN 
LILY TOMLIN 6 1 BETTE MIDLER 

2 couples de junmlles invertis dès leur naissance rencontrent finalement leur pendant.. 

TROUBLE EN DOUBL 

1 

TOUCHSTONE PICTURES, SILVER SCREEN P A W S lii 
ffiiiS BETTE MIDLER • LILY TOMLIN , "TROUBLE EN DOUBLE" 

: ' ' • TORI PlER501i.,MARC RUBEL "S STEVE TÏSCH MICHAEL PEYSER - ; J I M ABRAHAMS 

12:00-3:45-7:25-9:35 

V.O. ANGLAISE AU LOEWS EN 70 M M . FAIRVIEW ET BOGART 

(UN MERVEILLEUX CONTE DE FÉES... 
TELLEMENT DRÔLE! 
Une comédie associant 
aventure et romance. 
Hogan est tout 
simplement 
irrésistible.» 

—Susan Granger. 
WMCA. NEW YORK 

<(Une oeuvre qui 
battra tous les 
records au palmarès 
de l'été.» 
—Joanna Langfield. ABC NEWS 
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CINÉMA 

À V E Z - V O U S VU ? 

• A u revo i r les en fan ts (Cine­
plex Cent re-V i l le 5) - U n très 
beau f i l m , largement autobiogra­
ph ique, réalisé avec beaucoup de 
soin pur Louis Ma l le , l 'un des ei-
néastes français qu i comptent le 
plus. Les années de guerre, le col ­
lege, l 'arr ivée d 'un nouveau que 
la pol ice vient arrêter parce qu ' i l 
est ju i f . C'est lu découverte de la 
bêtise h u m a i n e . De l ' abom ina ­
t ion de la guerre. 

• l i t i lman and Truc (Cineplex 
Centre-Vi l le 3) - La curieuse his­
toire d 'un crack en in fo rmat ique 
qui a sombré dans l 'acoolisme. 
Pour l 'obl iger à t ravai l ler pour 
eux, des bandi ts k idnappent son 
fi ls. Intéressant. U n f i lm de Ri­
chard Loncra ine. 

• La G r e n o u i l l e et la ba le ine 
(Berri l , Crémazie, Longueui l l . 
C a r r e f o u r Laval o, C i n é m a de 
Montreal I , Astre 4, le Paradis 2) 
- Une espiègle f i l le t te est devenue 
l 'amie d'un dauph in et de balei­
nes à bosses. Une comédie pour 
toute la fami l l e adro i tement f i l ­
mée par |ean-Claudc Lord dans la 
série Contes pour tous de Rock 
Deniers. 

• M i l n g r o Bcnn f i c l d W a r (Cine­
plex Centre-Vi l le I) - Un paysan 
s 'en tê te à c u l t i v e r le b o u t de 
champ sur lequel des spéculateurs 
veulent mettre le g rapp in . C'est la 
guerre. Contre les fier-à-bras en­
gagés par les spéculateurs, une ar­
mée de v ie i l lards qu i on t sort i 
leurs fus i ls de chasse et leurs 
mousquets. Un conte fantast ique 
realise par Robert Redford. 

• La v ie est un l o n g f leuve t r a n ­
qu i l l e (Cineplex Cent re-V i l le 9) -
Une satire de la société française. 
Avec ses bourgeois riches et cons­
tipés d 'un côté, ses prolos for ts en 
gueule et combinards de l 'autre. 
Un f i l m qui a connu en France un 
succès ex t raord ina i re . 

EN V E R S I O N 
F R A N Ç A I S E 

• Les A i l es d u dés i r (Complexe 
Desjardins 4) - De toute étern i té , 
un ange survei l le Ber l in et ses ha­
bitants. Mais la cond i t i on huma i ­
ne l 'a t t i re i r rés is t ib lement . A h ! 
pouvo i r sent ir le poids d 'un objet, 
le passage du temps, la douceur 
f em in i ne ! Un hymne à la vie si­
gné W i n i Wonders. 

• La Bel le et le vé téran (Berr i 2 
et Carrefour Laval 5. V.o.: Fau­
bourg Ste-Calherinc 3, Cinéma 
Pointe-Claire 2 et Bonaventurc I ) 
- Elle adore le baseball et chois i t , 
a chaque nouvel le saison, une re­
crue qui devient son amant . Cette 
année-là, elle prend d 'abord un 
jeune lanceur ex t rêmement doué 
mais s i n g u l i è r e m e n t demeu ré . 
Puis un receveur plus âgé qu i n'a 
pas réussi a faire carr ière dans les 

GRAND EVENEMENT. 
AUJOURD'HUI, 30 JUILLET, 
À LA RONDE 

«t. 
«3> 

Jean-Claude Lord a réalisé La Grenouille et la baleine, qui rempor­
te actuel lement un grand succès. 

majeures. U n peu corsé et très 
amusant. Même si on n'aime pas 
le baseball. Avec Susan Sarandon 
et Kev in Costner. 

• Broadcast News (Dauphin 2) -
Les dessous de l ' i n fo rmat ion télé­
visée qu i devient de plus en plus 
un show habi lement mis en scè­
ne. Avec W i l l i a m Hur t remarqua­
ble dans le rôle d 'un unchor man 
qui connaî t les trucs du mét ier et 
les ut i l ise sans scrupule. Et la jeu­
ne Ho l l y Hun te r incarnant une 
p r o d u c t r i c e p lus sér ieuse, que 
chaque émission condui t au bord 
de l 'hystér ie. 

• Le D e r n i e r E m p e r e u r (Dau­
ph in 1. V.o. : Cineplex Centre-
V i l l e 8) - Neuf Oscars sur neuf no­
minat ions . Dont celui du mei l ­
leur f i l m de l'année. De belles 
images tou rnées en C h i n e par 
Bernardo Bertolucci . Une histoire 
intéressante, celle de Pu Y i , der­
nier empereur de Chine, monté 
sur le t rône à l'âge de trois ans, 
déposé quatre ans plus tard et, 
après avoi r subi un long lavage de 
cerveau, devenu un humble jard i ­
nier à Pék in . Mais un f i lm un peu 
f ro id . 

• G o o d m o r n i n g B a b i l o n i a 
(Ouimctoscope, d imanche) - De 
Paolo et V i t t o r i o Tav ian i . À la 
veil le de la première guerre mon­
diale, deux frères i tal iens, restau­
rateurs de cathédrales, col labo­
rent à la construct ion de cette ca­
thédrale du XXe siècle qu'est le 
cinéma de D.W. G r i f f i t h . Ils cons­
t ru isent p o u r Intolerance t ro is 
éléphants qu 'on peut encore ad­
mirer au jou rd 'hu i . 

• L i a i s o n f a t a l e ( C i n é m a de 
Mont réa l 2) - Quelques invra i ­
semblances énormes, mais un ré­
cit tout de même bien mené et un 
suspense habi lement ent re tenu. 
Avec Michael Douglas ayant avec 
G lenn Close une aventure qu ' i l 
croi t sans lendemain. C'était mal 
la connaî t re ! Elle s'accroche. La 
vie de Douglas devient insuppor­
table. 

B M a n h a t t a n (Ouimetosccpe, sa­
medi) - Un Woody A l l e n qu i date 
de 1979. En n o i r c i blanc. Avec la 
jeune Mar i c l Hemingway dans le 
l i t d ' un quadragéna i re d i v o r c e 
(A l len) qu i se pose des questions 
sur la vie. Et la mor t . 

• Mask (Ouimctoscope, samedi 
et d imanche) - Un adolescent est 
aff l ige d 'une terr ib le maladie qui 
le rend monstrueux. Mais i l est 
d 'une intel l igence au-dessus de la 
moyenne cl entend bien mener 
une vie normale. Un f i lm de Pe­
ter B o g d a n o v i e h , é m o u v a n t et 
drô le, qu i n'est pas sans rappeler 
« The Elephant Man ». Remar­
quab le i n t e r p r é t a t i o n de Cher 
dans le rôle de la mère de l'ado­
lescent. 

• Le Sac r i f i ce (Ou imc toscope . 
mardi et jeudi) - Considéré par 
p l u s i e u r s c r i t i q u e s c o m m e le 
mei l leur f i lm de 198b. U n f i lm 
sur l'apocalypse qui nous guette, 
l'apocalypse nuceluire. Un f i lm 
d'espoir aussi, ei de redempt ion. . . 
Tourné en Suéde par le cinéaste 
sov ié t i que A n d r é i T a r k o w k s i . 
Une oeuvre magistrale. 

LASOLEILLADE 

Venez au kiosque de CKAC, et rencontrez 
Christian Hamel. C'est juste à côté du Pub. 

Venez participer! On choisira au hasard 10 personnes 
qui feront partie du groupe des 100 explorateurs de 

LA CHASSE AUX TRÉSORS 
du 3 septembre, à La Ronde. La chasse aux trésors la 

plus drôle, la plus facile de mémoire de chasseur! 
Et le trésor est énorme! 

Dans un pichet, mêler un litre 
de sangria LA SOLEILLADE, 
300 mL de ginger ale, 
20 glaçons et 20 fines 
tranches d'orange et de 
pèche. Absolument 
delicioso ! 

Le formulaire de participation 
est disponible dans les 
succursales de la Société 
des alcools du Québec et 
chez les marchands 
licenciés participants. 
Règlement disponible! la st.inon CKAC 

Le grand jeu-concours 

«BRISEZ LA GLACE» 
pour les 18 ans et plus. 

ration CKAC 2 73 
É 
(Wotcbûrfwd 

PETROCANADA 1 

PRËSENTENTI 

LE FESTIVAL^D'ETE 
DE IANADDIERE 

INVITE 100 PERSONNES À LOPÉRA 

LES PÊCHEURS DE PERLES 
DE G. BIZET 

METTANT EN VEDETTE 

Wilhelmenia Fernandez, soprano 

Guy Bélanger, ténor , Pierre Charbonneau, basse, 
Gaétan Laperrière ba ry ton 

avec l'Orchestre Métropolitain d i r igé par José-André Gendille 
et les Grands Choeurs du Festival d'été de Lanaudière. 

Le lundi 22 août 1988, à 20 h 30, 
à la Cathédrale de Joliette 

50 couples chanceux pourront assister à cette représentation 
Pour participer: 
• remplissez le coupon publié dans La Presse jusqu'au 5 août 1988 

inclusivement et retournez-le à l'adresse indiquée avant 16 h, le 
10 août 1988; 

• les 50 gagnants recevront leurs billets par la poste; 
• la valeur totale des prix offerts est de 2500 S; 
• le texte des règlements relatifs à ce concours est disponible à 

La Presse. 

Concours «Les pécheurs de perles» 
La Presse, Ltèe 
C P . 5030 
Suce, place d 'Armes 
Montréal, Qc H2Y 3M1 
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AnGLais 
Semaine Cette 
dernière semaine 

2 1 PARADISE 
4 2 NEW SENSATION 
1 3 THE FLAME 
6 4 SIGN YOUR NAME 
7 5 IN YOUR SOUL 
8 6 ROLL WITH IT 
3 7 FOOLISH BEAT 
9 8 LOVE CHANGES 

(EVERYTHING) 
12 9 I SHOULD BE SO LUCKY 
16 10 FAST CAR 
14 11 I DON'T WANNA GO ON 

WITH YOU LIKE THAT 
5 12 DIRTY DIANA 

11 13 LOST IN YOU 
10 14 THE VALLEY ROAD 

17 15 NITE AND DAY 
21 16 HOLD ON TO LOVE 
27 17 HANDS TO HEAVEN 
25 18 RUSH HOUR 
24 19 THE DEAD HEART 
13 20 CIRCLE IN THE SAND 
26 21 I KNOW YOU'RE OUT 

THERE SOMEWHERE. 
29 22 JUST GOT PAID 
19 23 MERCEDES BOY 
34 24 LOVE WILL 

SAVE THE DAY 
20 25 ROOTY TOOT TOOT 

22 26 FEELINGS OF FOREVER 
32 27 DIAMOND SUN 
37 28 THE TWIST 
31 29 OSOLE MIO 
40 30 PERFECT WORLD 

Sade 
Inxs 
Cheap Trick 
Terence Trent d'Arby 
Corey Hart 
Steve Winwood 
Debbie Gibson 

Climie Fisher 
Kylie Minogue 
Tracy Chapman 

Elton John 
Michael Jackson 
Rod Stewart 
Bruce Hornsby and 
the Range 
Al B. Sure 
Jon Anderson 
Breathe 
Jane Wiedlin 
Midnight Oil 
Belinda Carlisle 

Moody Blues 
Johnny Kemp 
Pebbles 

Whitney Houston 
John Cougar 
Mellencamp 
Tiffany 
Glass Tiger 
Fat Boys 
Men Without Hats 
Huey Lewis &The 
News 

FrAnCais 
m 

Semaine Cette 
dernière semaine 

2 1 POSSESSION Pierre Flynn 
3 2 TOUS LES JOURS Madame 
4 3 JE TE RETROUVERAI François Feldman 
1 4 L'ANGE VAGABOND Richard Séguin 
6 5 CHIC PLANÈTE L'Affaire Louis Trio 
7 6 JUSQU'À DEMAIN Dominique Faure 

11 7 BAMBOLEO Gipsy Kings 
10 8 DANSER POUR DANSER Martine Cnevrier 

5 9 CALICOBA Gold 
12 10 PARADOXALE Joe Bocan 

Suivez le Décompte tous les dimanches, 
de 10 h à 12 h, avec CATHERINE 
VACH0N et PAUL SARRASIN, et courez 
la chance de gagner une radio AM/FM 
stéréo cassette, gracieuseté de SPRITE 
(Tirage: DEMAIN, nom du (de la) 
gagnant(e) publié dans La Presse du 7 août 

QuEsTiQn FuN: 
Le frisbee fut inventé en 1957 
par les étudiants d'une université 
américaine. Laquelle? 
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